
Une photo pour deux reines
C'était jeudi à Londres la premi ère mondiale du f i lm « Meurtre dans ï Orient-

Express » dont l'auteur n'est autre que le grand écrivain britannique et reine du ro-
man policier Agatha Christie. Elisabeth H avait tenu à assister à cette soirée et notre
document montre Agatha Christie, 84 ans, s'inclinant à l'ancienne mode sur la main
de la souveraine. (Téléphoto AP)

LA CRISE AIGUË DES
PARITÉS MONÉTAIRES

La décision prise le mercredi 20
novembre par le gouvernement fédé-
ral suisse après avoir tenu séance
en présence de M. Leubwiler, prési-
dent de la direction générale de la
Banque nationale, est lourde de con-
séquences. Pour mieux la compren-
dre, faisons un retour en arrière.

La comparaison entre les mon-
naies qui s'exprime par le moyen des
changes était simple tant et aussi
longtemps que chaque unité natio-
nale de paiement était basée sur une
quantité précise d'or, ce métal étant
rivé à un prix invariable exprimé en
dollars.

Partant de ces règles bien déter-
minées, l'on s'en tenait à des chan-
ges rigides appelés parités-or. Ce
système a prévalu jusqu'à la fin des

années soixante, jusqu'au moment
où le dollar — dont la primauté l'a-
vait hissé au rang de monnaie-éta-
lon — a fini par s'affaiblir sous les
effets multiples d'enflement exces-
sif de rémission des billet de ban-
que, de croissance démesurée des
possibilités de crédit et de passif
à la balance américaine des paie-
ments. Washington s'est cramponné à
une parité surestimée du dollar en
regard des autres devises des Etats
industrialisés qui s'étaient moins dé-
préciées. Eric DU BOIS

(Lire la suite en page 13)

Après la tuerie de Birmingham
BIRMINGHAM (AP). — Les attentats

à la bombe de Birmingham ont fait 19
morts et plus de 200 blessés, dont cer-
tains dans un état très grave. Le gouver-
nement britannique présentera la semai-
ne prochaine, un projet de loi d'urgence

destine à accroître les moyens de lutte
antiterroriste.

A Birmingham et dans les villes voisi-
nes, les autorités ont, de leur côté, pris
des dispositions pour éviter des repré-
sailles anti-irlandaises. On rapporte, no-
tamment, que d'anciens militaires au-
raient constitué « un groupe d'action »
en vue de raids contre des clubs et insti-
tutions irlandais.

Des parlementaires ont annoncé leur
intention de réclamer à nouveau l'inter-

Les dégâts après l'explosion d'une bombe dans « Tavern In the town »
(Téléphoto AP)

diction de l'IRA. Interdite dans les deux
Irlandes, l'IRA ne l'est pas en Angleter-
re, en Ecosse et au Pays-de-Galles et ses
militants peuvent organiser des défilés à
condition de ne pas porter d'uniformes.

HORRIBLE
Des témoins encore abasourdis ont

parlé d'explosions énormes, de morts et
de blessés gisant partout dans le centre
ultra-moderne de Birmingham.

(Lire la suite en dernière page)
Chasse à l'homme et tout le reste :
drôle de journée en Suisse centrale

D'un correspondant :
En Suisse centrale, les dernières 24 heures , doivent être considé-

rées comme étant exceptionnelles : rarement autant d'actes criminels
n'ont été commis en si peu de temps.

Une véritable chasse à l'homme de train en train a eu pour théâ-
tre le canton d'Uri, où un ressortissant italien, âgé de 24 ans,
interdit de séjour en Suisse jusqu'en 1979, a été surpris alors qu'il
volait un voyageur dans un train, roulant en direction du sud.
Alerté par les voyageurs, le chef de train tenta de maîtriser le per-
sonnage, mais n'y parvint pas. L'Italien sauta du convoi en marche
à Airolo et échappa à la poursuite, après avoir pris place dans un
train, roulant en direction de Lucerne. Le chef de train du convoi
tenta, lui aussi, d'arrêter le personnage. Il s'ensuivit une bagarre
dans toutes les règles de l'art, le repris de justice sautant à nouveau
du train, cette fois à Gurtnellen. 11 a finalement été arrêté par la
police.

A Entlebuch, un jeune homme a été arrêté, après avoir mis le
feu à une ferme, qui a été partiellement détruite. L'incendiaire, qui
est un débile mental, a avoué avoir « voulu se changer les idées » .
Un autre incendiaire — il s'agit peut-être d'un groupe — s'est
manifesté à Lachen. Après avoir peint une croix gammée sur un
hangar, il y a mis le feu. Les dégâts matériels se chiffrent à plus
de 300.000 francs. La police suppose qu'il s'agit d'une affaire politi-
que.

Au zoo de Goldau, l'un des plus beaux parcs naturels de notre
pays, plusieurs animaux ont été retrouvés empoisonnés . Selon les
renseignements obtenus, un inconnu doit rôder de nuit dans le parc
et lancer aux animaux de la nourriture empoisonnée. Une enquête
est en cours.

E. E.

Pour le retour de Constantin
ATHÈNES (AP). — Maintenant que les élections générales sont

passées, monarchistes et antimonarchistes ont officiellement entamé
jeudi leur campagne en vue du référendum du 8 décembre, qui
déterminera le sort de la monarchie grecque, vieille de 142 ans. Le
principal slogan des monarchistes est : « Un président appartient à
un parti. Le roi appartient à tous ».

La première manifestation monarchiste à Athènes
'Télêphoto AP)

Hommage à Frank Martin
Le p lus illustre compositeu r de notre

pays — et l'un des p lus grands de notre
époque — vient de mourir. Nous ne
reverrons plus la haute et mince sil-
houette de celui qui, l'an dernier encore,
à l'âge de 83 ans, avait tenu à dirigei
lui-même l'une de ses dernières créa-
tions, à l'occasion de la Fête des musi-
ciens suisses.

Peu de musiciens auront été aussi una-
nimement admirés et respectés. La vie
exemplaire de ce chercheur infatigable ,
toujours bienveillant à l'égard d'autrui et
demeuré, malgré les innombrables hon-
neurs et distinctions, d'une modestie
légendaire, ne comporte aucun de ces
<c hiatus » si fréquents hélas ! entre
l'œuvre et l'homme lui-même.

Chercheurs disions-nous. En effet la
carrière de Frank Martin a commencé
par une longue et parfois angoissante
quête de soi-même. Comme l'écrivait E.
Ansermet: <c // eut le courage d'aborder
de front , dans toute sa généralité et sa
transcendance, le problème du langage
musica l de notre temps et de s'acharner
à le résoudre en mettant à l'épreuve les
découvertes de ses contemporains, sans

oublier les enseignements qu 'il tenait de
la tradition classique ». Parti de Franck
et de Ravel, il passe par l'expérience du
dédocaphonisme et conquiert enfin , à
cinquante ans, avec son « Vin herbe »
(1941) la parfaite maîtrise du style.

Un style à la fois très personnel —
deux mesures de F. Martin se reconnais-
sent aussi aisément que deux mesures de
Bartok ou de Stravinsky — et d' une
portée universelle puisqu 'il va permettre
au compositeur de s'exprimer p leinement
dans les genres les plus divers.
Etonnante synthèse d'harmonies raffinéei
et de chromatisme intégra l qui nous
vaudra désormais toute une floraison de
chefs-d' œuvre, où les sensibilités latine el
germanique paraissent souven t se rejoin-
dre. Du € Cornette » de Rilke à cette
« Petite symphonie concertante » qui
connut , dès sa création un succès triom-
phal ; de son opéra « La tempête » et son
grand oratorio « Golgotha » aux admi-
rables Préludes pour le piano et à
l'humoristique « Nique à Satan ».

L. de Mv.
(Lire la suite en avant-dernière page.)

Plaidoyer pour
un amour

NOTRE NOUVEAU FEUILLETON

par Michelle Cambards
« Il n'y a pas de causes déses-

pérées, surtout quand on est
innocent. » C'est ce que
s'efforce de démontrer la jeune
avocate Christine Berthet à son
premier client, Michel Varennes,
accusé d'avoir volé une impor-
tante somme d'argent dans le
coffre d'une cliente de son père.

Mais Michel Varennes refuse
de se défendre. Pourquoi ? Pour
protéger sa fiancée, Nathalie De-
lorme ?

Grâce à son talent, Christine
obtient une condamnation avec
sursis ; elle veut plus : prouver
l'innocence du jeune homme
et le réhabiliter. Après sa
libération, Michel rompt avec sa
fiancée et demande à Christine
de l'épouser. Bientôt, le drame
éclate au sein du jeune
ménage...

Une œuvre fertile en rebondis-
sements et dont on attend la
suite avec impatience.

Dès aujourd'hui

Pluie sur le week-end
Ce ne sera pas une surprise. En ef-

fet, il sera utile au cours de ce week-
end de se munir d'un parapluie. La
cause en est une dépression qui, par-
tie de l'Angleterre, se dirige vers
nous à grands pas nous laissant ici
et là quelques éclaircies passagères.
Et, pour ne rien vous cacher, il fera
plus mauvais dimanche et surtout lun-
di.

Par ailleurs, le TCS et l'ACS com-
muniquent que les cols suivants sont
fermés à la circulation : Albula, Croix,
Furka, Grimsel, Grand Saint-Bernard
(accès normal au tunnel routier),
Klausen, Lukmanier, Nufenen, Obe-
ralp, San-Bernardino (accès normal
au tunnel routier), Saint-Gothard,
Spluegen, Susten et Umbrail.

LES IDÉES ET LES FAITS

Tel qu'en lui-même..
Une vive polémique a eu lieu récem-

ment au Sénat français — qui n'est
pourtant pas coutumier de ce genre de
joutes — entre M. Poniatowski , ministre
de l'intérieur, et le vieux leader com-
muniste Jacques Duclos. L'ancien ca-
marade de Thorez qui, comme ce der-
nier, s'est montré durant toute sa car-
rière, un instrument inconditionnel de
la politique de Moscou en France,
quelles que fussent les variations (ap-
parentes) de celles-ci, sous Staline et
après Staline, s'en est pris avec véhé-
mence au bras droit de M. Valéry Gis-
card d'Estaing qui avait dénoncé le
« caractère fascisant » du mouvement
communiste. Le titulaire de la Place
Beauvau eut beau jeu de répliquer en
rappelant le pacte germano-soviétique
et en dénonçant les traits totalitaires
de tout régime marxiste. D'aucuns, chez
les modérés, toujours prêts à s'accom-
moder des adversaires qui, eux, ne
manquent pas de les vouer à l'anéan-
tissement, en dépit de leur tactique
actuellement lénifiante, ont déploré que
le ministre ait déterré ces « vieilles his-
toires ». Il est heureux, au contraire,
que le gouvernement français ait en-
fin démasqué le vrai visage de l'extrê-
me-gauche. Cela pour deux raisons,
l'une d'actualité, l'autre de portée géné-
rale, mais tout aussi importante,

Pour l'actualité, il est évident que le
parti communiste a cherché à politiser
les grèves récentes par le truchement
de la C.G.T. dont le secrétaire général,
M. Georges Séguy, est son homme-lige.
Le but avoué du P.C. reste la conquê-
te du pouvoir par les gauches sur la
base du Programme commun dans l'é-
laboration duquel il a joué un rôle dé-
terminant. D'où son irritation actuelle
contre MM. Mitterrand et Defferre qui
lui semblent se rapprocher du centre-
gauche. M. Marchais, lui-même ne se-
rait plus assez dur. Des rumeurs circu-
lent cependant tendant à accréditer
qu'il serait remplacé par M. Pierre Le-
roy, le nouveau directeur de l'« Huma-
nité ». Avis aussi à ceux qui, à Lis-
bonne comme à Rome, estiment que
le communisme se serait assoupli.

L'emploi du terme « fascisant » par
M. Poniatowski a aussi son utilité dans
le temps où trop d'Occidentaux en sont
venus à se faire illusion sur la nature
du régime soviétique. Certes, le nazis-
me se réclamait du mythe de la race
et le marxisme s'inspire du mythe du
prolétariat. Mais, dans l'application, les
deux totalitarismes se rejoignent : mê-
me mainmise totale de l'Etat et du
parti unique sur l'individu tout entier ;
même élimination brutale ou policière
de l'opposition, mêmes entraves appor-
tées aux libertés individuelles et col-
lectives et à la liberté d'expression in-
tellectuelle, même usage des camps de
concentration pour les récalcitrants,
même esprit de conquête sur les peu-
ples voisins, même persécution de la
foi chrétienne, même antisémitisme.

Mêlant son grain de sel à la politi-
que sénatoriale, la Pravda accuse M.
Poniatowski d'« anticommunisme som-
maire » se confondant avec l'antisovlé-
tisme à un moment où la France, di-
plomatiquement , entretient des relations
normales avec l'URSS. Nous n'avons
jamais compris l'expression d'anticom-
munisme « sommaire ». Il y a un anti-
communisme fondé en raison, basé sur
des arguments, eux-mêmes étayés par
les faits. Il en va ainsi de toutes les
doctrines que l'on soit pour ou que l'on
soit contre. Au surplus, un porte-parole
du ministre a fort justement déclaré
que l'Union soviétique ne se gênait
pas pour faire sa propagande dans les
pays du monde libre grâce à ses P.C.
et à leurs organisations parallèles. C'esf
le comble de l'audace de la part de
Moscou de vouloir interdire à ces pays,
chez eux, de défendre leurs propres
conceptions politiques. René BRAICHET

P.S.— Dans notre article d'hier, une
phrase est tombée, rendant un peu
confus le premier paragraphe. Il fallait
lire : D'une part, l'ONU a admis Ara-
fat. D'autre part, elle a exclu l'Afrique
du Sud.

GDBB9
(Pages 19-22)
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. Dans un communiqué, le Conseil <
communal de Neuchâtel « sou- <

. cieux de renseigner aussi objec- <
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' l'hôpital des Cadolles. i
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Pour éviter l'abus de certains changements de domicile

BERNE (ATS). — La délégation jurassienne du Conseil fédéral, composée des conseillers fédéraux Kurt Furgler, Geor-
ges-André Chevallaz et Willy Ritschard, et la délégation Jurassienne du gouvernement bernois, composée des conseillers
d'Etat Robert Bauder, Ernest Jaberg, Simon Kohler et Henri Huber, se sont à nouveau réunies le 22 novembre sous la prési-
dence du conseiller fédéral Furgler, déclare un communiqué du département fédéral de Justice et police.

Les représentants du gouvernement bernois ont exprimé leurs craintes sur
le nombre particulièrement élevé de transferts de domicile dans le district de
Moutier. Les deux délégations ont relevé de manière unanime que des change-
ments de domicile, qui visent exclusivement à influencer le résultat de la
votation, constituent un abus et ne reçoivent aucune protection juridique.

L'article 21 de l'additif à la constitution bernoise, du 1er mars 1970, qui
est garanti par l'Assemblée fédérale, permet au Conseil fédéral de prendre des
mesures pour garantir le déroulement régulier du plébiscite. Sur cette base, le
Conseil fédéral fera également surveiller par des observateurs fédéraux la mise
au point des registres électoraux.

D'autre part, la délégation jurassienne du Conseil fédéral proposera au
gouvernement fédéral de faire également appel à des observateurs fédéraux
lors de la deuxième votation et d'exclure à nouveau le vote par procuration.

(Lire la suite en page 11)

Plébiscite jurassien :
le Conseil tédéral
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comité du Club
jurassien, section Trey-
monf , Boudry, a le péni-
ble devoir d'informer
ses membres du décès

Madame
Lydie GRIVAZ-BALDERER

membre de la section.
Pour les obsèques, se référer à l'avis

de famille.

Repose en paix.
Madame Fritz Mutti ;
Monsieur Eric Mutti, à Karachi,
ainsi que les familles parentes, alliées

et amies,
ont la douleur d'annoncer le décès de
Monsieur Fritz MUTTI

leur cher époux, père, frère, oncle, pa-
rent et ami, que Dieu a rappelé à Lui,
dans sa 83me année, après une longue
maladie supportée avec courage.

2013 Colombier, le 22 novembre 1974.
(Chemin des Saules 13).
Venez à moi, vous tous qui êtes

fatigués et chargés, et je vous
donnerai du repos.

Mat 11:28.
L'incinération aura lieu à Neuchâtel,

lundi 25 novembre.
Culte à la chapelle du crématoire, à

14 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du

cimetière de Beauregard, Neuchâtel.
Le présent avis tient lieu de lettre

de faire part
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IN MEMORIAM

Frédéric GIROUD
24 novembre 1973 - 24 novembre 1974
Déjà une année, papa. Tes enfants ne
t'oublient pas.

Le comité de la Société fribourgeoise
de Colombier et environs a le pénible
devoir d'annoncer à ses membres le dé-
cès de

Monsieur Louis CANTIN
membre de la société.

Pour les obsèques, se référer à l'avis
de la famille.
_________________________E^_____H___I

Il est bon d'attendre en silence
le secours de l'Eternel.

Jérémie 3 :26.
Madame et Monsieur Roger Flucki-

ger-Meyer, à Cormondrèche ;
Monsieur et Madame Alfred Meyer-

Schenck, à Bienne ;
Monsieur et Madame Michel Flucki-

ger et leurs enfants, à Cormondrèche ;
Monsieur et Madame Claude Flucki-

ger et leurs enfants, à Peseux ;
Monsieur et Madame Francis Meyer

et leurs enfants, à Cortébert ;
Madame et Monsieur Eric Rufli et

leurs enfants, à Douanne ;
Madame et Monsieur Charles Schwar-

Bourquin , à Genève,
ainsi que les familles Chevalley, Bour-

quin , parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès

de

Madame Violette MEYER
née BOURQUIN

leur chère maman, belle-maman, grand -
maman, arrière-grand-maman, sœur,
belle-sœur, tante, grand-tante, cousine et
amie, que Dieu a reprise à Lui, paisible-
ment, dans sa 82me année.

Peseux, le 22 novembre 1974.
L'incinération aura lieu à Neuchâtel,

lundi 25 novembre.
Culte à la chapelle du crématoire à

15 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du ci-

metière de Beauregard.
Domicile de la famille : avenue Beau-

regard 26, Cormondrèche.

Prière de ne pas envoyer de fleurs,
mais de penser à l'hospice de la Côte,

CCP 20-391
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur et Madame Edmond Grivaz-Wehrlé et leurs enfants Laurent et Mireil-
le, à Zurich ;

Madame Isabelle Balderer, à Bevaix ;
Mademoiselle Lille Eppner , à Berne ;
Madame veuve E. Lindegger et famille, à Genève,
ainsi que les familles parentes, alliées et amies,
ont le grand chagrin de faire part du décès de

Madame Lydie GRIVAZ -BALDERER
leur très chère maman, grand-maman, fille, nièce, parente et amie, enlevée à leur af-
fection , à l'âge de 62 ans, après une courte maladie.

Boudry, le 20 novembre 1974. "- . . ,-> ..
"̂ Vèhéz'X moi, vous tous qui être fati-

; Waii-Aî , ,/ Jgë&mm, ¦ -_gtfés>et< chargés, et je vous donnerai du l
repos.

Matt. 11:28.

L'incinération aura lieu à Neuchâtel, le samedi 23 novembre.

Culte à la chapelle du crématoire à 9 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du cimetière de Beauregard.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

L'Association des musiciens suisses a le profond chagrin de faire part du décès
de son ancien président

Monsieur Frank MARTIN
Dr H. C. des Universités de Genève et de Lausanne, survenu le 21 novembre 1974,
dans sa 85me année.

t
Maman chérie, si tes yeux sont clos,

ton âme veille sur nous, ta vie ne fut
qu'amour et dévouement.

Monsieur et Madame Jean-Pierre Bettinelli-Zibung et leurs filles Chantai et
Nancy, à La Chaux-de-Fonds ;

Madame et Monsieur Albert Overney-Bettinelli et leur fille Antoinette, à Tra-
vers ;

Monsieur et Madame Bernard Overney-Fernandes, à Travers ;
Monsieur et Madame Mario Bettinelli-Mayor, et leurs enfants Patrice, Marc-

André et Nicole, à Gorgier ;
Monsieur et Madame Noël Bettinelli-Deillon et leurs enfants Michel, Philippe

et Catherine, à Cortaillod ;
Les familles Belli, Bettinelli , parentes, alliées et amies en Suisse, en Italie et en

France,
ont la grande douleur de faire part du décès de

Madame Baptiste BETTINELLI
née Angola BELLI

leur bien chère et regrettée maman, grand-maman, sœur, belle-sœur, tante, cousine,
parente et amie que Dieu a reprise à Lui dans sa 72me année, munie des sacrements
de l'Eglise, après une longue maladie supportée vaillamment .

Travers, le 21 novembre 1974.
(rue Miéville).
Les obsèques auront lieu à Travers le lundi 25 novembre 1974.

Messe de sépulture à l'église Saint-Joseph, à 13 h 30, suivie de l'ensevelissement
à 14 h 15.

Le corps repose à l'hôpital de Couvet

R.I.P.

Au lieu d'envoyer des fleurs, veuillez plutôt penser à l'Association neuchâteloise dn
Diabète, La Chaux-de-Fonds, CCP 23-5111

Il ne sera pas envoyé de lettre de faire part, le présent avis en tenant lieu
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Dimanche 24 novembre, à. 16 h 30

COLLÉGIALE

3™ CONCERT
Roger REVERSY, hautbois;;
Samuel DUCOMMUN, organiste

Entrée libre Collecte
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Hôtel de la Gare,
Corcelles

Aujourd'hui de 16 à 24 heures

LOTO non-stop
du F.-C. Corcelles, Beaux quines -
Abonnements. Q

Pour les amateurs de
cuisses de grenouilles

tous les lundis soir, à gogo

à Peseux.
Réservez votre table.
Tél. 31 40 40.

On demande

OUVRIÈRE HABILE
S'adresser à Fuchs S. A.,
Valangin
TéL 36 13 63

« LE COR » RESTAURANT
H. Mentha - Ecluse 56 - TéL 25 06 00
Spécialités valaisannes • Raclettes • Fon-
dues - Jeux de quilles automatiques

Ce soir, au Cercle Libéral
à 20 heures

MATCH AU LOTO
de la chorale
« L'ÉCHO DU SAPIN »

P L O N G É E
Début du nouveau cours

lundi 25 novembre
Rendez-vous à 20 h à la piscine
de Hauterive
Inscriptions sur place

COLOMBIER - CHEVAL-BLANC
Dimanche 24 novembre, 15 h à 21 h

NON-STOP

LOTO
LA PATERNELLE

CORNAUX - GRANDE SALLE
DU COLLÈGE

Samedi 23 novembre 1974, dès 20 h 15

Grand match au loto
organisé par le Chœur d'hommes
de Cornaux
Superbes quines :

1 POSTE DE TÉLÉVISION PORTATIF
lambon, appareil de photo Polaroid,
tapis, lapins, fumés, etc.

1 abonnement : Fr. 20 
1 2 abonnements : Fr. 35.—

Salle des spectacles
Peseux
Ce soir à 20 h 30
MONE PERRENOUD et ses
élèves présentent nn spectacle de
danse organisé par l'Amicale des
Arts.

Location à l'entrée dès 19 h 30

Grande salle de
Colombier.

Ce soir soir, dès 21 h,

DANSE
aveo l'orchestre RAYMOND CLAUDE

CENTRE ART
12, chemin des Chasse-Peines
2068 HAUTERIVE
EXPOSITION DE PEINTURE

BERNARD MOSER
du 16 novembre
au 1er décembre 1974

CENTRE DES LOISIRS

5 artisans
neuchâtelois

exposent jusqu'au 30 novembre 1974

Fer forgé - Tissage
Batlk - Céramique

Ouvert tous les jours
de 15 h à 21 heures

Collège de la Promenade
(SALLE OUEST)
Derniers jours de l'exposition:

Le livre français
pour la jeunesse
Samedi : 10 h - 12 h — 13 h 30 '- 21 h
Dimanche : 13 h 30 - 18 h

Entrée libre

______________ H_________________ __I

Musée des beaux-arts
Le Locle
MARIANNE DU BOIS

derniers Jours :
samedi et dimanche

C R Ê P E R I E
Ruelle Breton

CETTE FOIS, C'EST VRAIMENT
IMMINENT

YTm VBC NEUCHATEL
\\f SPORTS

\U/ reçoit le samedi
\B 23 novembre
" au PANESPO

Championnat
de ligue nationale B

à 15 heures
Neuchâtel-sports - VBC Le Locle
messieurs
Sokol Neuchâtel - VBC Bienne II
dames
Championnat de ligue nationale A dames

à 17 h
Neuchâtel-sports - VBC Bienne I

Dimanche 24 novembre, dès 15 heu-
res, au

restaurant du « Faubourg »
LOTO

du Chœur mixte catholique
« La CÉCILIENNE »
1er tour Gratuit. Abonnement.

Temple de Cortaillod
Dimanche 24 novembre, 17 heures

FLUTE et ORGUE
Mady BÉQERT - J.-Ph. SCHOER
Entrée libre - Collecte

Hôtel du Cygne, Bevaix
Ce soir, dès 21 heures

D A N S E
avec l'orchestre JASINGERS

Maryam et Jean-Luc
NICOLLIER-SAMANDARI ont la
joie d'annoncer la naissance de leur
fille

Tourane-Franca
22 novembre 1974

Clinique Hirslanden Hâschstrasse 33
Zurich 8706 Feldmeilen

^̂ H_# MM^
_¦_¦_Mi_____-_P_____-BB_-

Jean-Marie et Denise
PERONA-CHATELAIN sont les
heureux parents de

Raphaël
22 novembre 1974

Clinique Daler 5, rue J.-M. Musy
Fribourg Fribourg .

Grande salle de
la Rotonde - Neuchâtel

Ce soir, dès 21 heures

GRAND BAL
aveo l'orchestre

« The Sunking Club »
organisé par la S.F.G. Amis-Qyms.

Repose en paix, chère maman et
grand-maman, ton souvenir reste-
ra gravé dans nos cœurs.

Monsieur et Madame André Schreyer-
Robert et leur petite Brigitte à Neuchâ-
tel ;

Madame Nelly Gaufroid-Ducommun,
à Bevaix ;

Les enfants, petits-enfants et arrière-
petits-enfants de feu Paul-Hercule Du-
commun ;

Les enfants , petits-enfants et arrière-
petits-enfants de feu Emile Schreyer ;

ainsi que les familles parentes et al-
liées,

ont le chagrin de faire part du décès
de

Madame
veuve Emile SCHREYER

née Jenny DUCOMMUN
leur chère et regrettée maman, grand-
maman, sœur, belle-sœur, tante, cousine,
parente et amie, enlevée à leur affection,
la veille de son anniversaire, après une
courte maladie.

La Chaux-de-Fonds,
le 21 novembre 1974.
L'incinération aura lieu lundi 25 no-

vembre.
Culte au crématoire à 10 heures.
Le corps repose au pavillon du cime-

tière.
Domicile de la famille : Monsieur et

Madame André Schreyer, Pain-Blanc 32,
2003 Neuchâtel.

Le présent avis tient lieu de lettre
de faire part

Que ton repos soit doux com-
me ton cœur fut bon.

Monsieur et Madame Claude Billaud
et leur fille Patricia à Neuchâtel ;

Monsieur Jean-Pierre Billaud à Lau-
sanne ;

Monsieur et Madame Gilbert Billaud
et leurs enfants Chantai et Christian à
Granges (SO) ;

Monsieur et Madame Jean Imhof ,
leurs enfants et petite-fille à Cormondrè-
che ;

Madame et Monsieur Jean Carnal,
leurs enfants et petits-enfants à Colom-
bier et Cortaillod ;

MWanje , et_. Monsieur Maurice Borel,
leurs éhfan,ts et petits-enfants à Neuchâ-
tel ; "'-  ̂ ' ¦¦ / *

¦¦- ;•
Madame Lydia Méran et ses enfants à

Peseux ;
Monsieur René Bringold à Peseux ;
Madame veuve Hermann Kyburz, ses

enfants et petits-enfants à La Chaux-de-
Fonds ;

Madame et Monsieur Dominique
Bariffi et leurs enfants à Neuchâtel et en
Espagne ;

Monsieur Robert Jacob à Peseux,
ainsi que les familles parentes et al-

liées,
ont le chagrin de faire part du décès

de

Madame Emilie BILLAUD
née IMHOF

leur très chère maman, belle-maman,
grand-maman, sœur, belle-sœur, tante,
cousine, marraine, parente et amie, enle-
vée à leur tendre affection dans sa 60me
année, après une courte maladie.

Peseux, le 22 novembre 1974.
J'ai combattu le bon combat.
J'ai achevé ma course.
J'ai gardé la foi.

H Tim. 4 : 7.
L'incinération aura lieu à Neuchâtel,

lundi 25 novembre.
Culte à la chapelle du crématoire à 16

heures.
Domicile mortuaire : pavillon du ci-

metière de Beauregard.
Domicile de la famille : Claude Bil-

laud, rue Varnoz 2, 2006 Neuchâtel.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Observatoire de Neuchâtel. — 22 nov.
Température : moyenne : 6,3 ; min. :
4,3 ; max. : 8,4. Baromètre : moyenne :
720,5. Eau tombée : 4,1 mm. Vent do-
minant : direction : ouest-sud-ouest ; for-
ce : modérée ; depuis 10 heures, cou-
vert ; pluie de 7 h 15 à 13 heures.

Température de l'eau : 8 Va °

Prévisions météorologiques. — Nord
des Alpes, Valais et Grisons, malgré
quelques éclaircies, le temps demeurera
généralement très nuageux, avec des
pluies éparses. La température, voisine
de 6 degrés la nuit, atteindra 9 à 12°
l'après-midi. L'isotherme zéro degré est
située vers 2500 mètres. Vent modéré
d'ouest.

Réception dea ordres : Jusqu'à 22 heurs*

Observations météorologiques

Quatre cent quarante communes, aux
maisons amoureusement fleuries, pitto-
resques à souhait, soignent jalousement
la qualité de lenrs vins. Elles font vivre
trente mille familles de vignerons et pro-
duisent 6 à 700.000 hectolitres de vins,
blanc principalement, par an.

C'est l'Alsace, aux portes de la Suis-
se septentrionale, et qui s'étend le long
de la rive gauche du Rhin, entre Thann
et Strasbourg.

On y connaît l'art du bien manger,
car c'est une des provinces de France
qui a apporté plus d'une grande spé-
cialité à la gastronomie gauloise.

C'est précisément un panorama culi-
naire et-vineux de cette région célèbre
entre toutes que propose l'Eurotel Neu-
châtel durant , une quinzaine qui a dé-
buté hier soir.

Au fourneau, le maître J.-J. Schmidt,
restaurateur à Riquewihr pour qui, bien
sûr, les spécialités alsaciennes ont per-
du tout secret : la tarte à l'oignon, la
quiche, le coq au riessling, la potée, la
mondialement fameuse choucroute aux
doux accents, les odorants munster, les
fondants beignets aux pommes et tant
d'autres bonnes choses ornent une car-
te qui fait venir... le vin à la bouche.
Et quels vins ! Le riessling et le ge-
wurtztraminer, le tokay, les muscats,
autant de noms évo-nteuTS de plaisirs
de la table en compagnie d'une cuisine
raeée qui sait plaire aux Suisses, ro-
mands aussi bien qu'alémaniques.

L'Alsace à Eurotel y c.'èst' fo\)t : un '
programme auquel ne manque même
pas la musique i! Quelle ̂ rppj apcç,.. , ,

G. Mt

Toute l'Alsace à Eurotel Neuchâtel

NAISSANCE. — 18 novembre Gros-
sen, Sonia, fille d'Eric-René, agent de
méthodes, Cortaillod , et de Claudine-
Raymonde, née Dubois.

NAISSANCE. — 20 novembre. Nes-
ta, Daniele, fils de Pasquale, chauffeur,
Le Landeron, et de Rosa, née Russo-
manno.

DÉCÈS. — 19 novembre. Jeannet
née Vivarelli, Clara-Olga-Maria, née en
1889, ménagère, Neuchâtel, veuve de
Jeannet, Louis-Armand ; Junod, Gusta-
ve-Edouard, né en 1907, commerçant,
Corcelles, divorcé.

DÉCÈS. — 21 novembre. Bettinelli
née Belli , Angela, née en 1903, ména-
gère, Travers, veuve de Bettinelli ,
Battista.

Etat civil de Neuchâtel



Activité de I Ecole supérieure de commerce
de la ville au cours des deux dernières années

A WEUCHATEL ET DANS LA RÉGION 

Au cours de ces deux dernières an-
nées, deux problèmes ont marqué la
vie de l'Ecole supérieure de commerce
de Neuchâtel : l'un a trouvé une solu-
tion heureuse, l'autre est toujours en
suspens. Selon le rapport présenté par
le directeur de cette école, M. Richard
Meuli , le Conseil fédéral avait décidé,
en décembre 1972, de reconnaître à
égalité avec les types A, B et C exis-

tants , deux nouveaux types de maturi-
té : la maturité dite c langues moder-
nes » (type D) et la maturité socio-
économique (type E).

Au printemps 1973, l'Ecole s dépo-
sé au département fédéral de l'intérieur
un dossier de candidature pour l'obten-
tion de cette reconnaissance. Sur la ba-
se des rapports de ses experts, la com-
mission fédérale de maturité a décidé

de proposer aux autorités la reconnais-
sance de son titre de maturité. Le dé-
partement fédéral de l'intérieur a rati-
fié cette décision en octobre 1974.

ET LES LOCAUX ?
Mais le problème, qui reste en sus-

pens, concerne la construction d'un nou-
veau bâtiment. Les autorités ont for-
mellement reconnu que le collège des
Terreaux était impropre à l'usage sco-
laire. Mais rien n'a été fait pour doter
l'école de locaux convenables. Il a été
bien sûr question de reconstruire l'école
hors de la ville et les autorités de l'Eco-
le supérieure de commerce se sont ral-
liées à la solution dite du Bois-de-
l'Hôpital ; le Conseil général n'a pas
retenu ce projet. On en est alors re-
venu â l'idée du regroupement de l'éco-
le autour de l'actuel bâtiment des Beaux-
Arts, c'est-à-dire au maintien de ce der-
nier et à la construction de bâtiments
supplémentaires sur les Jeunes-Rives, au
sud de l'actuel collège. Cette solution
pourrait résoudre les problèmes actuels.

ENSEIGNEMENT
La mise en place des innovations,

décidées précédemment, a été poursui-
vie et, en grande partie, achevée au
cours des années 1973-1974. Un nou-
veau programme et un nouveau règle-
ment de promotion ont été introduits
en section administrative. Cette réfor-
me a permis, en 1974, de décerner aux
élèves de deuxième année le diplôme
d'administration, reconnu par l'OFIAMT
et qui dispense les porteurs de ce di-
plôme des examens d'admission dans
les grandes entreprises.

L'introduction de deux options en
dernière année de la section de diplô-
me, semble donner satisfaction, aussi
bien à ceux qui choisissent la filière
langues et secrétariat qu'à ceux qui op-
tent pour la filière comptabilité et in-
formatique. L'enseignement de cette
discipline est promis à un bel avenir.

Des leçons de dessin ont été intro-
duites dans les deux premières classes
de la section maturité. On note égale-
ment une légère diminution des effec-
tifs d'élèves.

Dans une allocution, lors de la clô-
ture de l'année scolaire 1972-1973 , M.
Bernard Lemberger a su donner une
définition heureuse de ce qu'est le mon-
de d'aujourd'hui à des élèves qui se
préparent à l'affronter. Citant Denis de
Rougemont, à qui un journaliste de la
télévision demandait s'il estimait que
l'homme avait fait un grand pas vers
le progrès en débarquant sur la Lune,
il a répondu :

« Certes oui, mais la grande aven-
ture de l'homme ne sera pas la con-
quête de l'espace extérieur, mais l'ex-
ploitation de sa dimension intérieure. ».

CORCELLES

Manœuvre imprudente
Hier vers 13 h 30, M. R. L, de Cor-

celles-près-Payerne s'est engagé, au vo-
lant de sa voiture, rue de la Chapelle à
Corcelles afin de faire un « tourner-sur-
route ». Au cours de cette manœuvre ,
son véhicule est entré en collision avec
l'auto pilotée par M. A. K., de Corcel-
les. Dégâts.

BOUDRY

Camion contre auto
Au volant d'un camion, M. R. B., de

Villiers, circulait hier vers 10 h 40 rue
de la Gare à Boudry. A la hauteur du
chantier Favag, il arrêta son véhicule
sur la droite de la chaussée, afin de
tenter une marche arrière. Au cours de
la manœuvre, le camion entra en colli-
sion avec l'auto pilotée par M. J.-M. R.
de Rochefort. Dégâts. .< .

Le législatif de Boudry nomme
un nouveau conseiller communal
De notre correspondant :
Le Conseil général de Boudry a tenu

une séance extraordinaire sous la prési-
dence de M. Maurice Bovet à la salle
du tribunal. M. Yves Baumann, conseil-
ler communal, se voit dans l'obliga-
tion de quitter sa charge en raison de
ses occupations professionnelles. Le
groupe socialiste proposa M. J.-P. Boil-
lod qui fut élu tacitement. M. Eric
Gerber, membre de la commission
scolaire, ayant lui aussi présenté sa
démission, le Chevron boudrysan pré-
senta Mme Florence Kubler, qui fut
également élue tacitement.

Habitant Boudry depuis 1962, M.
Enrico-Vittorio Briotti , a demandé sa
naturalisation. Le rapport de la com-
inission,. chargée du préavis étant favo;

rable, Ta naturalisation fût accordée.

LE PRIX DE L'ÉLECTRICITÉ
L'augmentation du prix du courant

électrique donna lieu à une discussion.
La commission proposait une augmen-
tation de 25 à 30 %. M. Marc Wenger,
estime que 25 % semblent suffisants, ce
qui est aussi l'avis de MM. P. Udriet et
Schenkel. Le fournisseur de courant a
élevé ses prix de 27,7 % qu'il justifie par
les hausses du prix du pétrole, du taux
d'intérêt, des matières premières telles
que cuivre et plomb, des travaux du
génie civil et des salaires. La dépense
supplémentaire est de l'ordre de 197.000
fr. pour la commune. Comme la com-
mune doit faire face elle-même aux
mêmes hausses que le fournisseur, il n'y
a donc pas d'autre solution que l'aug-
mentation des prix. Finalement le vote
donna 23 voix pour une augmentation
de 25 % et trois pour une augmentation
de 30 %.

L'EAU AUSSI !
Le prix de l'eau vient sur le tapis avec

une proposition d'augmentation de 25 %,
se traduisant par une hausse de 50 cen-
times au mètre cube. M. P. Gatschet
proposa un amendement de 45 centimes,
estimant ce montant suffisant pour cou-
vrir la somme déficitaire actuelle, soit
30.000 francs. Il proposa que fût

également inclus dans les mesures de
restriction en périodes sèches, le lavage
des voitures où l'eau est gaspillée. M. P.
Udriet pense que la commune va se
trouver dans l'avenir devant de nouvel-
les dépenses de conduites, transforma-
tions et qu'il ne convient pas de lésiner
sur une différence de 5 centimes qui
laisserait quelques disponibilités à la
commune. Finalement, l'amendement fut
rejeté par 23 voix contre 8 et le projet
accepté par 23 voix contre 7.

QUESTIONS
M. Marc Wenger demanda si, au vu

des résultats brillants de la première
équipe de football de la ville, le Conseil
communal a envisagé des dispositions
concernant un emplacement de jeu
valable pour : le club. Des tractations
d'échange de terrains sont en cours. M.
Schenkel se plaint de l'aération de la
grande salle. Comme cela implique 'une
dépense de 50.000 fr. pour améliorer le
système actuel , le Conseil communal
veut encore attendre, ayant des frais
plus urgents. M. A. Udriet demande des
explications sur les illuminations de
Noël. Vu la pénurie actuelle, seul le
sapin traditionnel sera illuminé. M.
Casser demande que quelque chose soit
fait pour pallier au non fonctionnemnet
du chauffage de la salle de gymnastique
de l'ancien collège. M. R. Pizzera
répond qu'un délai impératif a été im-
parti aux responsables. Parlant au nom
du Conseil communal, ce dernier
exprima sa satisfaction et son plaisir
d'avoir eu à collaborer avec M. Yves
Baumann.

M. Jean-Pierre Boillod,
nouveau conseiller communal

Deux « non » et deux « oui » des radicaux
neuchâtelois pour le 8 décembre

Les délégués du parti radical neuchâ-
telois ont siégé récemment à Neuchâtel,
sous la présidence de M. Yann Richter,
conseiller national , pour prendre posi-
tion sur les votations fédérales du 8
décembre.

Après un débat contradictoire entre
M. Philippe Bois, chargé du cours de
droit social aux université de Neuchâtel
et Genève, et M. François Deschenaux,
secrétaire romand de la Fédération suis-
se des médecins,, l'assemblée par 72
« non » contre 2 « oui » , décida de
recommander le rejet de l'initiative
socialiste sur la réforme de l'assurance
maladie. Par 62 « non » contre 14
« oui », les délégués radicaux ont rejet é
également le contre-projet des Chambres
fédérales.

Ainsi le parti radical neuchâtelois
recommande aux électeurs de refuser les
réformes envisagées pour l'assurance
maladie, car les deux projets soumis au
peuple préconisent des cotisations en
pour cent du salaire qui, tôt ou tard,
conduiront à une explosion des coûts et
à une étatisation de la médecine. Il est
apparu, d'autre part, aux délégués radi-
caux qu'une réforme efficace de l'assu-
rance-maladie pouvait être entreprise sur
le plan législatif , ce que permet l'actuel
article constitutionnel.

M. Claude Frey, secrétaire-adjoint du
parti radical démocratique suisse et se-
crétaire du groupe radical des Chambres
fédérales présenta ensuite les mesures
pour améliorer les finances fédérales.
Selon lui, l'effort demandé (augmenta-
tion de l'impôt sur le chiffre d'affaire ,
majoration du taux supérieur de l'impôt
sur la défense nationale) est supportable,
d'autant plus que, en contre-partie , cer-
tains allégements sont prévus pour lutter
contre la progression à froid. Il ne faut
d'ailleurs pas oublier que l'augmentation
de l'impôt sur le chiffre d'affaires a
pour but de compenser les pertes subies
par la suppression des rentrées douaniè-
res. Refuser ces ressources à la Confédé-
ration serait particulièrement grave dans
les circonstances actuelles.

Il faut également savoir que ces nou-
velles charges fiscales sont assorties de
mesures destinées à réaliser des écono-
mies 'qui porteraient notamment sur la
limitation des effectifs de l'administra-
tion fédérale et sur un contrôle beau-
coup plus rigoureux pour tout accroisse-
ment budgétaire ou pour toute nouvelle
dépense. C'est ce fameux frein aux
dépenses que le peuple suisse sera égale-
ment appelé à sanctionner le 8
décembre.

Par 71 « oui » contre 2 « non »,
l'assemblée accepta les mesures pour
améliorer les finances fédérales et par 76
« oui » sans opposition le « frein aux
dépenses » . Les radicaux neuchâtelois re-
commandent donc aux électeurs et aux
électrices de voter deux fois « non »
pour la réforme de l'assurance maladie
et deux fois « oui » pour l'équilibre des
finances fédérales.

Publizitât !
Parlons français

En 1920 déjà , Philippe Godet dé-
nonçait « l'incroyable présompti on de
beaucoup de nos Confédérés, indus-
triels ou négociants, qui, connaissant
à p eine notre langue, en usent à
tort et à travers dans leurs annon-
ces et leurs réclames ». Par quelle
aberration, se demandait-il , « d'hon-
nêtes gens peuvent-ils se donner le
ridicule d'écrire une langue dont ils
ignoren t et la syntaxe et le voca-
bulaire ? C'est même plus qu'un ri-
dicule : ce sans-gêne stupéfiant ré-
vèle un singulier mépris pour notre
langue, et constitue, par le fai t , une
offense grossière à ceux qui la par -
lent. On peut affirmer qu'aucun
Suisse frança is ne se permettrait de
traiter aussi cavalièrement la langue
de ses Confédérés de la Suisse alé-
manique »...

Cela n'a pas changé depuis un
demi-siècle ; cela a même peut-être
empiré. Voici trois échantillons que
nous devons à des commerçants de
divers lieux, écœurés des lettres ou
prospectus qu'ils reçoivent de leurs
lournisseurs d'outre-Thielle. Je vais
en citer des phrases sans y rien
changer — en priant le typographe
d'être attentif et de s'adapter bra-
vement à l'insolite !

«Un  laxatif de p lus grand im-
portance (...), éprouvé (...). Fèves X
seront demandés p lus fort de côté
de votre clientèle (...). Profitez donc
de l'action à larges vues offerte à
partir de tout de suite. Votre re-
commandation pour les Fèves X
(...) vous rendrera une clientèle sa-
tisfaite. »

Et voici le lavabo Y : « L'instal-
lation, encastré (...), se compose de
tuyaux et de fittings en cuivre. Les
conduites sont isolées contre la trans-
piration (...). C'est pourquoi les la-
vabos Y sont préférés pour releva-
ges, maisons multifamiliales, loge-
ments de prop riété, pavillons fami-
liales, etc. — Eparcement de temps,
moins de machinations (...) — Les
lavabos Y sont qualifiés pour une
utilisation multilatérale — Types
spéciales à demande — Accessoires :
(...) soupapes spéciales pressante
d'équerre avec fermeture (...) — Par-
ticularités : les lavabos Y sont mon-
tés tout prêt avec les matériaux sus-
dits et à disposition pour le mon-
tage au bâtiment par l'installateur
(...). Les deux obturateurs pour la
prise d' eau sont fixés aux ajutoirs
par un ruban adhésif — Baignoire :
pile verticale de bains avec détour-
nement automatique. »

Et cette lettre adressée à un p har-
macien : « Nous vous remercions vi-
vement pour votre avis de notre cir-
culaire. Vous pouve z être sure, chè-
re Monsieur Z , que nous pouvons
différencier exactement entre un
p harmacien form é et un droguist.
Le problème de venir à bout d'ave-
nir et de la part icipation est à pe u
p rès comparable. Comme fort uite-
ment, cette interview était juste pa-
rue dans la Revue suisse des dro-
guistes, il était naturelle, que nous
nous avons en réferrés. »

Il y a des laxatifs qui s'igno-
rent...

C.-P. B.

Explosion et
incendie dans une

usineTOUR
DE
VILLE

Noces d'or
• JEUDI M. et Mme Camille

Hauser, domiciliés à Neuchâtel, où
ils coulent une retraite heureuse, ont
fêté  leurs noces d'or, entourés de
leurs pro ches.

M. Hauser est né à La Sagne, sa
femme, à Colombier. Après avoir
vécus à Delémont, ils se sont ins-
tallés à Neuchâtel où ils comptent de
nombreux amis.

• UNE explosion s'est produite
hier vers 10 h, dans un silo de la
râperie des Papeteries de Serrières.
Les pompiers de l'usine ont immédia-
tement arrosé, afin de prévenir un
incendie.

Toutefois, durant la pause de midi,
le feu a repris et, vers 14 h, l'alarme
s'est déclenchée au poste de police de
la ville.

Les premiers secours du chef-lieu,
en utilisant plusieurs lances, sont par-
venus à maîtriser ce début de sinistre
une heure après leur intervention.

Démission
d'un professeur

• HIER, M. Jean-Pierre Secrétan,
médecin, au chef-lieu a présenté ,
pour la fin du semestre d'été 1975, sa
démission de professeur honoraire de
la faculté de médecine de l'Université
de Berne.

L'« affaire des Cadolles » : le point de
vue des médecins-chefs de l'hôpital

Dans un communiqué diffusé hier,
le Conseil communal de Neuchâtel
précise « qu'à la suite des nouveaux
développements intervenus ces der-
niers jours sur le plan hospitalier, et
soucieux de renseigner aussi objecti-
vement que possible la population, il
a souscrit aux vœux des médecins-
chefs de service de l'hôpital de la
Ville aux Cadolles, MM. Pierre Pil-
loud, Daniel Waridel ct Bernard
Ruedi. de faire connaître le présent
communiqué, dans lequel se reflète
son identité de vues :

« Compte tenu de l'ampleur et de
la répétition des critiques adressées
aux médecins-assistants de l'hôpital
des Cadolles, au caractère souvent
incomplet des informations données
au public, les médecins-chefs des ser-

celui des économies et des gaspillages
évoqués. Il est fort complexe et nous
oblige à repenser constamment le
choix des moyens diagnostiques et
thérapeutiques efficaces que nous
voudrions pouvoir offrir à nos mala-
des. II n'est pas unique à l'hôpital
des Cadolles mais touche tous les
services hospitaliers, quelles que
soient leur taille ou leurs fonctions,
en Suisse comme à l'étranger.

» Dans les critiques générales faites
au système hospitalier, les assistants
du service de chirurgie ont reconnu
néanmoins des allusions à des faits
précis et concrets dont ils estimaient
ne pas pouvoir accepter la version
présentée. Leur émotion a été grande,
leur réaction immédiate certainement
maladroite, mais rapidement rectifiée.
S'ils ont refusé d'assister un chirur-
gien pour deux interventions mi-
neures un matin seulement, jamais
leur attitude n'a entraîné de danger
quelconque pour un malade. Ils ont
d'ailleurs toujours continué leur tra-
vail de routine et d'urgence, avec
compétence et dévouement, comme
d'ailleurs leur assistance opératoire.

» Les médecins-assistants, qui sont
loin d'être des apprentis-médecins,
mais dont beaucoup ont déjà, fait
plusieurs années de stage hospitalier
en Suisse ou à l'étranger, ou parfois
remplacé des médecins généralistes,
accomplissent un travail certes pas-
sionnant mais souvent aussi ingrat.
C'est sur eux cependant que reposent
tous nos édifices hospitaliers et nous

vices de pédiatrie, de chirurgie et de
médecine de l'hôpital des Cadolles
qui, jusqu'à ce jour, ont respecté les
consignes de discrétion souhaitées
par l'autorité communale, désirent
néanmoins que soit donnée nne
information aussi objective que possi-
ble des faits et des problèmes hospi-
taliers actuels.

» Tout d'abord, nous partageons
entièrement les avis émis quant à la
nécessité de freiner au plus les dé-
penses hospitalières. Ce problème
nous a d'ailleurs préoccupés bien
avant les événements récents et a
déjà entraîné certaines mesures prati-
ques que nous espérons efficaces. Il
importe toutefois de savoir que le
problème du coût croissant de
l'hospitalisation dépasse de beaucoup

pouvons leur en être reconnaissants.
Les médecins-chefs, chacun pour son
service, affirment qu'ils leur gardent
pleine confiance comme par le passé
et nous souhaitons que leur travail
puisse désormais s'exercer loin des
passions stérilisantes qui les ont trou-
blés ces dernières semaines.

» Nous mettons beaucoup d'espoir
dans l'attitude très constructive qu'a
déjà manifesté la commission régio-
nale des hôpitaux, récemment créée
qui, nous l'espérons, s'efforcera, en
étroite collaboration avec le corps
médical, de chercher des solutions
rationnelles, raisonnables et construc-
tives au problème hospitalier de no-
tre région, sans se laisser aller à de
faciles économies qui pourraient être
préjudiciables à la qualité des soins
hospitaliers offerts.

» Nous croyons pouvoir assurer
sincèrement à la population que la
qualité des soins hospitaliers est res-
tée et restera à l'avenir, comme par
le passé, notre premier souci, même
si des problèmes économiques aigus
ou angoissants nous obligent un jour
à restreindre, pour chacun d'entre
nous, l'éventail des moyens diagnosti-
ques et thérapeutiques disponibles.
Mais ces problèmes, nous ne pour-
rons les affronter de façon construc-
tive que si chacun s'efforce de dépas-
ser ses passions ou ses angoisses per-
sonnelles, pour établir un climat de
confiance entre médecins, malades et
bien-portants, qui permette non un
duel mais un dialogue efficace. »

C'est en présence des présidents du Conseil d'Etat et du Conseil général,
de MM. P. Margot, expert fédéral du service de la protection des monu-
ments et Roger Vionnet, conservateur cantonal des monuments et sites, que
cette inauguration s'est déroulée hier soir. (Avipress - J.-P. Baillod)

• C'EST à une découverte des
Marches que Tristan Davernis, sous
les auspices de la Dante A ligh ieri et
du Lyceum-club, conviait son pu-
blic, jeudi soir, à l'Aula de l 'Uni-
versité, en présence du consul d'Ita-
lie à Neuchâtel.

Les Marches, terre favorisée des
Muses, est une province italienne
formée de quantité de p etits dis-
tricts. Ce morcellement est dû à
l'aspect vallonné de la région où,
de la mer, on s'élève à des altitu-
des atteignant parf ois 2000 mètres.
Cette région est aussi le p oint de
départ de nombreuses vies artisti-
ques : l'architecte Bramante, le poè-
te Léopardi, le compositeur Rossini,
le peintre Rap haël en sont originai-
res.

UN MONDE A PAR T
Les Marches sont, tout à la f ois,

une région qui s'ouvre sur le mon-
de extérieur, grâce au commerce
maritime, et un pays à pa rt, jal oux
de son indépendance et de son au-
then ticité.

Ancône, perle des Marches, pré-
sente, tour à tour, son arc, élevé
en 115 sous Trajan, son port , fondé
par des Grecs venant de Syracuse,
en 319 avant Jésus-Christ, son dô-
me, bâti sur les fondations d'un
temple de Vénus et datant du XIHe
siècle et son quartier industriel. Sa
place Cavour située à mi-chemin en-
tre la gare, le port et les usines, est
en quelque sorte le poin t de rallie-
ment d'une ville riche de son passé
et de son p résent.

Sirolo, vieille bourgade ancienne,
a un cachet très particu lier, avec
son dôme et son campanile de Lo-
retta, ainsi dénommé car construit
sur une colline que recouvrait, au-
trefois, une forêt de lauriers. La ba-

silique, construite sous Paul H , voi-
sine avec la statue de Sixte Quint.

Mais il y a tant et tant de beau-
tés à découvrir dans les Marches
qu 'on ne peut s'arrêter longuemen t
à un endroit. D'Iesi où naquiren t
Frédéric de Souabe et Pergolèse, on
passe à Recanati, ville du poète Léo-
pardi et à Macerato, siège d'un évê-
ché qui possède l'un des quatre mu-
sées de carosses du monde.

Tolentino bat encore au souvenir
Ou traité, signé en 1797, entre Na-
poléon et Pie VI , avec ses trois re-
marquables cadrans. Son musée de
céramique renferm e des merveilles.
Cingeli, qui offre une vue sp lendide
sur la région, a été joliment surnom-
mé « Le balcon des Marches ».

San-Severino vit encore au rythme
de la nature, ce rythme qui anime
également la vie de la petite ville
d'Ascoli-Piceno, où se déroulent des
tournois chevaleresques et qui a gar-
dé, de son passé lointain, le goût
âp re de la liberté. En remontant vers
le nord on admire, à Pesaro, l'art
de la céramique, introduite par les
Etrusques. Quelques très belles ima-
ges d'Urbino, de son palais ducal et
des Apennins découvrent une région
très belle et sauvage. Pour donner
une image vraie des Marches, il fau-
drait encore parier de l'arrière-pays
où le paysa n attelle encore son char
à des bœufs. La population de cette
région est gaie. Sur les rides des
pêcheurs, des agriculteurs, des fem-
mes au marché, aux visages tannés
par le soleil, on lit l 'histoire d' un
peuple qui a su, à travers les vicis-
situdes de l'histoire, conserver le
goût de la terre, de la mer, des
plaisirs simples et un attachement
indéfectib le à la liberté.

R. Wé

A l'Aula de l'Université
A la découverte des Marches

avec Tristan Davernis
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L'effort extraordinaire du chef-lieu
Inauguration de la Maison des Halles

# LE président du gouvernement
neuchâtelois, M. Carlos Grosjean,
parlant lors de l'inauguration de la
Maison des Halles restaurée et trans-
formée, qui s'est déroulée hier soir,
a eu des paroles élogieuses à l'en-
droit des autorités du chef-lieu pour
l'effort extraordinaire de la ville, de
son exécutif et de son législatif , afin
de restaurer le patrimoine architec-
tural, à commencer par les tours de
la Collégiale, pour finir par cette ad-
mirable Maison des Halles en pas-
sant par le temple de Serrières,
l'hôtel de ville, l'hôtel DuPeyrou et
le Temple du bas.

Ces mots du chef du départe-
ment des travaux publics, tradui-
saient exactement et en dehors de
toute complaisance de circonstance, la
joie et la reconnaissance do l'Etat
pour l'œuvre accomplie en faveur
de la sauvegarda du patrimoine.

La cérémonie d'inauguration avait
débuté par un discours du président
du Conseil communal, M. Jean-Clau-
de Duvanel, directeur des bâtiments,
qui, entre autre, remercia la Confé-
dération et l'Etat de leur aide maté-
rielle, et M. Samuel Denoréaz, de
l'administration communale, auteur
de cette transformation-restauration
que les invités de la ville ont pu ap-
précier et admirer, au cours de la
visite des lieux.

Le dîner inaugural servi au res-
taurant du 1er étage selon les tra-
ditions de la gastronomie française,
couronne cette manifestation, qui
marque tout à la fois la renaissance
de la Maison des Halles et de la
gastronomie dans cet illustre édifice
du XVIe siècle à la destinée duquel
veillent M. et Mme Arthur-Paul
Bolli, gérants-exploitants, et Mlle
Zurkichen, directrice.



[J| ENCHÈRES PUBLIQUES
L'Office des poursuites de Neuchâtel vendra par voie
d'enchères publiques, mardi 26 novembre 1974, dès 14 heu-
res, dans ses locaux, fbg du Lac 13, à Neuchâtel :

— 2 certificats nominatifs d'une action chacun Mod
Racing Co, Inc. New-York

— 2 certificats nominatifs de 50 actions chacun Modena
Sports Car Service, Ltd New-York

— 1 brevet (exposé d'invention No 468069) contacteur
multiple à touches

La vente aura lieu au comptant, conformément à la L.P.

Office des poursuites
Neuchâtel
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S ^EEEE&*̂ ^^dj &~̂-- à 2 heures de voiture
de Neuchâtel

't VOTRE APPARTEMENT SUR MESURE (2, 3, 4 et 5 pièces)
'¦¦
n 

dans ijn chalet avec piscine intérieure chauffée, sauna, salle de jeux,

| carnotzet et parc de 10 000 mJ.

- Prix à portée de votre bourse :

| de Fr. 150000.- h Fr. 380 000.-, avec possibilité d'hypothèque de 50%.

|j Pour tous renseignements s'adresser à :

| 
Jean-François MOILLEN, 1865 LES DIABLERETS/VD, Tél. (025) 6 41 40 j

avec
100.000 frt
vous pouvez déjà envisager
l'achat de :

miM ¥IUA
aux Tires, à PESEUX

Prix :

215.000 ife.
+ garage à 15.000 fr.

9 Hypothèques à disposition

• Arrangements financiers
sur demande

Visites villa pilote : i
tous les samedis de 16 h à 18 h
et dimanches de 10 h à 12 h
ou sur rendez-vous :
Vasserot + Widmer , architectes
7, rue de la Serre, Neuchâte'
Tél. (038) 24 41 81
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CORCELLES // y W
PESEUX SS "̂ m̂

A vendre, à Concise,

CHALET
très bien situé, comprenant : 4
pièces, garage, petit atelier cave
et dépendances. Terrain d'environ
1000 m2. Prix : Fr. 190.000.—

S'adresser à André Thévenaz,
Tombet 19, 2034 Peseux.
Tél. (038) 31 49 80.

En plein centre de Peseux
Dans l'une des plus belles rues du village
A proximité immédiate des transports publics

A VENDRE

immeuble historique
bénéficiant d'une sanction préalable en vue d'une
rénovation générale et d'une revalorisation du
volume, pour des appartements ou des surfaces de
bureaux.

S'adresser à : Gérance des immeubles Dubied
rue du Musée 1, 2001 Neuchâtel.
Téléphone 25 75 22, interne 33.

A vendre, entre
Yverdon et
Grandson,
terrain
de 30.000 m2
Services sur place,
vue sur le lac et
les Alpes, zone
villas.
Prix très intéressant.
Adresser offres sous
Chiffres 87-192 aux
Annonces Suisses
S.A., « ASSA »
2001 Neuchâtel.

A vendre à Couvet

petit immeuble
locatif, comprenant : 2 apparte-
ments de 4 pièces, 1 appartement
de 2 pièces, 1 chambre indépen-
dante avec toilettes. Chauffage gé-
néral, citerne 10.000 litres, 2 cui-
sines et 2 salles de bains refaites
à neuf, grand galetas, terrain, 2
places de parc + 1 garage. Hy-
pothèque à disposition. Pour trai-
ter : Fr. 70.000.—
Faire offres écrites à BF 3193 au
bureau du journal. 

A vendre

appartement
4 Vs pièces
duplex, piscine
privée, Colombier.
Adresser offres
écrites a DH 3195 au
bureau du Journal.

Baux à loyer
au bureau du Journal

Bfl f '. ______________________H__B_B9____

Les Cèdres-BOUDRY
appartements

libres immédiatement :
2 J_ pièces 70 m2 à partir de Fr. 430.—
3 J_ pièces 92 m2 à partir de Fr. 530.— |
4 J_ pièces 107 m2 à partir de Fr. 640.—

Appartements très spacieux et fonctionnels,
comprenant :
cuisines agencées — parquets et autres
sols pratiques — balcon — ascenseur —

I 

tranquillité.

FIDUCIAIRE SEILER & MAYOR
Rue du Trésor 9, Neuchâtel
Tél. (038) 24 59 59 '*

A VENDRE

dans cadre de verdure aux abords de la vieille ville du Landeron

VILLAS MITOYENNES EN DUPLEX
Comprenant : 3 chambres à coucher dont une de 20 m2, 1 cuisine formant salle à
manger avec accès sur jardin privé, un grand séjour avec cheminée, 1 salle de
bains et W.-C, séparés, hall d'entrée, cave, etc., y compris place de parc.

Prix de vente Fr. 250.000.—.
Financement assuré.
Ces villas se trouvent à proximité immédiate du port, de la piscine, des écoles,
des magasins et des transports publics.

Pour visiter et renseignements :

ATELIER D'ARCHITECTURE fflMtjfl PROCOM NEUCHATEL SA
G. PERRENOUD & M. MAIRE S__3fl_l p,omotion commerciale
Ville 18 - Le Landeron Téks*ê V 
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Tél. (038) 51 30 30. |̂ ^-____« 2000 Neuchâtel

<\ toute demande de
renseignements, priè-
re de joindre un tim-
bre pour la réponse

Feuille d'avis
de Neuchâtel

t

A louer, à Auvernier,

VILLA de 3 1 pièces
plus dépendances et garage, beau jardin, vue éten- X
due. Libre : 1er mai 1975. Prix : Fr. 1200. r- char-
ges.

Adresser offres sous chiffres HL 3199 au bureau du
journal.

ÉCRITEAUX en vente au bureau du journal

____-_H_________-________________________l________________

A louer logement 3V2 pièces
avec tout confort, à couple stable désirant assumer la

CONCIERGERIE
d'un immeuble important à Serrières. Possibilité, par la suite,
en cas de convenance, de créer un poste de conciergerie à
plein temps.

Les personnes ayant si possible quelque expérience de la
conciergerie voudront bien adresser leurs offres, avec réfé-
rences, sous chiffres GK 3198 au bureau du journal.

MIGROS
Nous cherchons Mk
à notre siège central à Marin W\W\

radîo éSectrïoien 1
Activités :
— service après-vente
— réparations des radios enregistreurs r h
— contrôle de la marchandise neuve. ; ,, . ;

Nous demandons : £ i <
— apprentissage ..;
— une ou plusieurs années de pratique , ...
— permis de conduire A. t >vi

Nous offrons : ' :¦-. :'yj
— poste stable l .
— semaine de 44 heures f. ¦',
— salaire intéressant '
— nombreux avantages sociaux. j,

__^3 M-PARTICIPATION

Veuillez téléphoner au 33 31 41 ou écrire à :  • ' "•¦
Société Coopérative MIGROS NEUCHATEL,
service du personnel, case postale 228,

, 2002 Neuchâtel. ¦

Hôtel Jean-Jacques Rousseau
La Neuveville cherche, pour le
1er décembre,

une barmaid
pour son bar-dancing.

Faire offres à M. Marly,
Tél. (038) 51 36 51.

0K-_B-9________WK__^

3j La maison Reymond, rue W

E Saint-Honoré 5, à Neuchâtel , j n
V cherche ?»

m une employée §|

f

' de bureau à P
temps partiel E

¦ aimant les chiffres et connais- E
gEt sant la comptabilité. Travail Ê
wf varié. Se présenter au bureau K9
,| ou téléphoner au 25 44 66. W

tB—— mil H 'in «—a

On cherche, pour
3 mois ou plus,
jeune fille ou dame
pour faire le

ménage
Pas de
gros travaux.

Téléphoner au
25 28 32, de 8 à 12 h
et de 14 à 18 h.

Nous cherchons,
pour Pressing
moderne, h
Neuchâtel,

repasseuses

pour toute la
journée ou à temps
partiel.
Entrée Immédiate.
Prière de téléphoner
au (038) 24 61 78.

Seulement
40 cle mot!

C'est le prix
d'une

petite annonce
au tarif réduit

dans la
« Feuille d'avis
de Neuchâtel »

Je cherche, pour
date à convenir,
dans banlieue
de Bâle,

jeune fille
aimant les enfants.
Salaire élevé, temps
libre réglé, belle
chambre dans
maison moderne.
Adresser offre à
Mme D. Levy,
Obérer
Rebbcrgweg 15,
4153 Reinach.
Tél. (061) 76 48 36.

A vendre

appartement de
4 pièces avec piscine

à l'ouest de Neuchâtel, 2 cham-
bres à coucher, salle à manger,
salon, bains W.-C. séparés, grand
balcon sur le lac, vue imprena-
ble. Prix à discuter.

Tél. (038) 46 22 90.

¦_S ÎV._"':: -
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Les Cèdres - Boudry
2Vi pièces

70 m2 à partir de Fr. 430.— fin décembre

j 3 1/2 pièces
j; 92 m2 à partir de Fr. 530.— immédiatement

4 Va pièces
107 m2 à partir de Fr. 640.— fin décembre

Appartemen ts très spacieux et fonctionnels,
situation tranquille et ensoleillée.

S'adressera: Etude Fr. Cartier, Concert 6, Neuchâtel.
_ _ _  ï. = .y Tél. (038) 25 12 55.

A vendre à Colombier

vieille maison
mur mitoyen, 3 appartements mo-
destes de 1 et 2 chambres, man-
sardes.
Adresser offres écrites à CZ 3109
au bureau du journal.

Particulier cherche à acheter

maison familiale
(2 logements) ou

terrain
(800 à 1000 m2) région Saint-Biai-
se - Hauterive - Marin. Fonds pro-
pres : Fr. 300.000.—.
Adresser offres écrites à DP 3006
au bureau du journal.

Bureau de la ville cherche une

secrétaire
connaissant si possible aussi la
comptabilité. Entrée immédiate ou
à convenir.
Ecrire sous chiffres à AD 3182 au
bureau du journal.

Offre exceptionnelle
à Porrentruy

Nous louons dans un immeuble neuf, au centre des
affaires,

LOCAUX COMMERCIAUX
et ADMINISTRATIFS

Situation de tout premier ordre pour bureaux, cabi-
nets dentistes, médecins, vétérinaires, avocats, ar-
chitectes, autres professions libérales et administra-
tives, commerces, etc.

PRIX TRÈS AVANTAGEUX

Libre tout de suite ou date à convenir.
Visite des lieux, renseignements, remise de plans,
sans engagement.

Ecrire sous chiffres 970.118 à Publicitas, 2900 Por-
rentruy. "' 5**OT

« . _ % j

, ** . _K_b _______¦__¦______________-_-_-----------------____¦_¦--'

A louer, à Cressier (à 10 minutes de Neuchâtel ,
dans zone de verdure) pour fin 1974, ou à convenir,

appartements tout confort
cuisine agencée, lave-vaisselle, tapis, balcon,
garage, antenne collective (Dôle, Bantiger, Tessin,
France II) etc.

2 % pces Fr. 430.— + charges 70.—
3 % pces Fr. 550.— + charges 80 —
4 % pces Fr. 650.— + charges 90.—

Pour tous renseignements ou pour visiter, prière de
s'adresser à U. Schmutz, Fleurier , tél. 61 33 33 ;
demander M. Bossy.

WM DE JUGEMENT
Par jugement du 29 octobre 1974, le tribunal de police du

district du Val-de-Ruz a condamné LOCCA Jimmy, né le 8
septembre 1940, domicilié à Neuchâtel, rue de l'Hôpital 20, à
5 jours d'emprisonnement sans sursis et au paiement des
frais arrêtés à 315 fr., pour ivresse au volant en récidive. La
publication du jugement a été ordonnée aux frais du condam-
né.

Cernier, 20 novembre 1974.

Le greffier : J.-P. Gruber

A louer pour le 1er mars 1975
dans village industriel du littoral
neuchâtelois,

café-restaurant
rustique, 60 places, entièrement
rénové, avec appartement 4 pièces
tout confort. Eventuellement gé-
rance libre. Capital nécessaire :
Fr. 30.000.— ;

petite
boucherie-charcuterie

complètement équipée. Capital né-
cessaire : Fr. 10.000.—
Les Intéressés sont priés de
s'adresser par écrit à Monsieur
André WYSS, 2023 Gorgier-
Saint -Aubin.

A louer tout de suite à Marin,
situation tranquille et ensoleillée,

appartement
2 V2 pièces

tout confort, balcon. Loyer :
Fr. 473.—, plus charges.

S'adresser à : Etude Fr. Cartier,
notaire, Concert 6, Neuchâtel.
Tél. 2512 55.

A louer à Colombier, dès mars
1975,

locaux de 300 m2
à destinations diverses, possibili-
té de subdivision. Accès facile
par camion. Dégagement pour
parcage de véhicules.

S'adresser à : A. Chappuis,
Gare 7, Colombier.
Tél. (038) 41 261Z

A LOUER
à l'ouest de Bevaix

appartement
cle 3^2 pièces

dans petit locatif soigné, cuisine
équipée, grand balcon.

Loyer mensuel : Fr. 450.—, plus
acompte de charges : Fr. 80.—.

Pour traiter et visiter :
Etude Claude-Edouard Bétrix,
notaire,
2017 Boudry, tél. 42 22 52.

Hauterive,
route de Brel 21

à louer, dès le 24 décembre 1974,

appartement 3 pièces
loyer mensuel 412 fr. plus charges.
Faire offres sous chiffres : IM 3200
au bureau du journal.

A louer à Bevaix
chemin des Jonchères 5, sortie
ouest de Bevaix, studio avec cui-
sinette agencée, salle de bains,
W.-C, antenne collective pour TV,
téléphone, place de parc, galetas.
Vue sur le lac et les Alpes.
Loyer mensuel y compris charges,
286 fr.
S'adresser à Henri Bach,
Cortaillod, tél. 42 21 33.

A louer, dès le 24 juin 1975, la
dépendance du Pontet, à

Colombier 4 pièces
tout confort.

S'adresser à Mme Kindermann,
Rés. Belmont, Montreux.

A louer à Boudry, libre immédia-
tement,

APPARTEMENT
de 3 Va pièces Location mensuel-
le 515 fr.

Fiduciaire Seiler & Mayor,
Trésor 9, Neuchâtel.

Tél. (038) 24 59 59.

A louer à Boudry
rue des Bûchilles 36, pour le 24
décembre 1974, au 1er étage, ap-
partement 3 pièces, avec cuisine
agencée, balcons nord et sud,
salle de bains et W.-C, cave, pla-
ce de parc, antenne collective
pour TV, téléphone, grande salle
de jeux pour enfants, loyer men-
suel, y compris charges, 492 fr.
S'adresser à Henri Bach,
Cortaillod, tél. 42 21 33.

A louer aux Hauts-Geneveys,
libre immédiatement,

APPARTEMENT
de 4VJ pièces. Location men-
suelle, sans charges, Fr. 630.—.

Fiduciaire Seller & Mayor
Trésor 9 - Neuchâtel
Tél. 24 59 59.

tr
L'annonce
reflet vivan
du marché

A louer à Peseux

studio
meublé
cuisinette, douche.
Libre 1er décembre,
275 fr., + acompte
chauffage 35 fr.
Tél. (038) 25 90 17
OU 31 78 82.

Je cherche à louer

petite
maison
ou appartement dans
maison modeste,
minimum 3 pièces,
au plus tard
24 décembre, entré
Neuchâtel et Boudry.
Tél. 42 29 88.

JU l- 4JULJI &__)_ -OW .VW

M Emntreprise industrielle cherche m

| LOCAUX 300 m2 à 400 m2 §
l'y dans la région de Neuchâtel pour une nouvelle ins- f0
[$j tallation d'un atelier de mécanique. Ù

[ Faire offres sous chiffres AE 3192 au bureau du -.
'

E( journal. V\
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La cuisine
de vos rêves
en éléments standardisés TIBA
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Les éléments standardisés faits pour économiser vous offrent mille et une
possibilités pour combiner! La cuisine TIBA de vos rêves a été étudiée
et conçue pour la pratique, construite pour un travail rationnel. Ble est en
matériel de première classe et ses éléments de forme parfaite ont été
soigneusement mis au point

Le bon ci-dessous vous permet d'apprendre des détails fort intéressants au
sujet des productions TIBA.

, t <M„„..mi«i tti»ni *nw«iimtMmttw>«i»tMW»i»iitn,

."* TIBA SA, 4416 Bubendorf, tél. 061 95 2244 Nom, prénom *«
T Bon pour prospectus TIBA: ' j
I 'cuisinières combinées, "potagers ,,.
; économiques à bois, 'cuisinières rue, rei. ï
Z électriques, 'cuisinières à chauffage Z
Z central, 'agencements combinés no postal, localité :
- potagers/éviers, 'équipements complets — ' Sï pour cuisines,'fumoirs. 2/202 ••. Pour une famille de personnes 'souligner co qu) convient 

>4,*

armourins
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ImZZ '"". ETA ̂ S . ue f̂

BEAUJOLAIS
ABLUTION COmKO'J-'
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Good F^eu/?,
présent exclusively IN CONCERT

I Ifl®i9_
ViMim/
Freitag, 6. Dez. 74, 20.00b B

Kassa & Turôffnung: 19.30h M

Volkshaus Zurich I
VORVERKAUF: 1

/ ¦  Zurich: Jelmoli-City, Jecklin-Pfauen, I
£;' Feldmann-Discount / Wotzikon: S

Rewl-Reîsen /Winterthur: Plck-Up/ K
St. Gallen: Hug 81 Cie. / Chur: I

L Jecklin /Schaffhausen: Music- M
^L Center Groner / Luzern: Grammo- M
^L Studio / Aarau: Coop-City I W

^  ̂Montreux: Office du /T<m7*\.^^__ f \K .  _ »
^^^̂  

Tourisme / »j£3\ |

FI LTERS

LA GRAPPILLEUSE
Neubourg 23,

est reconnaissante à tous ceu>
qui pensent à elle, en donnant
meubles, habits, vaisselle, jouets
usagés, mais en bon état, ainsi
que jouets pour Noël. On cher-
che à domicile.
Tél. 25 26 63.

Â présent, l'épargne présente
I un nouvel dirait

(En effet le plan d'épargne pour membres Coop EMC de b Banque Centrale Coopérative S A
rapporte un intérêt très élevé - même sH sbgt de petites sommesj

La Ban que Centrale Coopéra- I 
^
-^^^¦.r^m^^^.rr.,r«m^=̂ =̂  ̂ Les avantages 

attrayants 
de l'EMC.

«tive SA offre à tout membre d'une Tj ••* \ÉL 0 I "|
'isociété Coop un carnet de place- pour la I année O 0 "
j;ment à un taux d'intérêt tout à fait _ , # 1 n Des intérêts extrêmement- élevés.
( exceptionnel. (L'affiliation Coop In ertie l£\l s ¦ Non seulement l'intérêt initial est très
est gratuite et sans aucun engaee- | p OUrla __L année W4 0 élevé, maïs Jes taux augmentent encore

jment.) Elle garantit non seulement _H ème / |Q  
d'année en année.

ïjun taux d'intérêt initial élevé à T r ir _o n 
'< '• 0l'épargnant,mais encore des taux pOU. Ia V année A/2 0 L»

progressifs durant plusieurs années-, J ème 71 Q l Retrait sans P^avis jusqu'à Fr^'OOP.-
Letableau ci-contre vous indique . £L , fV; « par an-
te progression annuelle de cestaux. Pour ,a ¦ année , W4 U Malgré ces taux d'intérêt exceptionnels,

i m * lm« "_F O vous P°uvez prélever librement jusqu'à
A partir de l'augmentation an- , S 

'" 
7 H \- Fr- 2,°00--Pa

i
ran - I>our dess

]
omm«;sPlus

ruelle du taux d'intérê t, toutes les éco- W?̂  ,Q V ann.ee ' ° lm Portantes' le Preavls «* de SIX mols-
nomics réalisées jusqu 'à cette date, en M ême ' TM 0 !' O

;plus du capital versé au cours de l'année. . w\ , m n 7\ 0<; bénéficient du nouveau taux plus élevé. ! pOUP 10 W année # L U I ,_ . , , „. . ._ ,, , _ . . Ni dépôt minimum ni avoir minimum.Pour des raisons d ordre techm- K ,. nar j». m. n : ï 7 ,,. _ .,„—rr. 
que, l'augmentation est fixée à la fin de * PÇrtir Jem* Q g ; ! Le plan d épargne EMC a ete conçu en

tannée civile. Par conséquent, l'intérêt : de la / année 0 0 P^mier lieu pour les petits épargnants,
y, ,0 , „ . j  1 -i ' ' l T- 1 1 ceux qui ne peuvent économiser que desde 6% alloue au cours de la première l J , _ . ,. _, _. , _ . . ,  ., _____________ i^___________________________ i sommes relativement modiques. C estannée n est généralement pas compte SSŜ  _P*W*V*-tf ¦ -, , _, . !Swy_ m PI pourquoi il n est prévu m versementspouruneanneeentiere-cequirepresente ii _HT _P^ «B '- 1 _ , ' . . .f_TV«TfTlW fl -» IRAJ réguliers ni avoir minimum.un avantage supplémentaire pour 1 épar- (A4 H ! I A II H l' Jiw
Jsnant. A~^ Bĝ \ \ "̂ 1 a,

(Changements éventuels du taux II _TS_v >^^ _k ¦
de l'intérêt: l'intérêt de base, qui est ac- ^¦_M_fl _L ^"̂  mi\*̂  M Deux carnets de placement par ména ge
tuellement de 6%, est adapté aux condi- _§__B_______ S^_i I de membres Coop .
tions du marché monétaire et financier. " Afin que chaque ménagère puisse réaliser
Les augmentations annuelles de 1/4 ou EMC: Une prestation commune ses propres économies, il a été prévu de
1/2% resteront toutefois stables, pour de la Banque Centrale Coopérative SA délivrer deux livrets par ménage de mem-
autant que les conditions de base ne su- et de Coop. bres Coop. Toutefois, le dépôt maximum
bissent pas de changement notable. _ . . .. ___ . par livret ne peut excéder Fx. 25'QOO.-. j;

T Coupon d'épargne ÏMC 23
_
|

j J'aimerais adhérer au plan U Je ne suis pas encore membre d'une société Coop mais j'aimerais I
. ¦ j d'épargne EMC le devenir. La Banque Centrale Coopérative transmettra votre 1
i I D Je suis membre d'une société demande d'adhésion. '

\ Coop locale. D Veuillez d'abord m'envoyer le prospectus EMC |

I 

(Veuillez marquer (Tune croix ce qui convient)

I Nom: Prénom: j
¦ s J Ruej NPA.Localité: W
î ? I Prière d'envoyer le coupon ci-dessus à la succursale de votre choix de la Banque Centrale Coopérative SA: PL V
j Siège principal, Aeschenplatz 3, 4002 Bâle / Gûterstrasse 253, 4018 Bâle / Greifengasse 2, 4058 Bâle / Igelweid, 5000 Aarau / Amthausgasse 20,
! 3001 Berne / Bahnhofstrasse 33. 2501 Bienne / Kirchstrassc 56, 2540 Granges / Allmeindstrasse 20, 8645 Jona / Luzernerstrasse 4, 6010 Kriens / Herten-

steinstrasse 50, 6002 Lucerne / Baslerstrasse 10,4600 Olten / Schwâhisgasse, 3600 Thoune / Uraniastrasse 6,8023 Zurich / Franklinstrasse 14, 8050 Zurich-
I Oerlikon / 30, av. Léopold-Robert, 2301 La Chaux-de-Fonds / 28, rue du Rhône, 1204 Genève / 83, rue de la Servette, 1203 Genève / 21, rue St-Laurent,
I 1003 Lausanne / 11, rue du Temple, 2400 Le Locle / 15, av. Génèral-Guisan, 1800 Vevey / 7, rue du Lac, 1400 Yverdon / Piazza Cioccaro 3, 6901 Lugano.

IT TV COULEUR B
PHILIPS OU MEDIATOR

GRATUITEMENT A L'ESSAI
Chez vous pendant 5 jours
Reprise de votre ancien poste

à des prix
très intéressants

MEMBRE B ,̂ Km^-%w BON DE
/^"T^X RÉDUCTION
ff hmnrri VALEUR Fr. 100.—
S E UNILCL SUR L'ACHAT
V, * \ ' D'UNE TV
>̂ -z

2>̂  COULEUR

BMM PI HBBHI Je m'intéresse à un essai
Kl WTSr«ï _̂^ _̂ _̂.̂ ^^ H gratuit couleur.
lj 9 lÀ 9 ¦ H

^ 11 H I I I M Nom :
__ nP_fllfl^MiR_ff^Mfflî_i Pf*nom :
BWJKPBBMlffHÉWÉ_Sa68- ' M",s'e '¦
E______________l___l I TAI': Houra ds prôfôrance :

Un. nouvcll- I_un«u« pour l'organitm*
pour rast-r «n plein* forma

GELÉE ROYALE
POLLEN

I DIRECTEMENT OU PRODUCTEUR

CEDISA
Cantr* d* diffusion da ipfeittifét apleol»

Doeumantation oratulla «t prix producteur lur dimandft
CEDISA 20. ivtnua da la Gira

Tél. 021/354822 10? _ Chavannn-mntna

a___________B___________________________________________________|^_________i

• •2 Nouvel arrivage — Importation directe J

t MANTEAUX AFGHANS AVEC CAPUCHON Z
S Fr. 245.— J
t MANTEAUX AFGHANS AVEC COL :
S Fr. 195.— 8
t VESTES AGNEAUX 3/4 POUR DAMES Z
S Fr. 445.— 8
• Ouvert tous les après-midi •

• /  ̂¦ Portes-Rouges 149 Neuchâtel - Tél. 24 3065 
•I n mmmm \

PRETS
de Fr. 500.— à Fr. 4000.— accordés
depuis trente ans à toutes personnes
salariées. Remboursement selon vos
possibilités.
COMPAGNIE PRIVÉE DE BANQUE (
ET DE PLACEMENT S.A.
CI-DEVANT BUREAU DE CRÉDIT S.A.

Tél. 22 40 83
Place Bel-Air 1 — Tour Métropole
Case postale 153 — 1000 Lausanne 9

C O M M E R Ç A N T S
Ne vous creusez pas la tête pour vos problèmes de
publicité. Nous avons pour les résoudre un service
à votre disposition.

Feuille d'avis de Neuchâtel

Prêts
sans caution

jusqu'à

Fr. 10.000.-
• Discrétion absolue

• Formalités simplifiées

ORCREGA S.A.
av. de la Gare 25
CP 1002 Lausanne

Tél. (021) 23 30 87

Du mardi 26 au vendredi 30 novembre

Démonstration ARVAL
Les renommés cosmétiques _
de qualité suisse ¦̂ ""^

;̂ 5&e r s .  v,—**• -̂* • /C^ftî ^ f i

Les soins aux extraits de plantes
des Alpes ARVAL agissent moins
brutalement et mieux !
Vente et conseils à la

Pharmacie Montandon
Neuchâtel rue des Epancrieurs 11

COUTURE
retouches de tous
vêtements dames

DAIM-CUIR
Mouton retourné
retouchés,réparés,
etc. par spécialiste
Veston-pantalon
Toutes retouches
Pilteloud, couture,
Temple-Neuf4,Neu-
châtel. Tél. 25 41 23.

g A vendre B

i Points SILVA Ë
5 MONDO -AVANT . S
g Prix avantageux |

m Ecrire à :
¦ case postale 433 B
¦ 1401 Yverdon 1. ¦

PNEUS Henri KRONENBERG 4B |
ACHAT - VENTE - SERVICE «.Wl^ B̂

; PNEUS NEUFS • REGOMMÉS vBi^̂ M

2207 COFFRANE
! Tél. 571717 (038) 42 32 83 _____________!____

Le spécialiste du pneu regommé
demande :

l — Pourquoi payer plus pour vos
pneus d'hiver ?

— Préférez-vous 2 ou 4 pneus
d'hiver ?

i Pour le prix de 2 pneus neufs, vous équipez votre voi-
ture de façon sûre avec 4 pneus regommés fabriqués
d'après la loi suisse, vendus à des prix nets imbattables
avec garantie de pneus neufs.

j — Montage gratuit, équilibrage à bon prix i
— Conseils et renseignements sans engagement par nos

soins.
Nous attendons votre appel téléphonique pour prendre
rendez-vous, pendant les heures de travail au 571717
ou au bureau 4232 83.
AVIS : Jusqu'au 21 décembre 1974 y compris, nous
sommes à votre disposition chaque samedi sans Inter-
ruption jusqu'à 17 heures. — Fermé le lundi matin.



Je cherche

jeune
fille
pour environ
6 mois, qui
s'occupera de ma
petite fille
(4 ans) et du
ménage. Pension et
logis gratuits.
R. Bauer, Longeau-
Bienne.
Tél. (065) 8 00 41,
Interne 297.

Fabrique d'horlogerie de Fontainemelon SA

Nous désirons engager un

MÉCANICIEN EN ÉTAMPES
ou un

MÉCANICIEN
i; auquel nous offrirons une formation complémentaire pour lui confier

des travaux de montage et de mise au point d'ETAMPES automatiques
et à suivre, destinées à notre production horlogère.

( Outre le poste de travail, nos conditions de salaire, horaire libre,
prestations sociales et possibilités de logement, seront présentés aux
personnes Intéressées lors d'une visite confidentielle à notre service
du personnel. i

service du personnel . 038 53 33 33 . 2052 Fontainemelon

t 

maison affiliée à - ~ 
_ _ _ _ _

_ - ~al HTyBjl ] -̂ -ffl/v
Ebauches s.a. ^~Ëf ' =?'-W= fil

On cherche
I jeune homme
! pour aider au
' portage de lait ,
J tout de suite ou
i pour date
j à convenir. Vie de
j famille assurée.

S'adresser à
Robert Montandon,
Cortaillod.
Tél. (038) 42 10 91.

Tea-room
La Résidence
Crans-sur-Sierre
cherche :

1 vendeuse
ou aide-
vendeuse
1 serveuse
Fermé le samedi.
Tél. (027) 7 20 24.

tr
L'annonce
reflet vivant
du marché

On cherche une

sommelière
Date d'entrée à
convenir.

Tél. 25 12 83,
hôtel du Dauphin.

Magasin de confection, à Neuchâtel, cherche
pour date à convenir

TAILLEUR-RETOUCHEUR
;

Noue demandons :
expérience dans la branche de préférence,

? également pour la vente.

Nous offrons i
très bonnes conditions. Ambiance de travail
agréable. Place stable.

Adresser offres sous chiffres A. X. 3107 au
bureau du Journal.

J'engage tout dé suite ou pour
date à convenir

un employé
en possession du permis de con-
duire A, pour magasinage, manu-
tention et livraison. Eventuellement
à temps partiel.
Faire offres écrites à
Jacques Grlsonl, vins fins,
2088 Cressier.

Grands Magasins INNOVATION S.A. H
La Neuveville .. ; - '

cherchent -/':

GÉRANT
(ou couple de gérants) y

habitué au travail d'un grand magasin, j y
en connaissant l'assortiment, apte à jj i« S
traiter avec la clientèle, et capable de F à
diriger du personnel. i'-y 'i

Situation Intéressante pour personne S j
dynamique. £." "j

Tous les avantages sociaux d'une 1
grande entreprise. î
Logement à disposition. [. <¦ '. ¦ [

Entrée à convenir. s

Adresser offres détaillées au chef du
personnel AUX ARMOURINS S.A., [y j
Neuchâtel. i .
Tél. (038) 25 64 64. E||

Nicolet 4 Cle, fromages en gros,
2316 Les Ponts-de-Martel,
engagent

chauffeur-vendeur
qualifié et sérieux ; formation
éventuelle assurée par nos soins.
Travail varié, semaine de quatre
Jours et demi.
Permis catégorie D.
Bons gages, caisse de retraite.

Tél. (039) 37 12 59.
¦

Connaissez-
vous

le Bulletin des places vacantes de la
Confédération qui paraît chaque
semaine, avec ses nombreuses offres
intéressantes?_TL

L'Emploi

Demandez par téléphone ou par
carte postale un numéro à l'essai de
la dernière édition!
OFFICE FÉDÉRAL DU PERSONNEL
Service de placement 3003 Berne
Tél. (031) 61 62 53

? OfYJMfc IIU_m_. éW+ vure pneus xv EfiC_f% ^-_ _̂__^Bmm %E4B ?wEâ  ̂ sÉ Ê̂f ÊeÊf âé&È&Ss&m—-mm W «̂ /L^^^^^^^^

Bon Esso Shop pour ËËmmimM B̂ IÊEêII SS WKvLy f v  m H u m' a _M i ?/ mlrxl il I IWI BEIë llllmÊmmiWÊEchaque pneu ESSO. MĤ IBIlffl 1A l'achat de pneus Esso - au prix net - vous IK\P|H|IJ UJW nJnJj/mlifflP̂recevrez un Bon d'une valeur de Fr. 5.- par [rW^sjiSr S13» iil\lffl .>WJp//H//^40S/|/////f/M 1 ______^^5j__j_r
pneu, à valoir lors de l'acquisition d'articles ftMrlkî  P \i vEll War lVxwn
dans un Esso Shop. Vous ne réalisez pas seule- P̂ ffl hljiv 1$ li\lH {̂o|l{ltnll____ifl iiii.ifflY lP_raP__l
ment des économies lors de l'achat de pneus l̂ ^^̂ Hl̂ PTLH \0 11IÏII1 K̂ 'ÏÏ 9 lll____t v^^__^__iradiaux à ceinture d'acier (été ou hiver), vous en B̂ ml\?\\ n 1@| < \Sj l j_ Rtitw\HllW illilllH_____wl És&l ¦'profitez aussi en roulant. Nos pneus à ceinture _̂gM\*HVlvl vW xtm 1 ifllK\lIl tf lill 1 lll\.¦_m^Sa _̂-g-_
d'acier bénéficient en effet de la vaste expé- Vw^̂ UUymÛ
rience acquise par Esso. A commencer par le V^Ĵ \W N̂ \JMUproduit de base, le butyle - mis au point par la Ytu ^Wfl^N̂ mRecherche Esso - et j usqu'aux millions de pneus \̂̂ \vAMw! ^̂ ^Esso déjà vendus en Europe: c 'est ce qui nous v^^lmpermet d'accorder une garantie pour chaque milli- X^y^̂ afl^^̂  '̂ M*^
mètre - jusqu'au dernier. Si votre pneu de- «y»ft» ÎÊ TII*!̂vait malgré tout être endommagé, nous JZT \̂ ^̂ !̂ ^r̂ ^̂ \
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RESTAURANT ALPSTUEBLI,
Triïbsee-Engelberg cherche, pour
la saison d'hiver,

jeune fille
aide de buffet, kiosque, restaurant.

Occasion d'apprendre la langue
allemande. Bonnes possibilités
pour skier. Belle chambre dans la
maison.
Faire offres à famille Hess,
Alpstiibli, 6390 Engelberg.

HOTEL STERNEN, GAMPELEN.

Nous cherchons pour entrée Im-
médiate jeune

serveuse
Bons gains , nourrie et logée.

Faire offres à Famille Schwander
3236 Gampeien.
Tél. (032) 8316 22.

Hôtel de la place, cherche

secrétaire
de réception

(place à l'année). Connaissance
des langues nécessaire.

Faire offres, avec curriculum vi-
tae, copies de certificats, et pho-
tographie, sous chiffres JL 3173
au bureau du journal.

La notion de cadeau a fortement évo-
lué au cours des dernières décennies et
reste aujourd'hui encore influencée par
les modes intellectuelles et les vicissi.
tudes de notre conjoncture. Du cadeau
peut-être parfois trop utilitaire des an-
nées difficiles , on a aisément passé au
présent de luxe et de prestige pour ten-
ter de lui redonner aujourd'hui sa vraia
signification.

I

Un cadeau est avant tout un témoi-
gnage de sympathie et d'amitié que

I

l'on adresse à quelqu'un, témoigna-
ge qui devrait être une source de
plaisir et de joie pour celui qui of-
fre comme pour celui qui reçoit.

La valeur d'un présent n'est en aucun
cas déterminée par son prix, mais par
l'intention qui le précède, le choix et
cette volonté de faire plaisir. Il est donc
juste d'abandonner cette coutume ten-
dant à faire dépendre le plaisir du coût
d'un objet pour accorder plus d'impor-
tance aux relations personnelles exis-

tant entre les personnes. Pourquoi ne
pas offrir des choses pratiques, voire
même des objets utiles qui ne trouvent
toutefois que rarement leur place sur un
billet de commissions ? Quel enfant ne
se réjouirait pas de recevoir une nou-
velle table, une bibliothèque pour sa
...ambre d'écolier ? Quel automobiliste
ne serait pas ravi de pouvoir compléter
son équipement de voiture par un jeu
d'outillage auto ou par une paire de
chaînes à neige simples et pratiques ?
Le cordon-bleu de la maison sera éga-
lement facile à satisfa i re avec une de
ces cocottes à rôtir appelées plus cou-
ramment « Rômertopf », un mélan.
geur-batteur Mio-Star ou pourquoi pas
un bel assortiment de conserves de
fruits et légumes ! Agrémenter sa vie
et celle des personnes qui nous entou-
rent est aussi une démarche simple et
utile à la mesure de chacun : que di-
riez-vous par exemple d'un joli poster
personnalisé tiré sur la base d'une dia-
positive de vacances ou de la photo
d'un enfant, d'une décoration de bou-
gies ou d'un arrangement de plantes
vertes ?
L'important est de savoir joindre l'utile
à l'agréable, de savoir reconnaître chez
ses proches les envies cachées et les dé-
sirs raisonnables. Le reste n'est plus

Café MIGROS : le café le plus frais
de Suisse 1

Café Zaun sgg
sans caféine QuO
Offre spéciale """~~~
Paquet de 250 g 2.20

au lieu de 2.70

qu 'un jeu d'enfant , car les différents
magasins Migros, leurs départements de
fruits et légumes et de produits non
alimentaires, leurs boutiques de photos
et de fleurs , leurs centres Do it your-
self mettent ù la portée de toutes les
bourses un grand choix de présents
plaisants et utiles pour les fêtes de fin
d'année. Profitez des derniers jours de
novembre pour faire déjà une partie de
vos achats et alliez à la joie d'offrir
le plaisir de choisir !

Aproz nature
Eau minérale naturelle, sulfatée cal-
cique, gazéifiée.

•" "N. Bouteille de 1 litre —.45
£-.~m-m~S\ 2 bouteilles

mf w  -.70
^̂ |̂ r (P|us dépôt)

au lieu de —.90

La recette de la semaine

Pâté de jambon
Recouvrir le font d'un plat à gratin do
fines tranches beurrées de petits pains
au lait. Ajouter une couche de 250 g
de jambon coupé en dés. Dans un pe-
tit saladier, battre 2 œufs avec 4 dl de
M-Drink, saler, poivrer, verser par-
dessus le pain et le jambon. Laisser re-
poser une heure, puis cuire à four
moyen environ trois quarts d'heure.
Servir avec de la salade verte, garnie
de tomates.

Joindre l'utile à l'agréable
pour les cadeaux de fin d'année

islïixli ̂ ^¦M.^_________;__ î_  ̂ !•] _k»!_ f̂ ,̂t:i:ryÎM
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Migrol travaille sur la même base et
poursuit le même but que Migros. Elle
veut mettre à la disposition des con-
sommateurs des produits de bonne qua-
lité aux conditions les plus avantageu-
ses. Toutefois, au cours de ses 20 ans
d'existence, Migrol a été par deux fois
dans l'obligation de vendre son essence
plus cher que la concurrence.
La première période difficile remonte à
ses débuts. La jeune entreprise avait
réussi à rétablir une base avantageuse

pour des prix d'essence exagérément
hauts et maintenus artificiellement à un
niveau élevé au lendemain de la guerre
par les compagnies internationales.
Dans le seul but de faire échouer cette
tentative, la concurrence internationale
fixa des prix inférieurs encore aux prix
Migrol, cela toutefois seulement aux
colonnes d'essence situées à la proxi-

mité immédiate des stations Migrol
alors très peu nombreuses. Le seul ob-
jectif de cette action peu élégante était
naturellement d'éloigner les clients des
colonnes d'essence Migrol jusqu'à ce
que cette dernière doive disparaître du
marché, après quoi les anciens prix sur-
faits pourraien t être joyeusement réta-
blis. Les automobilistes, conscients de la
manœuvre, ne se laissèrent pas manipu-
ler de la sorte. Ils firent patiemment la
queue devant les stations Migrol pour
y payer là un prix provisoirement plus
élevé qu'ailleurs.
Une année à peine s'est écoulée depuis
que Migrol_ a dû , pour la deuxième fois
dans son histoire, vendre l'essence à un
prix supérieur à celui de la concur-
rence. Le conflit du Proche-Orient et la
crise du pétrole qui lui fit suite eurent
comme conséquence directe que Migrol

en tant que compagnie indépendante ne
pouvait plus acheter son carburant
qu 'à des prix purement fantaisistes.
Les automobilistes de 1973/1974 ne
se révélèrent malheureusement plus
aussi solidaires que ceux de l'après-
guerre.
Les chiffres d'affaires de l'essence Mi-
grol reculèrent très sensiblement et ce
n'est que par d'importants sacrifices de
la société coopérative Migrol et des dé-
tenteurs de stations Migrol qu'il fut
possible de surmonter cette période dif-
ficile. Cet effort n'a pas été vain , car

I 

aujourd'hui Migrol a retrouvé sa
place de régulateur des prix. Par
cinq fois déjà cette année, Migrol
baissa ses prix, contraignant par là
sa puissante concurrence à opérer
également dea diminutions de prix.

L'automobiliste peut jour après jour se
réjouir que Migrol n'ait pas abandonné
la lutte dans les moments critiques de
la crise de l'essence. Migrol profite de
cette occasion pour remercier de leur
solidarité tous ceux qui , l'hiver dernier
lui sont restés fidèles , même lorsqu 'ils
durent momentanément débourser quel-
ques centimes de plus par litre.

Aujourd'hui , même les représentations
suisses des compagnies multi-nationales
se réjouissent de la présence de Migrol.
En effet, l'existence de compagnies in-
dépendantes leur sert d'alibi lorsqu'elles
désirent prouver qu'elles ne cherchent
pas à obtenir une position de mono-
pole sur le marché. Migrol est toutefois
oien placée pour savoir que la répar-
tition du marché telle qu'elle existe ac-
tuellement n'a pas été choisie de plein
gré par les compagnies multinationales,
mais qu'elle leur a été imposée.Le combat de Migrol
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BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal
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Plus de 230 concessionnaires et agents Haida en Suisse

ÉCHANGE - REPRISE - FACILITÉS DE PAIEMENT

Garage Mario BARDO S.A.
Sablons 47-51 - Tél. (038) 2418 42

NEUCHATEL

_n .- rir^''-- vj ffi: '̂ s-"1 'M ;Sw" iv,_ '"-"VJ1

?L a  

clef de tous
vos problèmes

„ I9I^M constructions métalliques m
m menuiserie métal et aluminium w

Campardo s. à r. i.
Serrurerie

Port-Roulant 1
Tél. 24 28 12
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LA 1600 LA MOINS CHÈRE
DE SOISSE

Une exposition «plumes et poils»
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A LA SALLE DE BEAU-SITE

Ses longues oreilles dressées, l'animal
dans cette passivité attentive qui lui est
propre , surveillait les moindres gestes de
l'homme. Son museau ne cessait de
s'agiter , moins par crainte que par habi-
tude. Ils étaient plusieurs , sur une lon-
gue table, à attendre le verdict. L'expert ,
aux gestes sûrs et précis, examinait ,
mesurait , ne cessant de prendre des
notes. Un préambule important pour
tous les éleveurs qui paitici pent , et
jusqu 'à dimanche , dans la grande salle
de Beau-Site , à l'exposition organisée
par la Société d'aviculture , de cuniculi-
culture et colombophilie de La Chaux-de-

Fonds. Hier, en effet , toute la journée,
plusieurs juges ont établi le classement
aux points , un palmarès dont chacun at-
tend avec impatience les résultats, fruit
de nombreuses recherches et soins atten-
tifs .

Et tandis que dans les marmites mijo-
taient un succulent repas, que le fumet
d'une soupe aux pois gagnaient les
étages, entre le hall d'entrée et la salle
s'établissait un incessant va-et-vient. A
leur table , les experts voyaient défiler
les spécimens les plus originaux de la
région que conduisaient avec diligence
les membres du comité d'organisation

placés sous la responsabilité de M. Paul
Oulevay. On prendra juste le temps de
manger et l'on se remettra à l'ouvrage,
avant que ne s'ouvrent toutes grandes au
public, les portes de cette manifestation.

PARTICIPATION INTÉRESSANTE
Le visiteur pourra contempler quelque

280 lapins représentant 25 races, 135
poules et 70 pigeons , des volatiles pas-
sant de la taille naine à celle de géantes ,
espèces d'agréments ou d'utilités. La par-
ticipation , cette année , est très intéres-
sante. L'exposition elle-même sert de
tremplin aux autres concours organisés
sur les ' plans romands et suisses. Six
experts fonctionnaient , hier.

La société est présidée par M. Robert
Schwaar, entouré du vice-président Paul
Oulevay, du secrétaire Willy Matthey et
du caissier Michel Moret. Pour eux ,
pour tous ceux qui les assistent , la tâche
est moins aisée qu 'on ne pourrait l'ima-
giner. La mise en train d'une telle expo-
sition se fait plusieurs jours à l'avance.
Il s'agit d'amener sur place le matériel
adéquat , propriété du groupement , de
l'installer. D'assurer également le ravi-
taillement non seulement des aides béné-
voles mais aussi du jury. Et surtout des
animaux eux-mêmes. Sait-on qu 'il faut
quelque 250 kg de carottes pour nourrir
tous ces lapins, une centaine de kilos de
graines pour les pigeons et autant pour
les poules ? Sans oublier près de 30 sacs
de foin. Un « à côté » que le public
ignore en général, tout à la joie de pou-
voir admirer les plus beaux spécimens.

Mais pour la société chaux-de-fonniè-
re, on parle déjà de l'avenir. L'année
prochaine, en effet, au Pavillon des
sports, aura lieu l'exposition cantonale
qui d'emblée s'annonce spectaculaire. El-
le sera doublée par une exposition ro-
mande consacrée uniquement aux pou-
les.

Ph. N.

Après avoir révisé la liste des licenciements
Zenith Time décide de congédier 106 travailleurs

Lis LOCL1Fg ¦»m*m»_-_-_ ,

Dans notre édition d hier, nous avions
annoncé que 138 personnes seraient li.
cenciées chez Zenith Time. La direc-
tion, après avoir , durant une partie de
la nuit , revu les listes des personnes
touchées, s'est arrêtée au chiffre de 106
licenciements. Hier matin , elle a pu-
blié un communiqué dans lequel elle
précisait « qu 'en fonction de ses plans
de restructuration qui tiennent compte
de la situation économique ainsi que
de prévisions de vente réalistes, elle
s'est vue contrainte, aujourd'hui , à re-
grets, de signifier leur congé, prenant
effet de manière échelonnée, à 106 tra-
vailleurs. Ce chiffre ne tient pas compte
des dix personnes qui ont atteint l'âge
de la retraite. D'autre part, hormis les
salariés dont la mise à la retraite de-
vient définitive, cette mesure affecte
33 personnes de nationalité suisse dont
plus de la moitié sont des femmes ma-
riées et 73 étrangers résidents ou fron-
taliers ».

CONVERSATIONS EN COURS
La direction de Zenith Time ajoute

encore que des conversations sont en
cours avec les syndicats afin de repla-

cer les travailleurs touchés dans des en.
(reprises de la région. Pour les syndi-
cats, l'objectif n'a pas tout à fait été
atteint lors des négociations. En effet ,
on se souvient que ceux-ci demandaient
qu'aucun de leurs membres ne soit con-
gédié. Si Zenith Time a partiellement
répondu à ce vœu, il n'a pas pu être
entièrement exaucé, puisqu'il y a plu-
sieurs syndiqués, suisses ou étrangers,
parmi les licenciés.

FERMETURE DE MONDIA
A propos de la maison Mondia , de

La Chaux-de-Fonds, il est certain main-
tenant qu'elle sera fermé*. Tout le per-
sonnel ne sera pas forcément licencié,
car il est possible que certains employés
soient reclassés dans l'entreprise Zenith
au Locle.

LETTRE AU PERSONNEL
Parallèlement au communiqué diffu-

sé par voie de presse, Zenith Time a
transmis, hier, une circulaire à tous ses
ouvriers. La direction y affirmait « qu'en
tant qu'entreprise locloise, nous sommes
restés en contact avec les autorités lo-
cales ainsi qu'avec les offices commu-
naux du travail et la FTMH lors de

l'établissement de notre plan de réduc.
tion du personnel. Notre service du
personnel se tiendra à la disposition de
ceux qui sont touchés par ces mesures.
Il les aidera, en collaboration avec les
organes compétents, à trouver une nou.
velle activité ».

MANIFESTATION ET
INQUIÉTUDES

Ce matin, le POP organise une ma-
nifestation populaire au Locle pour pro-
tester contre les licenciements. D'autre
part, la Fédération chrétienne des ou-
vriers sur métaux (FCOM) a publié hier
un communiqué dans lequel elle se dé-
clare prête à toute action d'unité syn-
dicale qui pourrait améliorer ou résou-
dre la situation d'insécurité dans laquel-
le pourraient être plongés les travail-
leurs et leurs familles. Elle déplore aus-
si que, dans le système économique ac-
tuel, les organisations syndicales ne
soient consultées qu'une fois les déci-
sions déjà prises, ce qui témoigne que
les préoccupations de profit ainsi que
les considérations d'ordre économique
passent trop souvent avant le « deve-
nir » de l'homme.

E. O..G.

VAL-DE-RUZ
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L'Eglise reformée évangélique du can-
ton de Neuchâtel (EREN) a organisé
une table ronde, hier soir, au centre
du Louverain , pour discuter de l'une
des préoccupations majeures du mo-
ment : les finances de l'Eglise. Y as-
sistaient des pasteurs et des paroissiens
qui après avoir entendu Un exposé de
M. Ch. Wust, président de la commis-
sion des finances de l'EREN, ont posé
de nombreuses questions au pasteur
Ch. Bauer, président du Conseil syno-
dal et à l'administrateur de l'Eglise,
M. F. Kemm.

Les questions posées à l'assistance
étaient les suivantes : quels sont les fac-
teurs qui doivent être pris en considé-
ration pour résoudre les problèmes fi-
nanciers ? Quelles mesures concrètes
pourrait-on proposer et quelles en se-

raient les conséquences pour les minis-
tères exprimés dans l'Eglise, etc. ?

On le sait, si les prévisions actuelles
se vérifient, l'année se terminera avec
un déficit de l'ordre d'un million, le-
quel épongera la quasi-totalité des fai-
bles réserves constituées.

Pour s'en sortir, il faudra, tout en
préservant dans la mesure du possible
les traitements et rentes versés aux ser-
viteurs de l'Eglise, réduire toutes les
dépenses qui ne présentent pas un carac-
tère de priorité absolue. Le budget
1975 de l'EREN, qui sera voté le 4 dé-
cembre par le Synode, sera donc un
budget d'austérité.

C'est dire l'imoortance du dialogue
d'hier soir et sur lequ». nous revien-
drons plus longuement.

J.P.

Les finances de l'Eglise
discutées au Louverain

A l'étude aux CFF : révisions tarifaires
et réformes structurelles

Pour compenser l'évolution de ses
coûts, une entreprise de transport a, en
principe, deux possibilités : s'assurer una
part supplémentaire de trafic ou recourir
à des majorations de prix. Dans le pre-
mier cas, elle n'aura de succès que si le
marché réagit favorablement à son offre
et que si le surcroît de trafic peut être
assuré avec les moyens disponibles voire
avec un minimum de prestations ou
d'investissements complémentaires. A
une époque où ces conditions ne sont
guère remplies -r- le trafic voyageurs des
CFF est stagnant et là où il pourrait
encore progresser, l'appareil est insuffi-
sant — le recours à des adaptations do
prix devient pratiquement l'unique
alternative.

Depuis 1964, les CFF ont été amenés
à majorer leurs tarifs voyageurs à cinq
reprises. Le rythme de ces opérations a
passé de 4 à 3 puis à 2 ans. En 1972, il
a été convenu que de telles mesures au-
raient lieu alternativement pour le trafic
marchandises et le trafic voyageurs. Si
les coûts de production continuent à
augmenter dans les mêmes proportions
que ces dernières années, c'est à la ca-
dence annuelle qu'il faudra songer. Il
faut cependant éviter que des majora-
tions trop importantes n'entraînent un
recul de trafic là où le contraire est sou-
haitable.

Le degré de couverture des frais, qui
était encore de 103 pour le trafic voya-
geurs en 1960, a passé à 96 puis à 94 en
1966 et 1970 pour atteindre 84 en 1972.
Il a dû remonter temporairement de
quelques points à la suite de la majora-
tion des tarifs du 1er février de cette an-
née.

D'UNE PIERRE DEUX COUPS !
Adapter les tarifs à l'évolution des

coûts signifie donc pour les CFF deman-
der davantage que la seule compensation
du renchérissement selon l'indice des
prix à la consommation. Il importe de
tenir compte également de l'augmenta-
tion plus prononcée des coûts de
production , notamment des frais de per-
sonnel (aux CFF : = 2/3 des frais to-
taux) et de la nécessité de contribuer à
la couverture des frais de capitaux des
investissements nouveaux .

Les révisions tarifaires sont aussi l'ex-
pression de certaines réformes structurel-
les. Celles-ci sont même devenues indis-
pensables si l'on veut que les tarifs
pratiqués restent conformes aux besoins
du marché et qu'ils permettent la
promotion de mesures de rationalisation

dans la vente, dans les décomptes et dans
l'organisation du travail en général.
Elles sont aussi nécessaires pour amélio-
rer et réorganiser l'offre (communauté
de trafic ou de tarif) .

A L'ÉTUDE SEULEMENT
Lors de la conférence de presse orga-

nisée jeudi à Berne par les CFF (*), M.
Samuel Berthoud , directeur du service
commercial voyageurs, a ainsi évoqué
les perspectives de développement de la
structure tarifaire. Des études en cours,
on pôftt dégager les tendances suivantes :
— offrir un tarif de base (tarif normal)
d'un-niveau moyen ou plutôt bas; .— le
compléter par un nombre restreint dé
réductions tarifaires d'une ampleur
modeste ; — différencier les prix pour
tenir compte de la diversité de la clien-
tèle et de ses besoins ; — octroyer des
prix réduits à caractère social si la col-
lectivité le sollicite « et si elle est dispo-
sée à en assumer la charge correspon-
dante (indemnisation) » ; etc..

— ... Ces études, a dit M. Berthoud,
ne font état d'aucune priorité et il ne
s'agit pas d'un programme déj à arrêté.

Sur quoi portent-elles ? Déjà sur la
création d'un « tari f courtes distances ».
Le tarif normal actuel serait un tarif de
base propre au trafic à moyenne et lon-
gue distances alors qu'un système dis-
tinct couvrirait les courtes distances. On
en arriverait alors à une meilleure inté-
gration des transports publics dans les
différentes agglomérations avec, pour-
quoi pas, un billet semblable pour les
trains , tramways, bateaux ou trolleybus.

Les abonnements à prix forfaitaire
sont connus : abonnement général, abon-
nements régionaux de vacances, carte de
vacances, Inter-Rail, Eurailpass ; etc..
Les CFF étudient d'autres formules :
abonnement d'un jour ou abonnement
impersonnel . A compter du 1er janvier,
les fonctionnaires fédéraux vont servir
de cobayes, la Confédération émettant
des cartes journalières pour les déplace-
ments de service de son personnel. Si
cette expérience est concluante, la for-
mule pourra être généralisée et dévelop-
pée.

A la fin de l'année prochaine, les
CFF lanceront la « tarification à la piè-
ce en service bagages ». Chaque colis ne
sera plus pesé mais taxé. Il y aura deux
prix forfaitaires : un pour les courtes
distances, l'autre pour les longues distan-
ces. Il est aussi envisagé de modifier les
papiers d'expédition pour permettre leur
retrait par distributeurs automatiques.

Enfin, si nous étions des camelots,
nous aurions intitulé cet article, en titre
gras : « C'est décidé : plus de contrôleurs
dans les trains ». Ce serait aller un peu
vite en besogne. Les CFF étudient ac-
tuellement l'introduction du « libre-con-
trôle » des titres de transport par le
voyageur dans le dessein de réduire le
personnel d'accompagnement de certains
trains. C'est, en somme, appliquer au
chemin de fer une formule déjà en vi-
gueur dans les transports publics urbains
et suburbains. Dans cet esprit, les CFF
espèrent pouvoir procéder à deux essais
de « libre-service » (distributeurs automa-
tiques pour rérnissiçp des billets et
appareils de contrôle pour les valider)
sur les lignes Zurich - Meilen - Rappers-
wil et Berne - Lyss - Bienne. Ces essais
seront tentés à partir du changement
d'horaire 1976.

(*) Voir la FAN du 22 novembre.

Billets aller et retour :
nouvelle conception étudiée
pour les courtes distances

Supprime en Autriche depuis trois
ans, en France depuis de nombreuses
années et depuis quelques semaines seu-
lement en Allemagne, le rabais d'aller-
retour présente, selon les CFF, des « si-
gnes de vieillesse ». Ce rabais a-t.il un
rôle promotiounel ? On n'a jamais pu
le déterminer avec précision. Pour le
service commercial , supprimer cette fa-
cilité sans phase intermédiaire, en res-
pectant la demande existante et en ga.
rantissant les recettes actuelles, revien.
drait à relever le prix des billets aller
et retour de 8% et à abaisser celui
des billets simple course de 20 "/o. Mais
ce n'est pas à une époque où les ré-
visions tarifaires doivent rapporter d'im-
portantes recettes supplémentaires que
les CFF pourraient proposer de rendre
meilleur marché la simple course ou
de renchérir fortement les billets aller-
retour.

Contrairement à ce que l'on a pu
croire à la lecture d'un confrère, le
rabais d'aller et retour n'est pas défini.

tivement supprimé. Pour les CFF, il
s'agit là d'un objectif à long terme qui
ne pourra être atteint que par étapes,
car ils n'entendent « ni brusquer le mar-
ché, ni ignorer ses réactions ». A titre
d'essai, cette mesure ne sera appliquée
qu'aux courtes distances, vraisemblable,
ment lors dc la prochaine augmentation
bisannuelle des tarifs voyageurs, en no.
vembre 1975. Parallèlement, les CFF
pensent pouvoir généraliser, toujours sur
ces courtes distances, l'utilisation de dis.
tributeurs automatiques de billets.

En Suisse, jusqu 'au début de cette
année, le rabais était de 50 °/_ sur le
trajet retour . Autrement dit, un voya-
geur allant de X à Y et payant 10 fr.
pour le trajet aller, déboursait 5 fr.
pour le retour, soit 15 fr. pour un bil-
let aller et retour. Depuis le 1er fé.
vrier dernier, ce rabais dc retour a été
réduit de 25 à 15 % pour les distan.
ces inférieures ou égales à 30 kilomè-
tres. II risque d'être à nouveau rogné
dans un an.

La Chaux-de-Fonds
SAMEDI

CINÉMAS
Corso : 15 h et 20 h 30, Gold (16 ans),

17 h 30, La guilde du film présente :
Avant! (16 ans).

Eden : 15 h et 20 h 30, Les violons du
bal (dès 12 ans en matinée , prolon-
gations). 23 h 15, Raffinements eroti-
ques pour couples avertis (20 ans).

Plaza : 15 h et 20 h 30, Le financier
(16 ans) ; 17 h 30, Gettaway (16 ans).

Scala : 15 h et 21 h, L'exorciste, (18
ans, prolongations) ; 17 h 30, Pour
une poignée de yen (16 ans).

ABC: 17 h 30 et 20 h 30, Les visi-
teurs (16 ans).

DANSE ET ATTRACTIONS
Rodéo-club bar 72: 21 h 30 - 4 h.
Le scotch : 21 h 30 - 4 h.
La boule d'or : 21 h - 4 h.
Cabaret 55: 21 h 30 - 4 h.
Chez Jeanine : 21 h - 4 h.
Permanences médicale et dentaire : en

cas d'absence du médecin de famille,
tél. 22 10 17.

Pharmacie d'office : Pillonel , Serre 61-
Balancier 7, jusqu 'à 21 h, .ensuite
tél. 111.

MANIFESTATIONS
Beau-site : exposition de lapins, poules

et pigeons.
Théâtre : 20 h 30, Ingeborg, spectacle

en langue allemande, avec la troupe
des théâtres de Bienne et de Soleure.

DIMANCHE
CINÉMAS
voir programmes de samedi
Eden : Pas de nocturne.
DANSE ET ATTRACTIONS
Rodéo-club bar 72 : 21 h 30 - 4 h.
Le scotch : 21 h 30 - 4 h.
La boule d' or : 21 h - 2 h.

«_-_¦_____¦_¦_-_¦__¦¦ i __________________

Cabaret 55: 21 h 30 - 4 h.
Chez Jeanin e : 21 h - 4 h.
EXPOSITIONS : voir samedi.
Bibliothèque de la ville : fermée.
Galerie du club 44 : fermée.
Permanences médicale et dentaire : en

cas d'absence du médecin de famille ,
tél. 22 10 17.

Pharmacie d' office : Pillonel , Serre 61 -
Balancier 7, jusqu 'à 21 h, ensuite
tél. 111.

MANIFESTATION. — Salle de Beau-
site : exposition de lapins, poules et
pigeons.

Le Locle
SAMEDI

CINÉMAS
Casino : 20 h 30, Les Trois Mousque-

taires, (12 ans) ; 17 h, Tintin et le peu-
ple du soleil, (pour tous).

Lux : 20 h 30, Les Doigts de la mort,
(16 ans) ; 23 h 15, Perversité sexuelle
des jeunes filles, (20 ans).

Pharmacie de service : Breguet, 28,
Grand-Rue ; dès 21 h, tél. 117.

Permanence médicale et dentaire : en
cas d'absence du médecin traitant ,
tél. 117, ou le service d'urgence de
l'hôpital, tél. 31 52 52.

DIMANCHE
CINÉMA. — Casino : 14 h 30, 20h30,

Les Trois Mousquetaires, (16 ans) ; 17
heures, Tintin et le temple du soleil,
(tout âge).

Pharmacie de service » Breguet, Grand-
Rue 28, dès 21 h, tél.. 117.

Permanences médicale et dentaire : en
cas d'absence du médecin traitant,
tél. 117 ou le service d'urgence de
l'hôpital, tél. 31 52 52.

Val-de-Ruz
Pharmacies de service : Marti, Cernier ;

Piergiovanni, Fontaines.

Permanence médicale : des samedi 12 h,
à lundi 8 h, tél. 53 21 33 ou no 111.

Ambulance : tél. 53 21 33.
DANSE. — Les Geneveys-sur-Coffrane :

Le Grenier, de 20 h à 2 h.
CONCERT. — Dombresson : Fanfare de

la Croix-Bleue.

¦ _ /-/,Ii_r_ ^Ç • 01 1. "3_ _ _ 1. P__mo_o_ . a

Securitas
â engage

des gardes
professionnels

pour Neuchâtel :

— travail de nuit £

— formation assurée par nos soins *
— situation stable et bien rému-

nérée

— 13me salaire. yi

Ecrire ou téléphoner à Sécurités o
S.A., rue de Prébarreau 8, £j
2004 Neuchâtel, tél. (038) 24 45 25. |

Securitas

I 
SANDOZ i Cie
ses vins fins de France
PESEUX - Tél. 31 51 77

_______________n_____ _raaii_______>__

ÉGLISE ÉVANGÉLIQUE RÉFORMÉE
Fontaines : culte 20 h.
Valangin : culte 9 h 45.
Boudevilliers : culte 9 h 45 ; culte de

jeunesse 9 h.
Coffrane : culte 10 h ; culte de jeu-

nesse 9 h ; culte de l'enfance 10 h.
Montmollin : culte 20 h.
Chézard-Saint-Martin : culte 9 h 50 ;

culte de l'enfance 9 h 50.
Dombresson : culte 10 h ; culte de l'en-

fance 8 h 45 ; culte de jeunesse
8 h 45.

dombresson : culte samedi à 19 h 10.
Fontainemelon : culte 9 h ; culte de

l'enfance 10 h.
Les Hauts-Geneveys : culte 10 h 15 ;

culte de l'enfance 9 h.
Cemier : culte 10 h ; culte de jeunesse

9 h ; culte de l'enfance 10 h 15.
Savagnier : culte 9 h 15 ; culte de l'en-

fance 10 h 15.
Engollon : culte 10 h 20.
Vilars : culte de l'enfance 9 h.

ÉGLISE CATHOLIQUE ROMAINE
Cernier : samedi 18 h 15, messe.; di-

manche messe lue et sermon 7 h 25 ;
grand-messe 10 h.

Dombresson : messe lue et sermon
8 h 45.

Les Geneveys-sur-Coffrane : messe lue
et sermon 10 h.

___B_D______H__fl__B_____B___HB|nni

cherche à engager, pour son Service Electrique

un monteur-électricien
Ce collaborateur se verra confier l'exécution de tra-
vaux d'installations intérieures et d'entretien. Il sera
appelé à travailler de manière Indépendante.
Les candidats sont invités à adresser leurs offres à
Oméga, Division du personnel technique et de pro-
duction, 2500 Bienne, tél. (032) 41 0911, interne
2591.
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Yverdon vous invite
Techniques d'avant-garde dans une région idyllique !

Pour ses bureaux d'étude au 53 de l'avenue Haldirnand, à Yverdon, la division
« Production d'énergie électrique » cherche

Ingénieurs - techniciens mécaniciens ETS comme

chefs de groupe
Leurs domaines d'activités et fonctions :
Réf. TZ : Conduire un groupe autonome de quelque 6 ingénieurs-techniciens, des-

sinateurs expérimentés ou défaillants. Leur tâche est l'étude, la réalisation et la
mise en service d'équipements particuliers à Brown Boveri pour la production et
l'automatisation de la fabrication de machines électriques dans ses usines. D'é-

troites relations avec les utilisateurs, les sous-traitants et les fournisseurs de ma-
chines-outils exigent du candidat de l'entregent et d'indéniables talents.

Réf. TMA : Diriger l'activité de quelque 5 ingénieurs-techniciens, dessinateurs expé-
rimentés ou débutants ayant à faire l'étude, les documents et les dessins de fa-
brication d'éléments de turbines à gaz produites en Suisse, en Allemagne, en
France ou aux Etats-Unis. L'utilisation systématique des microfilms, l'application
des procédés de fabrication les plus modernes, comme aussi les distances à sur-
monter posent des problèmes rendant le travail d'autant plus intéressant.

Mise au courant. Bien que les candidats qui seront retenus puissent faire preuve
de plusieurs années de pratique, une formation préalable de quelque 9 mois avec
leurs groupes leur sera donnée à Baden ou à Birr. Une indemnité de déplacement
substantielle leur est assurée. Le haut niveau des produits et des procédés em-
ployés exige de tels investissements.
Les offres de service complètes seront adressées au Bureau d'engagement PE-1
sous la référence 335/25/39.

BBC
BROWN BOVERI

BBC Société Anonyme Brown, Boveri & Cie, 5401 Baden

Notre entreprise dynamique adapte des méthodes de vente modernes
et s'agrandit continuellement. De ce fait, nous cherchons un

JEUNE REPRESENTANT
i

pour la branche d'huiles minérales. Si vous avez le désir de mett re
vos expériences et votre enthousiasme à notre disposition, nous pou-
vons vous offrir un programme de vente unique. Il en est de même
pour vos possibilités de revenu.

Rayon : Neuchâtel, Vaud, Genève.
Langues : français, si possible connaissance de l'allemand.
Voiture : mise à disposition.
Entrée : selon possibilités.

Une activité promettant du succès au service de vente dans une bran-
che d'avenir vous assure de très bonnes possibilités de revenu
(salaire fixe, commissions, frais de voyage).

Nous vous prions de bien vouloir adresser votre offre écrite, avec
photo et certificats, sous chiffres OFA 3700 N, Orell Fussli Publi-
cité S. A., 1002 Lausanne.

L'HOPITAL DE ZONE DE PAYERNE

cherche, pour entrée immédiate ou à convenir,

secrétaire
de direction

Travail varié, indépendante, avec responsabilités.

Adresser offres détaillées, avec curriculum vitae,
copies de certificats, photographie et prétentions
de salaire, à la Direction de l'hôpital de zone de
Payerne, avenue de la Colline, 1530 Payerne.

Les problèmes techniques posés par les services de production de
notre laboratoire de développement de films en couleurs, à Renens,
sont étudiés et réalisés par notre service des installations
techniques.

Nous cherchons pour ce service un

INGÉNIEUR TECHNICIEN ETS

EN ÉLECTRONIQUE
ayant plusieurs années de pratique en électronique industrielle, et
de bonnes connaissances de la langue anglaise.

L'activité de notre futur collaborateur consistera principalement en
travaux se rapportant à :

— l'équipement des services de production :
— aux méthodes de travail :
— à l'amélioration et à la modification de machines et de postes

de travail pour le traitement du film.

Notre collaborateur jouira de l'horaire variable.
D'autre part, nous disposons d'un restaurant d'entreprise sur place.

Vos offres détaillées seront examinées avec bienveillance et
M. Grundmann, chef du personnel vous donnera volontiers par
téléphone, au No 34 43 93, les renseignements que vous
pourriez désirer

0» __£jgffi» KODAK SOCIÉTÉ ANONYME
Mr _4ffij [ I Service du personnel (Réf. R. 31)
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T̂ FABRIQUES DE TABAC REUNIES SA NEUCHATEL T̂

^— MEMBRE 
DU 

GROUPE PHILIP MORRIS 
^ky

? ?
'"% Pour compléter l'effectif de notre entreprise à %
^E Neuchâtel , nous cherchons une ^P

? PERFOREUSE- S
% VÉRIFICATRICE $
4fy ayant une bonne expérience de la profession et 

^^

^^ pouvant justifier de quelques années 
de pratique. 

^̂

m^L\ Nous sommes une équipe dynamique 
et 

travail- k̂m.

-̂  ̂
Ions sur IBM 029, 059, 129 et sur encodeuse MDS. 

^̂

? 
Nous offrons un travail varié, des prestations so- ^L.
ciales de premier ordre ainsi qu'un restaurant ^^

k̂y d'entreprise , divers clubs de loisirs , etc. ^»

? ™ ?
? 

Offres et renseignements aux ^k̂Fabriques de Tabac Réunies SA. ^E

? 
Service de recrutement, 2003 Neuchâtel Jj±
Tel. 038 211145 - interne 225 ou 226. ?

? ?
???????????????
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Nescoré pour votre café au lait
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CHANCE UNIQUE

pour personne active et dynamique de se créer une
j situation stable et bien rémunérée, comme '>»

GÉRANT (E)
d'un magasin de nettoyage à sec, à Neuchâtel.

Possibilité de participation financière pour devenir
copropriétaire. Capital à investir : environ 30.000 fr.

Réponses sous chiffres 41-900441, Publicitas,
Terreaux 5, 2001 Neuchâtel, ou téléphoner au
24 61 78.

¦B^BB̂ B____!̂ ____________HB__B____________________^______BHB_B_B_-__i

Air Maintenance S.A.

Nous cherchons

employée de bureau
de langue maternelle française ou
allemande avec de bonnes con-
naissances de l'autre langue, pour
le contrôle du Kardex de notre
stock pièces de rechange.

Nous offrons : place stable, bon
salaire, 13me mois, semaine de
5 jours, horaire variable, avanta-
ges sociaux d'une entreprise mo-
derne et dynamique.

Adresser offres écrites au bureau
du personnel de Air Maintenance
S.A., Aéroport de Neuchâtel,
2013 Colombier. I

i

PAPETERIES DE SERRIERES S.A.

Nous engageons Immédiatement <
ou pour date à convenir des

MÉCANICIENS
QUALIFIÉS

: .
pour les réparations et l'entretien
des machines.

1 ÉLECTRICIEN
D'ENTRETIEN

- _ . .. . wm<é *
Conditions intéressantes, avanta-
ges sociaux. ,' ;

r.
Se présenter ou faire offres écri-
tes au Service du personnel,
Papeteries de Serrières S.A.,
2003 Neuchâtel,
tél. (038) 25 75 75. ¦

' ¦ _ ¦  ¦ i ¦

Serveuse
Jeune serveuse est cherchée 

^pour entrée immédiate. Logée ou c
non. Gain intéressant.
Café-restaurant de « L'Union », j
Saint-Prex. Tél. (061) 7610 70.

'
Foyer accueillant (80 jeunes filles de 18 à 26 ans)
cherche :

DIRECTRICE (ou couple de direction)
ECONOME
SECRETAIRE- COMPTABLE

Prestations sociales intéressantes. Semaine de 5
jours. Entrée en fonction le 1er mars 1975.

Faire offres sous chiffre G-62494-18 à Publicitas,
1211 Genève 3.

Nous souhaitons engager, pour le secteur SSIH - Ligne Pilote |

un ingénieur ETS en microtechnique
qui sera appelé à travailler en tant que

CHEF DE PROJET
Son activité consistera à mettre en fabrication des montres élec-
toniques, analogiques et digitales ; il collaborera étroitement avec
un secteur de recherche.
Les candidats sont priés d'adresser leurs offres à OMEGA,
Division du personnel technique et de production,
2500 Bienne,
Tél. (032) 41 0911, Interne 2591.

MM_HHSïB-_ï_____ _
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Maculature en vente
au bureau du loumal



L'Association suisse des maîtres fer-
Mantiers-appareilleurs, section du Val-
de-Travers, a lo pénible devoir d'annon-
cer le décès de

Madame
Baptiste BETTINELLI

belle-mère de Monsieur Albert Overney,
son dévoué caissier.

Pour les obsèques, prière de se réfé-
rer à l'avis de la famille.
__H_R___________________i^____________M_

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL S.A.
Rue Saint-Maurice 4 - Neuchâtel

Direction générale : Marc Woltrath ¦

Rédacteur en chef : Jean Hostettler

S

fout compris.
Puissants moteurs d» 1,7 et 1,9 litres, un châssis moderne Trl-StablI, une grand»

sécurité de construction avec un habitacle stable et des zones absorbant les chocs,
un confort généreux, un entretien avantageux, une modeste r~2f~i______aconsommation d'e-senco et un équipement particulièrement riche, -/_à. I_ T1tout cela ast compris dans le prix ds l'Opel Rekord. Venez vous en \Zs ISlifl
rendre dompte vous-mOm» lors d'un sssal sans engagement. L™'.':1_ __¦__«

Rtkorddtoftk 13.525.— Opel Rekord. N° 1 dans sa catégorie.

DISTRIBUTEUR :

Garage-Carrosserie FRANCO-SUISSE
Les Verrières, 661355

Distributeur local : Garage M. Paillard, Boveresse ,
tél. 61 32 23

T
Maman chérie, si tes yeux sont clos,

ton âme veille sur nous, ta vie ne fut
qu'amour et dévouement.

Monsieur et Madame Jean-Pierre Bettinelli-Zibung et leurs filles Chantai et
Nancy, à La Chaux-de-Fonds ;

Madame et Monsieur Albert Overney-Bettinelli et leur fille Antoinette, à Tra-
vers ;

Monsieur et Madame Bernard Overney-Fernandes , à Travers ;
Monsieur et Madame Mario Bettinelli-Mayor, et leurs enfants Patrice , Marc-

André et Nicole, à Gorgier ;
Monsieur et Madame Noël Bettinelli-Deillon et leurs enfants Michel, Phili ppe

et Catherine, à Cortaillod ;
Les familles Belli , Bettinelli , parentes, alliées et amies en Suisse, en Italie et en

France,
ont la grande douleur de faire part du décès de

Madame Baptiste BETTINELLI
née Angela BELLI

leur bien chère et regrettée maman , grand-maman , sœur, belle-sœur, tante , cousine,
parente et amie que Dieu a reprise à Lui dans sa 72me année, munie des sacrements
de l'Eglise, après une longue maladie supportée vaillamment.

Travers, le 21 novembre 1974.
(rue Miéville).

R.I.P.

Les obsèques auront lieu à Travers le lundi 25 novembre 1974.

Messe de sépulture à l'église Saint-Joseph, à 13 h 30, suivie de l'ensevelissement
à 14 h 15. '

Le corps repose à l'hôpital de Couvet.

Au lieu d'envoyer des fleurs , veuillez plutôt penser à l'Association neuchâteloise du
Diabète , La Chaux-de-Fonds, CCP 23-5111

Il ne sera pas envoyé de lettre de faire part, le présent avis en tenant lieu

A Fleurier, le Père Vienne! et
l'éveil de la foi chez l'enfant

De notre correspondant :
Le Père Jean-Marie Vienrçet est venu ,

à Fleurier, pour parler de son expérien-
ce de l'éveil de la foi chez l'enfant.

Le jeune enfant , a-t-il dit , imite ses
parents , frères et sœurs. Si les parents
ne font aucun geste religieux , devant
lui , jamais il ne découvrira Dieu.

Le climat , l' ambiance sont aussi im-
portants. Les parents doivent être atten-
tifs à toute là vie de l'enfant , lui parler
l'écouter. Lorsque l'enfant a quatre ans

et plus , les questions sont, de plus en
plus , nombreuses et viennent à propos
de tout. Si le dialogue a déjà existé ,
dans la petite enfance, il sera plus fa-
cile, quand l'enfant aura six ans d'éveil-
ler sa foi. S'il pose des questions , c'est
parce qu 'il a confiance en ses parents.
Personne, a souligné le Père Viennet , ne
peut remplacer les parents et il est im-
portant que ceux-ci partici pent , eux-
mêmes, à l'éveil de la foi.

Augmentation du
prix de l'eau

LES BAYARDS

le) Le Conseil général des Bayards a
sj égé jeudi soir sous la présidence de M.
Félix Rosselet , en présence cle 13 mem-
bres, du Conseil communal et de l' admi-
nistrateur.

Le législatif a accordé par onze
« oui » et une abstention un crédit de
6000 fr qui permettra l'acquisition d'un
chasse-neige. L'augmentation du prix de
l'eau a aussi été ratifiée par 6 « oui »
contre 3 « non » (3 abstentions).

En fin de séance, il a été reparlé des
pâturages , de la halte CFF des Bayard s
et il a été décidé de demander aux agri-
culteurs de mettre au sol pour l'hiver les
fils de fer barbelés qui clôturent les
champs.

ÉGLISE ÉVANGÉLIQUE RÉFORMÉE
Les Bayards : 9 h 45, culte M. Béguin.
Buttes : 9 h 45, culte M. Jacot.
La Côte-aux-Fées : 10 h , culte M De-

lord.
Couvet : 8 h 05, culte à l'hôpital, M.

Perriard ; 9 h 45, culte avec sainte
cène, M. Perriard ; 8 h 45, culte de
jeunesse ; 9 h 45, culte de l'enfance.

La Nouvelle Censière : 20 h 30, culte
au collège, M. Perriard.

Fleurier : 9 h 45, culte des familles ,
M. Pinto ; 20 h , culte.

Môtiers : 9 h 45, culte des familles,
M. Perret ; culte à la montagne.

Noiraigue : 9 h 45, culte M. Durupthy.
Saint-Sulpice : 9 h 30, culte M. Attinger.
Travers : 10 h, culte M. Tùller ; 9 h ,

culte de jeunesse ; 11 h, culte de

l'enfance.
Les Verrières : 9 h 45, culte M. André.

ÉGLISE ÉVANGÉLIQUE LIBRE
La Côte-aux-Fées : samedi 20 h, grou-

pe des jeunes « Contact » ; dimanche
9 h 30, école du dimanche ; 9 h 30,
culte M. Charlet ; 20 h, Croix-Bleue,
M. Quartier ; jeudi 20 h, réunion de
prière.
ÉGLISE CATHOLIQUE ROMAINE

Fleurier : samedi 18 h , messe ; diman-
che 8 h, messe ; 9 h 45, messe chan-
tée ; 19 h 45, messe.

Les Verrières : 9 h, messe.
La Côte-aux-Fées : 10 h 30, messe.
Travers : samedi 19 h, messe ; diman-

che 10 h , grand-messe.
Noiraigue : 8 h 45 messe.
Couvet : samedi 18 h 15, messe ; di-

manche 8 h et 10 h , messes.

Grève partielle en gare de Pontarlier
pas de répercussions aux Verrières

<̂ ^KÈÊEÈEmWÊËËEE UËÊM

De notre correspondant régional :
En dépit des grèves qui ont lieu en

France, le trafic ferroviaire sur la ligne
Neuchâtel - Les Verrières - Pontarlier -
Paris s'est écoulé normalement , avec
certains retards du côté français.

Aux Verrières-suisses, on nous dit
qu 'avant-hier et hier, les trains ont tous
respecté l'horaire. Les courses des omni-
bus, des directs et des trains de mar-
chandises ont circulé normalement.

Avant-hier soir, toutefois, une grève
partielle s'est déroulée à la gare de
Pontarlier , où le chef de gare a dû lui-
même accrocher les vagons... mais cela
n'a eu aucune répercussion sur le trafic.
VOYAGEURS MOINS NOMBREUX

11 est évident que les voyageurs, par
rail, à destination de la France sont
un peu moins nombreux que d'habitu-

de, car ils craignent d'être bloqués ,
dans une gare et de ne pas pouvoir
poursuivre leur voyage. Mais aussi bien
de la part de CFF que de la SNCF, la
gare des Verrières-suisses n 'a reçu
aucune instruction spéciale concernant
la circulation des trains qui franchis-
sent la frontière . .

Au poste frontière de Meudon, la
situation est absolument normale. Le
trafic des marchandises se déroule sans
anicroches et si l'on note , cependant ,
un peu moins de passage qu 'à l'ordi-
naire , cela provient , surtout , du fait que
le courrier n 'était plus acheminé et que
les commandes ne parvenaient pas aux
fournisseurs. Il semble que, maintenant ,
dans ce domaine , les choses s'amélio-
rent lentement...

G.D.

YVERDON

Remise du drapeau
(c) Jeudi soir, à l'hippodrome
d'Yverdon, le groupe de transmission 2
a pris congé de son commandant , le
major Moser.

Assemblée des
directeurs de police

(c) Jeudi , a eu lieu l'assemblée des
directeurs des polices municipales vau-
doises en présence des représentants de
26 communes, et présidée par M. R.
Deppen, municipal à Lausanne. L'accord
sur les polices municipales , qui a été
ratifié ,vise la formation des policiers et
permet la création d'une école de police
à Lausanne. Le problème de la
formation des agents préoccupe les res-
ponsables de la police et communaux,
En effet , les corps de police du canton
rencontrent de plus en plus de difficultés
dans le recrutement et l'assemblée a
chargé son comité directeur d'étudier
cette question. Il a également été envi-
sagé la possibilité de créer des « cadets
de la route » sorte d'auxiliaires de la
circulation , âgés de 15 à 20 ans , sur le
modèle de ce qui se fait en Suisse
alémanique ; la formation de ces
« cadets » permettrait de décharger les
agents de certaines lâches routières.

« Savez-vous planter
les choux ? »

(c) La pièce de Marcel Achard « Savez-
vous planter les choux ? », qui a été
présentée jeudi soir au Casino-théâtre
d'Yverdon , a obtenu le succès.

Ils ont 20 ans !
(c) Hier, à 20 h , les autorités yverdon-
noises ont invité les nouveaux jeunes
citoyens et citoyennes à l'hôtel de ville.
Quelque 75 jeunes gens avaient répondu
à cette invitation. M. Pierre Duvoisin ,
syndic, s'adressa avec chaleur et bonne
humeur à ces jeunes, et leur expliqua en
quoi consistait le ménage communal. 11
fut suivi par divers orateurs dont Mme
J.-L. Miéville , en tant que citoyenne , M.
Paul Chevalley, municipal de la police
et préposé aux affa i res culturelles , M.
Marcel Jaccoud , délégué aux sports et
M. Albert Lavanchy, président du Con-
seil communal. Une fondue fut  ensuite
offerte au réfectoire du Centre profes-
sionnel où dès 21 h, un bal fut organisé.

Cyclomotoriste blessé
(c) Hier, vers 18 h 30, à l'intersection
avenue Haldimand - rue Neuve,, un au-
tomobiliste genevois , qui venait de quit-
ter le stop de cette dernière rue, a
renversé un cyclomotoriste, M. Reynold
Kueng, 17 ans, domicilié à Cheseaux-
Noréaz. Ce dernier , souffrant d'une frac-
ture du fémur droit , a été transporté à
l'hôpital d'Yverdon.

MOUDON

Récolte de sang
(c) Organisée par la Croix-Rouge et les
samaritains de Moudon , la dernière ré-
colte de sang a rapporté 337 flacons.

ORBE

Au tribunal de police
Expulsé de Suisse...

(c) Le tribunal de police du district
d'Orbe , présidé par M. E. Nicole, s'est
occupé du cas de D.I., âgé de 24 ans ,
célibataire , d'origine française ; l'accusé
— qui faisait défaut à l'audience — est
peintre en bâtiment et habitait précé-
demment La Sarraz , mais il est actuelle-
ment sans domicile connu. Son dossier
présente plusieurs cas de vols divers. Le
tribunal l'a condamné à trois mois de
prison ferme, moins 14 jours de préven-
tive, et à 10 ans d'expulsion de Suisse.

ORON-LA-VILLE

Au conseil communal
(c) Dans sa dernière séance, le Conseil
communal d'Oron- .a-Ville a entendu le
rapport de la commission chargée d'étu-
dier le préavis municipal concernant le
plan de zone et son règlement. Après
la lecture des 78 articles , des réponses
de la Municipalité aux opposants et des
modifications apportées par la commis-
sion, le Conseil a approuvé le plan de
zone et son règlement.

Ecole des parents
(c) Deux spécialistes sont venus à Oron
traiter le délicat problème de l'avorte-
ment , lié à sa prévention et à la con-
traception , devant les membres de
l'école des parents : tout d'abord Mme
Mary-Anna Barbey, du centre de plan-
ning de Georgette, puis le Dr Pierre
Delacoste. Ce forum a remporté un
gra nd succès.

« Les jeunes patriotes »
(c) L'assemblée générale de la section
de gymnastique « Les jeunes patriotes »,
d'Oron, s'est déroulée sous la présidence
de Jean-François Chappuis qui a pré-
senté un rapport sur l'activité de l'année
écoulée. Mme Georgette Parisod , tréso-
rière , a présenté les comptes, qui sont
favorables. Le comité a ensuite été re-
nouvelé comme suit : MM. Jean-Fran-
çois Chappuis, président ; Bernard Jac-
coud, secrétaire ; Mme Parisod , tréso-
rière ; M. F. Bergmann, membre ad-
joint.

LES TUILERIES-DE-GRANDSON

Anniversaire
(c) Hier , la Municipalité de Grandson a
présenté ses vœux et félicitations de
même que les cadeaux d'usage à Mme
Laurence Muller-Chappuis aux Tuileries-
de-Grandson , qui fêtait ses 90 ans. Née
aux ' Tuileries-de-Grandson , elle fut
veuve très j eune et éleva deux enfants.
Elle a été hospitalisée depuis bientôt
trois ans à l'hôpital d'Yverdon , mais
jouit d'un espri t très lucide.

VAU&"**

Concert de la fanfare du régiment 8
au Temple du Bas

VILLE DE NEUCHÂTEL
- • •• ; '•• "• — 1 É

Selon une tradition solidement établie, la fanfare du régiment neuchâtelois a
donné concert hier soir au Temple du bas.

A l'issue de la manifestation, le commandant du régiment, son état-major et les
interprètes furent reçus à l'hôtel de ville par le conseiller communal Martenet , qui
leur offrit un vin d'honneur au nom des autorités de la ville de Neuchâtel.

Un cheval nommé Destin
Billet du samedi

Les Noirs d'Afrique racontent une
curieuse histoire commune à leurs
mythologies régionales.

Il y avait un très beau jeune
homme aux longues jambes, à l'allu-
re élancée, à la belle chevelure et
au regard fier. Chacun pensait qu 'il
était de nature divine.

Un jour , le très beau jeune
humilie enfourcha un cheval blanc
très racé et partit fièrement vers l'a-
venir.

Mais , lorsqu 'il voulut s'arrêter vers
la case de ses parents , le cheval
blanc n 'obéit pas et passa outre.
Lorsqu 'au soir, le jeune homme ten-
ta d 'infléchir sa direction vers un
village , le cheval résista et continua
sa route... On ne revit jamais le très
beau jeune homme.

Celte histoire signifie sans doute
qu 'il ne su f f i t  pas d'avoir des lon-
gues jambes, une belle chevelure el
le regard fier pour dominer son des-
tin.

Ce qui manquait au très beau jeu-
ne homme, c'était ce qui fai t  d' un
individu un homme véritable, une
personnalité ! Ce qui lui manquait ,
c'était la qualité qu! nous permet,
non seulement de dresser une mon-
ture et de la faire obéir, mais aussi
de dominer notre destin et
d'avancer vers le but que nous nous
sommes tracés.

Aujourd'hui , en Occident , bien des
personnes disent et écrivent que le
destin de l'humanité nous entraîne
vers la f in  de notre civilisation et
même de notre monde, qu'il n 'y a
plus moyen de redresser quoi
que ce soit, que tout est perdu tant
dans les domaines de ta morale des
individus que da ns celle de l'éthi-
que politique.

L'immoralisme n'est-il pas à l'a f f i -
che dans nos rues ?

La dénatalité progressive n'annon-
ce-t-elle pas notre déclin ?

Et dans la grande politique inter-
nationale, n'acceptons-nous pas très
facilement que le crime devienne p ay-
ant , la raison économique l'empor-
tant aujourd 'hui sur la simple mora-
le?

Devons-nous pour autant , nous
laisser aller au défaitisme et à la
mort ? Non , non et non ! Nous de-
vons mieux faire que le jeune
homme de la mythologie africaine.
Nous devons redresser la monture
qui nous porte et nous la soumet-
tre.

Nous devons, en d' autres termes,
nous reprendre , nous Occidentaux ,
remettre le destin des hommes et
des peuples sur la bonne voie.

Nous devons pour nous-mêmes,
retrouver des vies plus saines et
p lus saintes. En particulier , il impor-
te que se fortifie l'amour du f o y er et
la vocation de parents heureux d'a-
voir des enfants.

Nous devons aussi amener
l'op inion internationale à provoquer
le redressement de l 'éthique politi-
que.

Le cheval blanc du destin, nous le
tenons, brides en mains. Dieu l 'a
voulu ainsi. Comme nous avons p lus
de conscience, de cœur et de cer-
veau que le très beau jeune homme
de la mythologie africaine , avec
tous-nos dons et de toute notre per-
sévérante volonté , redressons sa
marche, emmenons-le dans le che-
min que Dieu nous indique par ces
mots : justice, paix, amour, emme-
nons-le dans le chemin du bonheur.

Jean-Pierre BARBIER.

Réception des ordre» : Jusqu'à 22 heure* j

¦M_________ B___________ H____________ i_____________ |
Dieu est amour.

I Jean 4 : 8.
Madame Laure Girard , au Locle, et sa

fille , à La Chaux-de-Fonds ;
Mademoiselle Alice Emmenegger, à

La Chaux-de-Fonds ;
Mademoiselle Mari e Emmenegger, à

La Chaux-de-Fonds ;
Monsieur Marc Feuz, à La Sagne, ses

enfants et petite-fille ;
Mademoiselle Elisabeth Jeanneret, aux

Ponts-de-Martel ;
Monsieur et Madame Henri Nydegger,

à La Chaux-de-Fonds, leurs enfants et
petits-enfants ,

ainsi que les familles parentes et al-
liées,

ont le chagrin de faire part du décès
de

Madame

Fritz JEANNERET
née Louise GIRARD

leur chère belle-sœur, tante, cousine, pa-
rente et amie que Dieu a reprise à Lui,
dans sa 87me année.

Couvet , le 22 novembre 1974.
(Bourgeau 3).

Maintenant l'Eternel mon Dieu
m'a donné du repos de toutes
parts.

I Roi 5 : 4.
L'ensevelissement aura lieu à Couvet,

le lundi 25 novembre 1974.
Culte au temple à 13 h 45.
Le corps repose à l'hôpital de Couvet.
Domicile de la famille : Mademoiselle

M. Emmenegger , Manège 18, 2300 La
Chaux-de-Fonds.

Il ne sera pas envoyé de lettre de faire
part , le présent avis en tenant lieu

COUVET - SALLE DES SPECTACLES
Samedi 23 novembre à 20 h 30

Portes : 20 heures

SOIRÉE MUSICALE
ET THÉÂTRALE

organisée par le club accordéoniste
AURORE

Direction M. Jeannet
«LA BONNE EST DE LA CLASSE »

vaudeville en un acte de V. Thomas
par quelques membres de la société

Dès 23 b, soirée dansante avec l'orchestre
« Les 5 Saisons »

<gè* CHEZ FflNAC
' Wvpfe Saint-Sulpice
ia f̂ â Tél. (038) 61 31 41
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DIMANCHE
J[ j **~l Ê̂Ë menu Fr. 20.—
fj î  /[ME hors-d' eeuvre à gogo
_ 4 f̂ IllltSI Entrée chaude

HTÎIHSW Viande . fromage ,
«s_iJar dessert.

Perdu, entre la rue du Temple et
la rue de l'Hôpital, à Fleurier,

1 cravate en vison
pour dame.

La rapporter contre récompense
à Mme Marie-Louise Minder,
25, rue de l'Hôpital, Fleurier.

et puis... c'est bon !

I Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures
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CHRONIQUE DU VAL- OE -TRAVERS £̂M? r̂ S"::: ^|P%»B;« _̂r I ̂ H __ 3̂| %_7 ¦__¦ Ekw m̂w w.wmWEm EkwEm m |i:|p p̂lii | ou VAL - DE - TRAVERS
i . . .  i ¦ : • : . . : ¦  ' :¦: ¦ :¦:¦:¦•¦:¦:•:•:¦:•:¦:¦:¦:•:¦;¦:¦:•: . : :  ¦: ¦ ¦¦¦¦¦¦ ¦ ¦¦¦ • ¦• ¦• ' •¦- • ¦• • - ¦-¦-¦--̂ ------

¦--.-:._.:._: -_--__-•._. ______—¦__.___.._____. -__-.-.:_ ¦: _-¦¦__¦._- :.—-„__. .. . .. : : ¦ :  - - , - , ; . . . . .

Couvet , cinéma Colisée : 20 h 30, Com-
ment réussir quand on est c... et pleur-
nichard , (16 ans). 23 h 15, La per-
versité sexuelle dans les internats de
jeunes filles (20 ans).

Fleurier, salle Fleurisia : 20 h 15, Re-
vue « Et que ça tourne > avec Irène
Vidy.

Médecin de service : dès 12 h , Dr Mar-
tial  Roulet , rue de l'Abbaye, Travers ,
tél. 63 13 05.

Pharmacien de service : dès 16 h , Fer-
nand Fermot , rue Miévi l le , Travers ,
tél. 63 13 39.

Ambulance : tél. 61 12 00 ou 61 13 28.
Hôpital et maternité de Couvet : télé-

phone 63 25 25.
Hô p ital de Fleurier : tél. 61 10 81.
Service d' aide familiale : tél. 61 23 74.
Fleurier , infirmière - visitante : télépho-

ne 61 38 48.
Fleurier, service du feu  : tél. 61 12 04

ou 118.
Police cantonale : tél. 61 14 23.

D I M A N C H E
Couvet , cinéma Colisée : 14 h 30, Le

tatoué (enfants admis). 17 h , fi lm ita-
lien ; 20 h 30. Comment réussir quand
on est c... et pleurnichard , (16 ans).

Médecin de service : jusqu 'à 22 h , Dr
Martial Roulet , rue de l'Abbaye, Tra-
vers, tél. 63 13 05.

Pharmacien de service : jusqu 'à lundi
8 h, Fernand Vermot, rue Miéville,
Travers, tél. 63 13 39.

Ambulance : tél. 61 12 00 ou 61 13 28.
Hôpital et maternité de Couvet : télé-

phone 63 25 25.
Fleurier , infirmière - visitante : télépho-

ne 61 38 48.
FAN bureau du Val-de-Travers, Fleu-

rier, 11 av. de la Gare, tél. 61 18 76.
Fleurier, service du f eu  : tél. 61 12 04

ou 118.
Police cantonale : tél. 61 14 23.

BUTTES

(sp) Professeur d' anglais à l 'Université
de Neuchâtel , mais domicilié à Buttes ,
M.  François Matthey, d' autre part pré-
sident de l'Association des amis de
Jean-Jacques Rousseau , soutiendra , le
5 décembre, sa thèse de doctorat, con-
sacrée au poète romantique anglais
John Keats (1795-1821), au cours d' une
séance publique à l'Aula de l'Université.

Soutenance de thèse
de doctorat

La qualité et
le service c'est

I ï̂ïiol©
Lave-linge
Lave-vaisselle
Calandre,
Appareils ménagers

E3
COUVET
Tél. 63 12 06.

tÏ
L'annonce
reflet vivant
du marché
dans votre
journal

Seulement
40 c. le mot !

C'est le prix
d' une

petite annonce
au tarif réduit

dans la
de Neuchâtel »
« Feuille d'avis

(sp) Hier soir, quelque 75 ouvriers qui
ont travaillé aux différents ouvrages des
stations d'épuration de Môtiers et de
Travers , ont été conviés , à l'Hôtel du
commerce à Fleurier , à une rencontre
amicale pour marquer la « levure » des
travaux. M. Jean-Pierre Manier , ingé-
nieur , leur a parlé de problèmes techni-
ques se rapportant aux stations d'épura-
tion des eaux usées et M. André Junod ,
président du syndicat intercommunal et
du Conseil communal de Fleurier, les
a remerciés de leur fidèle collaboration
et de la bonne entente qui ne cesse de
régner sur les chantiers. Une collation
a été offerte aux participants.

Levure



RESTAURANT LE JURA
Neuchâtel - Treille 7
engage tout de suite

fille ou garçon
pour l'office

Prière de se présenter ou de té-
léphoner au (038) 25 14 10.

Salon de coiffure
Centre ville, Neuchâtel, cherche

1 COIFFEUSE
Entrée immédiate ou à convenir. Très bon
salaire à personne capable.

Tél. 24 66 88.

llllllllllllllllllllllllllllllll!lllllllllllllll!lllllllllllllllllll!IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIO

LA MUNICIPALITÉ D'YVERDON
met au concours plusieurs postes de :

AGENTS DE POLICE
Traitement selon statut du personnel et calculé en fonction de l'âge et
des aptitudes des candidats.

Adresser les offres manuscrites, avec curriculum vitae, livret (s) sco-
laire (s), livret de service militaire et copies de certificats, jusqu'au 2
décembre 1974, à :

OFFICE DU PERSONNEL COMMUNAL, HOTEL-DE-VILLE 2,
1400 YVERDON

Tous renseignements utiles à la fonction peuvent être obtenus auprès
de la Direction de police, qui reste à la disposition des candidats
pour d'éventuels entretiens.

Illllllllllllllllllllllllllllllllll̂

La Maison de Santé de Préfargier,
2074 Marin (NE)

cherche :

secrétaire
habile dactylographe, pour son se-
crétariat médical ;

(ingère

repasseuses

Ecrire ou téléphoner à l'adminis-
trateur. Tél. (038) 33 51 51.

y————^I _____r ___.
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f JawE" POMY CHIPS S,A*
ÎHMH_HBBS_I cherche

ZWEIFEL
un chauffeur-vendeur

Etes-vous désireux de changer de situation et de
travailler dans un service à la clientèle alimentai-
re ?

Avez-vous entre 20 et 30 ans ?

Etes-vous de nationalité suisse ?

Etes-vous domicilié dans la région de Neu-
châtel ?

Etes-vous honnête et travailleur ?

Dans ce cas, vous êtes notre homme.

Nous vous offrons en échange :
— un bon salaire
— un rayon établi
— une bonne mise au courant assurée par nos

soins
— les conditions sociales d'une grande maison.

Si cette annonce correspond à votre Idéal, faites
votre offre à Zweifel Pomy Chips, case postale,
2088 CRESSIER.
Tél. (021) 71 77 38.

Qu'est-ce un fonds de
placement et à quoi sert-il?

L'UBSvousIe dit.
VOUS désirez placer VOtre argent Voici la liste de ces 17 fonds: 
à long terme. Mais comment? AMCA GERMAC
VOUS pouvez acheter des actions, des Obliga- America-Canada Trust Fund Fonds de Placement en Actions

tiens ou des immeubles. Cependant, ce genre d'in- gSîïïp__l-_ï_ _SSiEnationaux GLOBINVESTVeStlSSement exige non Seulement des Connaissances en Obligations Fonds de Placements Internationaux
spécifiques et beaucoup de temps, mais aussi des CANAC en valeurs Mobilières
ressources importantes. L'acquisition d'un im- Fonds de Placement en Actions HELVETINVEST

- ,  * , ¦ , . ,... • , - Canadiennes ronds de Placement en Valeurs
meuble, par exemple, représente déjà un investisse- CONVERT-INVEST suisses à Revenu Fixe
ment dépassant les possibilités financières de la FondsdeJP.acementsIn.ernationaux ITAC
grande maiorité des gens. En ce qui concerne les en Obligations Convertibles Fonds de Placement en Actions

t^___ ___ A f * *  ItïilicnnGSplacements en valeurs mobilières, il faudrait tou- PT/YV? _ A « . DA ^ICI ^ IMI /ECT•F . ., ', , Fonds de Placement en Actions du PACIFIC-INVcSTJOUIS poUVOir Se permettre O. acheter Un grand CommercedeDêtatletderiadllstriffl Fonds de Placement en Valeurs
nombre de titres différents , afin de réduire les ris- Alimentaire Mobilières de la Zone du Pacifique
ques, de réunir le maximum de chances de plus- M SPAC ROMETAC-INVEST_ 1.j 5 i-._ - 1 j  Fonds de Placement en Actions Fonds de Placements Internationaux
Values et O. Obtenir Un bon rendement. Espagnoles dans le Secteur des Matières

E U RIT Premières et l'Industrie Energétique
La SOllltiOn. Fonds d'Investissement en Actions SAFIT, ,  Européennes South Africa Trust Fundc'est les fonds de placement FONSA SIMA

. Ils permettent à chacun de faire un placement ê
s
s
de PIacement «» Actîons gïÏÏJgj dsHacemfints

en titres ou en immeubles. La fortune d'un fonds est FRANCITConstituée par les apports en argent des personnes Fonds d'Investissement en Actions
achetant les parts de ce fonds. Le fonds de place- Françaises
ment, suivant son but, place cet argent en actions, en *~~~ ¦ f
obligations, ou alors en immeubles. Les parts sont Prenez Contact
aussi émises en petites coupures de sorte qu'investir ayec un conseiller en placement UBSdans 1 économie est a la portée de tous. Grâce a la _.. ~x , . K, ,
diversification des placements, le risque couru est , U v°f S}f\ de conveui
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LE PRÉLET S.A. - Fabrique de cadrans
2206 LES GENEVEYS-SUR-COFFRANE

engage tout de suite, ou pour époque à convenir

CHEF OU
DÉCALQUEUR (EUSE)

aimant les responsabilités, susceptible d'être for
mé (ée) comme chef ;

OUVRIER (ÈRE)
formé (ée) sur le montage ;

PERSONNEL
formé ou à former sur l'une ou l'autre des opéra
tions de la fabrication du cadran ;

CONCIERGE
Faire offres ou se présenter sur rendez-vous télépho
nique préalable au (038) 5716 22.

Nous cherchons

sommelières
sommeliers

Connaissance des 2 services.
Nourris, logés. Horaire agréable.
Salaire intéressant.

Tél. 31 40 40.

Etablissement bancaire cherche pour entrée immé-
diate ou à convenir, un

EMPLOYE DE BANQUE QUALIFIE
Age minimum 25 ans. De sérieuses connaissances
des services devises et documentaires, ainsi que
des langues allemande et anglaise sont indispensa-
bles.
Les conditions d'engagement seront traitées confi-
dentiellement, directement avec la Direction.

Faire offres sous chiffres 17-500 674, à Publicitas
S.A., Rue de la Banque 2, 1700 Fribourg.
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Swiss précision tinte ail round the world
Monsieur,

\ff ||jQ êtes ,e jeune collaborateur que nous cherchons.
VUUJ Vous avez terminé votre apprentissage d'employé de

bureau et avez quelques années de pratique. Vous
êtes intéressé à travailler dans notre département
ACHAT DE CADRANS en tant que collaborateur di-
rect de notre chef. Vous parlez et écrivez le français
et l'allemand.

Mf lJÎQ sommes une entreprise dynamique et en pleine ex-
llUUO pansion. Nous vous offrons une situation intéressan-

te, bien rétribuée avec tous les avantages sociaux
d'une entreprise moderne.

Nous attendons vos offres de service ou votre té-
léphone à l'adresse suivante :
ENICAR S.A. Service du personnel INTERNE 283,

ENICAR SA MANUFACTURE D'HORLOGERIE 2543 LENGNAU TEL 06580041
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EE ____ H àELWm\Wl+S avec
ceinture acierM229

-* Une tenue de route exceptionnelle et une ad-
hérence maximum au sol par tous les temps,
grâce à une composition chimique de la gom-
me adéquate.

¦¥? Un profil nouveau garantissant un confort maxi-
mum, allié à des qualités antidérapantes supé-
rieures.

•X- La ceinture d'acier accentue encore cet en-
semble de qualités et également assure une
longévité remarquable.

SEMPERIT
SEMPERITSA, Lerzenslr.19,8953 DIETIKON/ZH, TéL 01/88 7766
Filiale Genève, 3 rue des Ronzades, Tél. 022/4242 44
Dépôts: Bâle, Lausanne, Lugano, Lucerne, St-Oall, Soleure



EH_> Avant le plébiscite jurassien
La délégation jurassienne du Conseil

fédéral a informé les représentants du
gouvernement bernois sur l'entrevue qui
a eu lieu le 11 novembre 1974 avec
une délégation du Rassemblement ju-
rassien.

A cette occasion, la délégation ber-
noise a fait savoir que le Conseil d'Etat
a libéré le vice-chancelier, qui occupe
une position importante au sein de la
<t Force démocratique » 

^ 
anti-séparatiste ,

de ses obligations professionnelles jus-
qu 'au jour du plébiscite du 16 mars
1975. La discussion a en outre porté
sur la participation de la Confédéra-
tion lors de la préparation et du dérou-
lement du deuxième plébiscite dans le
Jura.

Les contacts entre les deux déléga-
tions se poursuivront.

PRÉCISIONS
Les conseillers d'Etat Robert Bauder ,

président de la délégation jurassienne
du gouvernement bernois , et Henri Hu-
ber ont donné des précisions à la pres-

se parlementaire. En ce qui concerne
les déplacements de population dans le
district de Moutier, huit communes (plu?
de 400 nouveaux arrivants) n'ont pas
donné les indications demandées pat
l'exécutif bernois. Il ne s'agit pas d'em-
pêcher ou de contester le droit de li-
bre établissement, mais simplement d'évi-
ter des abus qui pourraient fausser l'ex-
pression de la volonté populaire lors
des deuxièmes plébiscites. Le gouverne-
ment bernois est d'ailleurs intervenu
auprès du Conseil fédéral comme le lui
demandait une motion d'un député so-
cialiste de Tavannes adoptée par le par-
lement bernois lors de sa session de
novembre. M. Bauder a tenu à souli-
gner que toutes les voies juridiques res-
taient ouvertes poux les populations : re-
cours au gouvernement bernois, puis au
Tribunal fédéral.

LA SURVEILLANCE
Concernant la surveillance des reg is-

tres électoraux , les modalités d'appli-

cation n'ont pas encore été fixées, deuj
variantes étant envisagées et devant être
examinées par la Confédération. Ls
surveillance des votations fera l'objei
de quelques modifications par rappori
au plébiscite du 23 juin. Pour sa part,
le gouvernement bernois souhaiterait
qu'il y ait des observateurs dans tou-
tes les communes, mais aucune décision
n'a encore été prise.

Le gouvernement bernois n'entend pas
intervenir pendant la campagne pré-
plébiscitaire. En revanche, ses membres,
en tant que citoyens, ont toute latitude
de le faire, selon une jurisprudence du
Tribunal fédéral.

M. Henri Huber, pour sa part, a
relevé que le groupe de députés du
Jura-Sud et de Bienne-romande avait
également sollicité une entrevue du
Conseil fédéral pour discuter notam-
ment du problème des déplacements de
population. Une réponse positive de-
vrait prochainement parvenir à ces 17
députés.

Trois entreprises fondent «Moutier-machines holding»
Important regroupement dans les machines-outils

De notre correspondant :
Un important regroupement dans

l'industrie de la machine-outil a été
annoncé hier matin au cours d'une
conférence de presse au Palais des
congrès de Bienne, par les directions des
entreprises Tornos, Pétermann et
Bechler de Moutier. En regroupant sous
le nom de « Mouticr-machines holding »
les trois maisons de Moutier , dont
l'effectif global s'approchera des 3000
salariés en Suisse et à l'étranger et don t
le chiffre d'affaires devrait excéder 160
millions de francs , les dirigeants ont
mis sur pied la plus importante concen-
tration suisse dans la branche de la
machine-outil , avec ses usines principales
de Moutier, ses centres de production à
Crémines, Courrendlin, Courroux, Cour-
genay, Fleurier, et ses services techni-
ques et commerciaux établis dans le
monde entier.

Outre les membres des différents con-
seils d'administration on notait la pré-
sence de MM. Jean Haesler, intendant
des impôts qui représentait le gouver-
nement, le préfet de Moutier M. Maccat
ainsi que M. Holzer vice-maire de Mou-
tier. Ce regroupement qui a été exécuté
en un temps « record » de près de huit
mois rendra l'exploitation des trois
usines plus intéressante et garantira par
la même occasion une meilleure sécurité
de la place de travail.

ON CONNAIT LES FAMILLES
S'il n 'y aura, pour le moment , pas

grand changement dans le secteur de la
production — chacun conserve son pro-
pre programme de fabrication ainsi que
sa marque originale — c'est surtout dans
le domaine administratif et plus parti-
culièrement dans la recherche que le tra-
vail en commun sera rentable. Sur le
plan financier pas de grands change-
ments en vue pour le moment puisque
la « Moutier-machines holding » main-
tient les structures financières des entre-
prises qu'il consolide à l'exclusion de
toute participation de capitaux anonymes
suisses et étrangers. Sur ce point un des
directeurs faisait remarquer avec fierté
que les trois usines étaient des entre-
prises familiales. « Chacun connaît nos
familles, et on sait à qui s'adresser. Ceci
est une chose très importante qui contri-
bue grandement à favoriser au maxi-

mum le climat de travail dans notre
ville ».

Le conseil d'administration de la hol-
ding ainsi qu'un comité de coordination
seront les organes de direction des trois
maisons Tornos, Bechler et Pétermann.
Le conseil d'administration est constitué
par : MM. Henri Béguelin , juge d'appel ,
Hans Flueckiger , notaire , Ami Scholler,
François Schaller, président de Bechler,
ainsi que Philippe Holzer et Charles
Schneeberger. C'est M. Max Haeni qui
préside le consei l d'administration.

M. Max Haeni, a fait un bref histo-
rique. L'industrie horlogère existait déjà
dès le XVIIIe siècle dans le Jura , no-
tamment dans le vallon de Saint-lmier,
dans les Franches-Montagnes et à Tra-
meian. Ce n'est que vers le XIXe siècle
qu'elle s'établit dans la prévôté. Pour
fournir cette industrie nouvelle, il fallait
des machines spéciales. On assiste alors,
grâce à l'ingéniosité des mécaniciens, à
la construction des tours automatiques à
décolleter. Cette fabrication se concentra
à Moutier, faisant de cette localité un
centre industriel mondialement connu.
Les débuts de la maison Tornos remon-
tent à 1880. En 1902 ce fut l'ouverture
de la première usine Joseph Pétermann
suivie d'une dizaine d'années plus tard
de la fondation de la fabrique Bechler.
Puis M. Haeni rendit un vibrant hom-
mage à ces pionniers qui ont « contribué
si largement au renom de Moutier, du
Jura et de notre pays tout entier ».
Outre leur réussite personnelle ils ont
contribués, selon l'orateur, à la prospéri-
té générale de toute une région. Il rendit
ensuite hommage à la main-d'œuvre
dont la précision et le dévouement ont

grandement contribués aux succès
d'aujourd'hui.

GASPTLLAGE
C'est ensuite le professeur François

Schaller qui expliqua les motivations
substantielles de celle concentration. Les
progrès incessants réalisés dans le
domaine technique obligent chaque usine
à consacrer des sommes de plus en plus
élevées à la recherche appliquée. U
arrive que de telles recherches s'effec-
tuent parallèlement dans les maisons
différentes ce qui entraîne des dépenses
qui constituent , selon l'orateur , un gaspil-
lage notoire de capacités, de forces de
travail et de capitaux. De plus la gamme
des produits des trois entreprises est en
partie complémentaire. En groupant les
divers produits il sera plus facile aux
représentations commerciales étrangères
de satisfaire les besoins du client.
Finalement , la pression de la concur-
rence étrangère est si forte sur ce
marché que pour demeurer compétitif à
l'échelon international il faudra tout
mettre en œuvre pour baisser le coût des
produ its. Selon l'orateur, la concentra-
tion n'est aujourd'hui pas smiplement
une mode c'est devenu une nécessité ».

Les mesures qui seront adoptées
n'exerceront que très peu d'effets sur le
personnel des ateliers. Certaines muta-
tions interviendront afin de simplifier et
coordonner les tâches de « manage-
ment », mais elles se feront sans « qu'il
faille se passer des services de quicon-
que ».

Relevons que le personnel des trois
usines a été inform é hier matin de cet
important regroupement. -Préalablement ,
la création de la holding avait été
discutée dans le cadre des organisations
professionnelles, syndicales et patronales.
Selon les premières réactions qui sui-
virent l'annonce du regroupement, les
directeurs estiment que la chose a été
très bien comprise au sein des entre-
prises.

Les migrations dans le sud à Tordre du jour
Discussions entre Berne et la délégation fédérale

Comme annoncé, la délégation di
gouvernement bernois et celle du Con
seil fédéral pour les affaires jurassien
nés se sont rencontrées hier. A chacur
son tour. Il y a quinze jours, MM. Fur
gler, Chevallaz et Ritschard s'étaient en<
tretenus avec les porte-parole du Ras^
scmblcment jurassien. D'après ce qui
l'on sait, dans les deux cas le droit à
l'autodétermination a été au centre de.
discussions. Il est vrai que R.J. et gou-
vernement bernois n'ont pas le même
cheval de bataille. Pour le premier, les
Jurassiens du sud ont droit à l'autodé-
termination sans ingérence des autorités
bernoises, sans pressions gouvernemen-
tales d'aucune espèce, sans mise à la
disposition des pro-Bernois du vice-
chancelier de l'Etat de Berne par exem-
ple. Pour Berne, le droit à l'autodé-
termination signifie la mise à l'écart des
citoyens passés du nord du Jura dans
certains districts du sud, celui de Mou-
tier principalement. Par conséquent, si
la discussion avait été axée, il y a
quinze jours, sur l'intervention directe
Je Berne dans la campagne plébisci-
taire, elle l'a été, hier, sur le phéno-
mène de migration du nord au sud dé-
loncé à réitérées reprises ces dernières

semaines, dans les journaux et au par-
Iement bernois, par « Force démocra-
tique ».

Ces arrivées inquiètent évidemment
les partisans du rattachement des trois
districts du sud au canton de Berne
parce qu'elles interviennent dans ur
district — celui de Moutier, nous ve-
nons de le dire — qui pourrait fort
bien « basculer » le 16 mars prochain
du côté du canton du Jura. Rappelons
à ce propos les résultats enregistrés le
23 juin dans ce cercle administratif qui
a, avec le Jura-Nord, plusieurs fron-
tières communes. L'ensemble du dis-
trict avait donné 7069 « oui » et 9330
« non ». Quant à la ville de Moutier,
la situation y était encore beaucoup
plus serrée : 2124 « oui », 2194 « non ».

La migration — qui ne se fait d'ail-
leurs pas en sens unique et on nons a
signalé récemment des arrivées, dans le
district de Moutier, de personnes qui
ne s'y installent certainement pas pour
voler au secours des autonomistes —
inquiète d'autant plus les pro-Bernois
qu'elle est légalement quasi imparable,
la liberté d'établissement étant un droit
inscrit aussi bien dans l'additif consti-
tutionnel que dans le code civil.

D'après les déclarations faites à le
conférence de presse donnée par la dé-
légation du gouvernement bernois poui
les affaires jurassiennes et selon les con-
sidérations émises par le RJ. (voir à
ce propos le communiqué du RJ.), il
apparaît que, d'un côté comme de l'au-
tre, on se propose de soumettre les li-
tiges au pouvoir judiciaire, en l'occur-
rence au Tribunal fédéral. Voilà donc
Berne et le R.J. d'accord sur un point...

Pour le reste, il semble avoir été
question, lors de la rencontre, de pro-
blèmes de détail concernant la surveil-
lance des opérations de scrutin et, dans
une mesure plus grande probablement
que les textes officiels le laissent enten-
dre, des interventions du gouvernement
bernois dans la campagne plébiscitaire.
U est bien connu que les comptes ren-
dus officiels de rencontre « diplomati-
ques » ne disent que ce qu'on veut
bien leur faire dire. Gageons qu'il en
est de même de ce qui a filtré des en-
tretiens tenus hier entre la Bern fé-
tretiens tenus hier entre la Berne fé-
dérale et la Berne cantonale à propos
ie la question jurassienne.

BÉVI Un jeune homme
meurt de la malaria

COURTÉTELLE

(c) M. Jean-Claude Châtelain, de Cour-
tételle, âgé de 36 ans, qui était rentré
récemment de l'Afrique occidentale où
il avait séjourné une quinzaine de jours
au Togo, a été pris de fièvre au début
de la semaine. Le mal empirant, il a été
hospitalisé jeud i après-midi, mais il ne
devait pas tarder à décéder malgré les
traitements administrés au département
des soins intensifs. Un de ses compa-
gnons de séjour en Afrique, habitant
Courroux, a lui aussi été hospitalisé di-
manche. 11 se trouve en bonne voie de
guérison. Il semble que, dans l'un et
l'autre cas, il s'agit de malaria, contrac-
tée par piqûre d'insectes.

A propos de la liberté d'établissement
De notre correspondant :
Sous ce titre, le Rassemblement juras-

sien a publié hier un communiqué qui
constitue une réponse aux arguments
développés par les représentants du gou-
vernement bernois lors de leur rencontre
avec la délégation du Conseil fédéral
ainsi que lors de leur conférence de
presse.

1 « Le droit de libre disposition est
reconnu au peuple jurassien, écrit le R.J.
Mais par une distorsion inadmissible,
l'additif constitutionnel du 1er mars
1970 appelle à voter tout citoyen suisse
domicilié dans la région en cause depuis

un trimestre au moins. Ainsi, un Suisse
allemand venu dans le Jura-Sud à fin
1974 pourra, en mars prochain , se pro-
noncer sur le sort d'un pays qui n'est
pas le sien , et dont il ne connaît ni le
passé, ni la langue, ni les besoins pro-
fonds. En revanche, les Jurassiens rivés
à leur patrie depuis des générations per-
dront le droit de prendre part à ce
deuxième plébiscite si, trois mois avant
la date fatidique, ils se trouvent con-
traints de s'établir dans une autre région
du Jura.

Ces dispositions, qui favorisent les
empiétements bernois, ne seront jamais
admises ni par le Rassemblement juras-
sien, ni par les autorités du nouveau
canton. Elles ont eu pour conséquences :

— d'écarter du scrutin d'autodéter-
mination des dizaines de milliers de res-
sortissants jurassiens établis à l'extérieur,
dont une partie sont nés dans leur pays
d'origine ;

— de faire intervenir à leur place
20.000 nationaux de l'ancien canton de
Berne, inassimilés dans une proportion
de 40% , pour autant qu'ils aient pris
domicile dans le Jura romand depuis
trois mois au moins.

S'agissant des plébiscites « en
cascade », l'art. 8 de l'additif constitu-
tionnel continue à déployer ses effets :
toute personne qui peut justifier un
domicile de trois mois dans les districts
ou les communes en cause a le droit de
participer aux futures consultations.
N'importe quel citoyen peut déposer ses
papiers dans la commune de son choix,
pour des motifs qui lui sont propres
(convenances personnelles, travail , activi-
tés politique ou sociale, climat , sport,
raisons familiales etc.). L'art. 23 du code
civil ne formule qu'une seule condition,

à savoir 1 intention de s'établir à son
lieu de domicile.

Après une intervention illicite du gou-
vernement bernoi s, certaines communes
ont refusé le domicile à des Jurassiens
qui répondent aux conditions légales. La
liberté d'établissement ne saurait être
battue en brèche sous prétexte que quel-
ques centaines de personnes (d'opinions
diverses) ont choisi de s'établir où bon
leur semble. Il est ignoble, à ce propos,
de parler de « mercenaires » ou même
« d'invasion des barbares », comme l'ont
fait les communiqués upéjistes. Il est
plus scandaleux encore que M. Bauder,
au nom du gouvernement, ait risqué une
comparaison entre les Jurassiens qui
prennent domicile dan s leur patrie
ancestrale et les Allemands venus jadis
dans les Sudètes (Tchécoslovaquie). Si
un parallèle est possible, c'est entre ces
Allemands établis hors de leur pays el
les Bernois installés massivement dans le
Jura-Sud.

Le Rassemblement jurassi en demeure
opposé à l'article 8 de l'additif constitu-
tionnel et au délai de trois mois per-
mettant l'exercice du droit d'autodéter-
mination. Cela dit, la liberté d'établis-
sement ne peut être ni étendue, ni res-
treinte, à l'occasion des plébiscites ulté-
rieurs. Si des contestations surgissent à
propos d'un refus de domicile, la voie
de recours aboutit au Tribunal fédéral,
qui est à même de statuer en toute indé-
pendance. Toute « fraude » est donc
impossible. Il est essentiel , vu la ten-
sion qui règne dans le canton de
Berne, de soumettre ces litiges au pou-
voir judiciaire. C'est le seul moyen de
mettre un terme aux accusations réci-
proques et d'empêcher les discrimina-
tions ».

Berne envoie un mercenaire dans le Jura
Selon «Jura-Sud autonome»

A la suite de la décision du gou-
vernement bernois d'accorder à M. An-
dré Ory un congé pour s'occuper, pen-
dant trois mois, de Force démocratique,
le groupement « Jura-Sud autonome » a
publié hier un communiqué dans le-
quel il déclare :

« Le gouvernement bernois accorde un
« congé payé » à M. Ory afin qu'il
puisse se consacrer entièrement à la
campagne visant à écarteler le Jura.
Le Conseil d'Etat ne fait qu'officiali-
ser une situation de fait : la mauvaise
foi devenait aveuglante.

M. Ory renonce à son traitement !
Trop tard, la bévue était commise. Payé
ou non, le congé est accordé, l'inten-

tion demeure. Berne veut le Jura-Sud
et y mettra les moyens, elle qui ne
sait pas y mettre les formes.

«Jura-Sud autonome» proteste avec
vigueur contre cette décision inadmis-
sible. M. Ory est vice-chancelier. Ber-
ne le délègue pour mener une campa-
gne qui ne devrait être que jurassienne.
Berne se renie, elle qui s'était engagée
à ne pas intervenir dans les opérations
plébiscitaires. Berne envoie un merce-
naire, un vrai, puisqu'elle avait décidé
de le payer.

Les Jurassiens ne peuvent tolérer une
telle provocation, un tel mépris. Les
Jurassiens ont été bafoués. Les Juras-
siens jugeront. »

Menaces de mort
contre

M. Roland Béguelin
(c) Durant toute la matinée de ven-
dredi, des établissements publics de
Delémont et de la vallée, les restau-
rants mais aussi des écoles, de même
que des privés, ont reçu des appels
téléphoniques annonçant que M. Ro-
land Béguelin, secrétaire-général du
Rassemblement jurassien, serait tué
à minuit. Il s'agissait d'une voix
d'homme, vraisemblablement enregis-
trée, parlant avec un accent, sur un
ton assez bas. M. Béguelin a été
informé vers 11 heures, par la poli-
ce cantonale, de ces appels qui ont
créé une effervescence dans la région,
de l'inquiétude et de nombreuses dis-
cussions.

La jurisprudence du Tribunal fédéral
A propos des changements de domicile

De notre rédaction biennoise :
On sait que le gouvernement bernois

intente une action contre chaque Juras-
sien du nord , qui , dans la perspective
du second plébiscite, s'est mis en peine
d'acquéri r un permis d'établissement
dans l' un des trois districts du sud. Ain-
si, la commune de Moutier n'a autorisé
que 20 Ib des 155 demandes enregistrées
depuis le 9 septembre. De plus, chaque
personne désireuse de changer de domi-
cile doit dorénavant remplir un ques-
tionnaire et mentionner la raison de son
déménagement. Le gouvernement bernois
fonde ces mesures sévères sur l'abus
d'utilisation du term e « établissement ».

Deux importantes décisions du Tri-
bunal fédéral , prises en 1965 et en 1923,
méritent d'être rappelées à ce propos.

En 1965, un plaignant mettait en doute
le droit de vote de soi-disants « agricul-
teurs nomades » en Valais. Ces agricul-
teurs avaient voté dans le petit village
de Saint-Luc, où il vivaient et travail-
laient durant l'été, résidant également
à Sierre en hiver. Le Tribunal fédéral
repoussa la plainte, accordant ainsi à
ces « nomades » le droit de voter à
Saint-Luc. Il motiva sa décision de la
façon suivante : « Le droit de vote en
matière cantonale et communale doit
être exercé au lieu du domicile, donc
au lieu où l'électeur réside avec l'inten-
tion de s'y établir. Lorsque plusieurs en-
droits entrent en considération pour fixer
le domicile, celui-ci se trouve au lieu
avec lequel l'intéressé a les relations les
plus étroites. L'intensité de ces relation s
est appréciée non pas d'après les critè-
res formel s (tels dépôt des papiers dans
une commune ou la durée du séjour en
un lieu déterminant , mais sur la base
de l'ensemble des circonstances ».

Un autre jugement du Tribunal fédé-
ral émis en l'an 1923 est encore plus
significatif et rappelle fortement les évé-
nements jurassiens. La réélection des au-
torités municipales dans le canton de
Lucerne était fixée en été. Les conserva-
teurs et les libéraux de la commune de
Knutwil  tentèrent d'inscrire la plus gran-
de partie de leurs adhérents sur le regis-
tre de vote. On fit venir, pour les élec-
tions , des gens du dehors et on veilla
à ce qu 'ils déposent leurs papiers à
l'administration communale trois mois
avant le jour des élections (l' art . 43 de
la constitution stipule que le droit de
vote « est acquis après trois mois d'éta-
blissement »). Les élections se déroulè-

rent et les conservateurs de Knutwil
obtinrent la majorité.

Plusieurs réclamations contestèrent ces
élections et aboutirent devant le Tribu-
nal fédéral. Celui-ci approuva ces plain-
tes et constata que le terme « lieu du
domicile » n'inclut pas seulement le fait
effectif d'habiter , mais souligne « l'in-
tention de s'y établir ». D'autre part,
« ce séjour doit être un vœu personnel »,
car sinon il n'est plus question de lieu
du domicile. Conséquences : les élec-
tions furent annulées par le Tribunal fé-
déral.

En se fondant sur ces décisions du
Tribunal féd éral, l'attitude adoptée par
le gouvernement bernois dans la question
des frontaliers jurassien s est donc la
seule qui soit correcte.

G.S.

Il ne faut pas dramatiser la situation économique
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Au Grand conseil fribourgeois

Le Grand conseil fribourgeois a ter-
miné sa deuxième semaine de session
par l'examen des deux projets de modi-
fication de loi, l'un concernant l'organi-
sation judiciaire , l'autre la valeur offi-
cielle des immeubles. L'interpellation de
M. Ferdinand Masset (rad.) sur l'évolu-
tion économique du canton a sans doute
marqué la séance. Faisant part à l'assem-
blée des soucis qui régnent actuellement
dans les milieux étonomiques au parle-
ment, F. Masset invite le Conseil d'Etat
d'analyser en détail la situation écono-
mique actuelle et d'envisager les premiè-
res mesures. Répondant à titre person-
nel et au pied levé, le directeur du dé-
partement de l'industrie, de commerce
et de l'artisanat, M. Pierre Dreyer, rele-

vait qu'il ne fallait pas dramatiser la
situation mais qu 'il y avait un problème
bien réel.

Ferdinand Masset demande que
le Conseil d'Etat prenne des mesures,
c'est-à-dire qu'il fasse notamment une
enquête auprès des entreprises fribour-
geoises afin de connaître les perspectives
d'occupation pour ces prochains mois.
L'enquête devrait également porter sur
les travaux prévisibles. Un inventaire des
travaux de génie civil et de constructions
diverses prévues devrait être dressé. Le
résultat de cette enquête devrait éven-
tuellement inciter le gouvernement à
intervenir auprès de la Confédération
afin d'obtenir des allégements à certai-
nes dispositions encore en vigueur des
arrêtés fédéraux concernant le crédit
et la construction. En ce qui concerne
le chômage à proprement parler, l'inter-
pellateur invite le gouvernement à pro-
mouvoir, au besoin, les cours de recycla-
ge et d'analyser les mesures éventuelle"
à prendre en vue de venir en aide au>
travailleurs non assurés contre le chô-
mage. « Selon les possibilités financières,
créer des occasions de travail en avan-
çant l'exécution de certains travaux »,
c'est ce que demandait encore l'interpel-
lateur.

Les débats du Grand conseil sur le
projet de révision de la loi sur l'organi-
sation judiciaire se tirait en longueur,
certains députés jugeant que les compé-
tences accordées aux différentes instan-
ces en ce qui concerne la valeur litigieu-
se des cas, étant trop larges. Le projet
de loi concern ant la valeur officielle
des immeubles rencontrait quant à lui
des réticences à cause de la proposition
gouvernementale voulant faire suppor-
ter aux communes une partie des frais
des commissions d'estimation. C'est fi-
nalement la proposition de Félicien Mo-

rel (soc), soutenue par des députés de
tous partis, qui l'emporta par 53 voix
contre 47 et' 9 abstentions. Les frais de
ces commissions iront ainsi à la charge
de l'Etat

Enfin, le Grand conseil a donné par
48 voix contre 39 et 11 abstentions une
interprétation précise à l'article du règle-
ment concernant le vote des députés.
Ceux-ci devront être à leur place pour
que leur vote soit valable. La question
s'était posée à cause d'une dépense sup-
plémentaire de 45.000 fr. au budget de
l'instruction publique où un député avait
refusé la dépense, en n'étant toutefois pas
assis à sa place.

BIENNE
Dégâts matériels

(c) Hier, vers 10 h., place du Marché-
Neuf , deux voitures se sont heurtées
Dégâts 200 francs.

Collision
(c) Hier , vers 13 h 30, une collision a eu
lieu à la croisée des chemins Vert et du
Soleil. Les dégâts se montent à 3000
francs.

Tôles froissées
(c) Une collision s'est produite devant le
restaurant Baeren, route d'Orpond, hier.
Une voiture a été entièrement démolie,
Dégâts 4000 francs.

A Villarsiviriaux :
personnel licencié

(c) En 1970, la fabrique d'emballa-
ges Vuille S.A., à Fribourg, ouvrait
un atelier de montage, à Villarsivi
riaux. Une vingtaine d'emplois étaient
ainsi, créés pour les habitants du
village et des communes limitrophes,
Depuis lors, le personnel de l'atelier,
exclusivement féminin, est tombé à
13 ouvrières, dont six travaillaient
à temps partiel. Aujourd'hui, les chan-
gements de structure dans la produc-
tion et les mesures de rationalisation,
en cours, contraignent l'entreprise à
abandonner l'exploitation de cet ate-
lier, à Villarsiviriaux.

La direction de la fabrique décla-
re, dans un communiqué, que toutes
les mesures seront prises pour reclas-
ser ces ouvrières, le plus près possi-
ble de leur domicile, où le cas
échéant , au siège de l'usine, à Fri-
bourg.
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Dans sa séance hebdomadaire, le co
mité directeur de Force démocratique s
pris connaissance « avec satisfaction »
de la décision du gouvernement ber-
nois « de mettre son vice-chancelier, le
Jurassien André Ory, au bénéfice d'un
congé ». Un communiqué précise que
M. Ory pourra ainsi remplir sa tâche
de secrétaire central de force démocra-
tique. «Le Jura-Sud , qui lutte âpre-
ment pour rester membre de la com-
munauté bernoise, est en droit de rece-
voir l'appui de son gouvernement légiti-
me », conlut le communiqué.

Force démocratique est
satisfaite du congé

accordé à M. André Ory

Père de famille
tué à Morat

(c) Hier, vers 18 h 45, un camion-re-
morque circulait de la place du Collège
en direction de Morat Ayant franchi
la porte de Berne, le chauffeur ressen-
tit un choc. Un piéton, qui se trouvait
parmi un groupe de personnes, était
descendu du trottoir et s'était trouvé
pris entre le camion et la remorque.

Grièvement blessé, le piéton fut trans-
porté à l'hôpita l de Meyriez, où il de-
vait décéder peu après son admission.

II s'agit d'un ressortissant espagnol ,
marié et père dc famille , M. Séraphin
Sola, 56 ans. Une enquête a été ouverte
pour déterminer les causes exactes de
l'accident.

REUCHENETTE

Jeudi, vers 22 h 30, de nombreuses
pierres ont dévalé la forêt à la sortie de
Reuchenette en direction de Bienne.
Elles ont obstrué la route cantonale.
Aussitôt arrivée sur les lieux, la police a
réglé la circulation et, aidée par des
automobilistes de passage et des ouvriers
de la cimenterie voisine, a déblayé la
route. Il a fallu se mettre à plusieurs car
certaines pierres atteignaient une grande
taille. On ne déplore heureusement
aucun accident.

Collision
(c) Un camion militaire circulait hier 6
h 30 de Reuchenette en direction de
Bienne. Dans un virage à droite, au-
dessus de Frinvillier, sa remorque s'est
déportée sur la gauche et a heurté un
train routier. Personne n'a été blessé, les
dégâts matériels se montent à 4000
francs.

Eboulemenî de pierres

MOUTIER

Dans sa dernière audience le tribunal
du district de Moutier s'est occupé du
cas d'un jeune ressortissant italien qui
avait commis à plusieurs reprises des
actes contraires à la pudeur sur la per-
sonne d'une jeune fille âgée de moins de
16 ans. Les faits remontent à 1970 et le
prévenu ayant quitté la Suisse sans lais-
ser d'adresse il a pu être retrouvé par la
police. Il ne s'est toutefois pas présenté
à l'audience et a été condamné par
défaut à quatre mois de prison avec
sursis pendant deux ans et aux frais
judicaires.

Condamnation dans
une affaire de mœurs

(c) Profitant de l'heure où les familles
sont devant la télévision, des cambrio-
leurs se sont introduits récemment , vers
22 h, au sous-sol d'un bâtiment loca-
tif de Courtételle. Après avoir visité une
première cave ils ont pénétré dans une
seconde — qui se trouve être celle du
gendarme — et en ont emporté plusieurs
bouteilles de spiritueux ainsi que des
boîtes de conserve. Enfermés dans le lo-
cal, les voleurs, qui devaient être deux ,
sont sortis de la maison en dévissant
une fenêtre de corridor.

Des voleurs dans la cave
du gendarme...



LAITERIE
LES HAUTS-GENEVEYS

Mme J. Renaud

Tél. (038) 53 14 89
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MENUISERIE

AMÉNAGEMENT

JEAN-LOUIS BRON
Les Hauts-Geneveys

Télép hone (038) 53 11 76

MAGASIN CARINE

Lingerie - bonneterie

M.-L. Hubin Cernier
Tél. 53 21 93

LE SPÉCIALISTE DU RIRE
H W IWlf "Hy'WUH FAHCES ET ATTRAPES
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U_______________-_L__3 SKETCHES - COTILLONS
G Christen DÉGUISEMENTS

GUIRLANDES
DÉCORATION NOËL

Tel. (038) 53 32 33 MANTEAUX PÈRE NOËL
2053 CERNIER (NE) ARTICLES FUMEURS

Un beau tapis Tiara nylsuisse s'achète chez

FRUTIGER & FILS
ameublements, CERNIER

Grand choix de rideaux, tulle ADO

Tél. 53 10 01 - 53 31 39

Droguerie - Parfumerie de
CERNIER

• Coffrets de Noël
• Spiritueux
• Parfums

Livraison tout Val-de-Ruz Tél. 53 21 72

Offrir: Bonheur de choisir

La Boutique VADI
vous offre
toute une GAMME
de cadeaux

Nous réservons pour les fêtes.
Tél. (038) 53 26 31

RADIO - TÉLÉVISION
P. Gaffner , Les Hauts-Geneveys

Tél. 53 14 30 _ .. .• Vente
• Réparations
• Installations

' • Antennes collectives
• Locations
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HEURES D'OUVERTURE
L'exposition, qui se déroulera dans la Salle de gymnastique du village du 25 novembre au 1e'
décembre, sera inaugurée officiellement, en présence des autorités, le dimanche 24
novembre, à 16 h 30.

i
i
i

1 i
i

Heures d'ouverture au public: du lundi au jeudi : de 20 h à 22 h '
vendredi : de 20 h à 23 h j
samedi : de 14 h à 23 h ,
dimanche : de 14 h à 22 h

ORGANISATEURS
, Le comité d'organisation, présidé par M. Pierre Vadi, est composé de M. Pierre Gaffner,

caissier; Mme Josiane Vadi, secrétaire ; M. Max Guggelmann, membre. <

_____________________________________ ._____________________________________^______^^^^^_______
»

Durant la semaine de l'exposition, vous UM» «JM |'o_ r_T_ .f_aurez l'occasion de vous désaltérer UClI Uw I <CJI_|JH_P

Entrée libre !
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Le message
du
président
de
commune

Le président de commune des Hauts-Geneveys, au nom des
autorités locales, salue la manitestation commerciale en ces termes :

«De plus en plus, le cachet, l'esprit et la vie de nos villages se
modilient. La grande responsable de ce lait est, je le pense,
l'automobile qui incite les consommateurs à aller chercher ailleurs ce
qu 'ils peuvent souvent trouver sur place. Aussi l'autorité fèlicite-
t-elle et remercie-t-elle les commerçants et les artisans qui, pour la
quatrième lois, du 25 novembre au 1"' décembre, présenteront à la
population du village ce dont ils sont capables de lui offrir. Avec
l'agrandissement de nos villages, une nouvelle population s 'y
installe qui doit s 'intéresser et s 'intégrer à son nouveau lieu de
domicile. Justement, cette exposition consitute un lieu de rencontre
et nous souhaitons que les habitants du village lui consacrent une
soirée pour prendre contact avec les organisateurs et lier de nouvel-
les connaissances.

Les autorités se doivent d'encourager les commerçants et les
artisans qui contribuent, par leur activité, à l'animation de la localité.
Pour toutes ces raisons, nous souhaitons plein succès à la quatrième
Semaine commerciale des Hauts-Geneveys.

La quatrième Semaine commer-
ciale des Hauts.Geneveys se dérou-
lera dans la Salle de gymnastique du
lundi 25 novembre au dimanche
1e' décembre prochain.

Le président du comité d'organisa-
tion, M. Pierre Vadi, évoque le chemin
parcouru depuis la première
manifestation de ce genre, destinée à
promouvoir l'animation dans toute la
région:
- L'idée d'organiser une exposi-

tion annuelle a été couronnée de
succès, puisque cette année dix
commerçants (au lieu de six en 1973)
participeront à cette rencontre,
désormais traditionnelle, qui a attiré,
l'année dernière, plus de 2500
visiteurs non seulement de l'ensem-
ble du Val-de-Ruz, mais également de
Neuchâtel et de La Chaux-de-Fonds...

L'avantage d'une telle
exposition

Que peut-on dire d'une telle
manifestation? En premier lieu, il
s'agit simplement d'une exposition
de marchandises diverses et non
d'une vente. Les clients profitent de
l'occasion pour discuter avec les
commerçants et passer des
commandes, notamment pour les
fêtes de fin d'année.

L'avantage? Le déroulement d'une
exposition commerciale, organisée
essentiellement sous le signe des
contacts humains, contribue à
resserrer les liens de confiance entre
clients et commerçants.

Dans un cadre détendu, les
visiteurs prennent le temps de
découvrir les marchandises propo-
sées, de se renseigner, éventuelle-
ment de prendre conseil tout en
faisant escale au bar de l'exposition
ou en allant se restaurer dans un
établissement public. L'ambiance est
faite de simplicité et les commerçants
qui exposent profitent aussi de
l'occasion pour mieux connaître leurs
clients et échanger des idées en leur
compagnie.

Un emplacement idéal
Un autre atout ; Les Hauts-

Geneveys, à mi-chemin entre
Neuchâtel et La Chaux-de-Fonds, au
coeur du Vallon, constituent un lieu de
rencontre idéal pour passer une
soirée de détente.

Les exposants n'ont pas de préten-
tion. Mais ils proposent aux visiteurs
un large éventail de marchandises et
de produits de haute qualité, à des
prix compétitifs et un service
après-vente que de grandes entre-
prises pourraient envier. Dans une
salle suffisamment spacieuse, qui
sera décorée cette année par un
professionnel, le public se verra
présenter un riche choix : appareils

*de radio et de télévision, disques,
installations Hi-Fi, articles de
droguerie et de parfumerie, meubles,
appareils ménagers, quincaillerie,
articles-cadeaux , produits de beauté,
articles de sport, mercerie-bonnete-
rie, articles de fêtes, produits
alimentaires, etc.

Une évolution
positive

M. Vadi relève que les participants
à cette manifestation constituent un
groupe d'amis sincères animés par la
volonté de défendre le petit et moyen
commerce, face à la concurrence des
marchés à l'américaine :
- Un des secrets de notre réussite,

c'est aussi le fait que les clients, après
d'amères expériences, redonnent la
préférence au petit et moyen
commerce qui offre des services à
l'échelle humaine et non des presta-
tions anonymes.

Notre interlocuteur estime que les
commerçants des villages et des
petites localités, pour aller de l'avant,
doivent faire preuve d'imagination et
d'esprit d'initiative.

Les voies qui s offrent au petit et
moyen commerce, ne sont pas un
secret : un contact permanent avec la
clientèle, un large choix de
marchandises de bonne qualité, des
prix compétitifs et un excellent
service après-vente.

Et l'avenir?

Et l'avenir ? M. Vadi et ses collègues
y pensent :
- Maintenir la tradition et penser

déjà à la possibilité de gagner à cette
manifestation des commerçants de
tous les vil lages du Val-de-Ruz, ce qui
impliquera de trouver des locaux plus
vastes encore.

Le président du comité d'organisa-
tion, lors de notre entretien a tenu à
relever le soutien apporté par les
autorités des Hauts-Geneveys à
l'initiative des commerçants et des
artisans:
- Nous tenons à les remercier, car

grâce à ce soutien, le commerce local
et régional peut prendre des initiati-
ves contribuant à l'animation villa-
geoise et à l'intégration des
nouveaux venus dans une commu-
nauté où il fait bon vivre.

Justement, un autre atout pour
cette manifestation commerciale
n'est-il pas constitué par la beauté du
site, la majesté du panorama sur le
Jura, les pâturages, le lac et les
Alpes?

Bref, les commerçants et les
artisans des Hauts-Geneveys et de
Cernier , en s'unissant pour de telles
rencontres, ont misé sur l'avenir du
Val-de-Ruz. J.P.

Ces vues (photos G.C) de la précédente manifestation donnent une idée des efforts déployés par les exposants
pour présenter rationnellement, et dans un cadre agréable, un vaste choix de marchandises de qualité.

Participez à notre LOTERIE gratu,te \ FAN_IQN _ FAN.ICN _ FAN.ICN

L'INSTITUT DE BEAUTÉ
ATHENA

'• av. F.-Soguel 2, Cernier tél. 53 22 55

i vous conseille tous ses soins esthétiques personnali-
sés : amincissement - remodelage du corps - lutte
contre la cellulite. Epilation définitive.

Quatrième semaine commerciale I
des Hauts -Geneveys ;
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DU 25 NOVEMBRE AU 1er DÉCEMBRE I

Un objectif : la promotion du Val-de-Ruz •

HALLE DE GYMNASTIQUE
du lundi 25 novembre au dimanche 1er décembre

Le restaura nt du BUFFET DE LA GARE, L'HÔTEL BEAUREGARD et
L'HÔTEL DU JURA s'associeront à la manifestation en proposant
jusqu'à minuit des spécialités régionales.



Venez visiter et découvrir en 1re mondiale
des inventions provenant de 25 nations
STANDS DE VENTE RESTAURANT INTERNATIONAL

Contingentement du personnel étranger:
cri d'alarme des directeurs d'hôpitaux

.'ACTUALITE SUISSE ET RHliAilI&E

De notre correspondant :
Réunis hier à Sion, les directeurs des

hôpitaux et cliniques de Suisse roman-
de ont tiré une sonnette d'alarme, celle
ayant trait au contingentement du per-
sonnel étranger dans les établissements
qu 'ils dirigent.

Les débats furent animés principale-
ment par M. Alexandre Hunziker, de
Neuchâtel , chef de la section romande
du service fédéral des étrangers qui pré-
senta un exposé sur ce thème brûlant.

D'emblée, M. Hunziker devait recon-
naître — c'est l'évidence même dit-il —
que la limitation du nombre des étran-
gers qui exercent une activité lucrative
est « impopulaire, critiquable et criti-
quée ». Il reconnut que lui-même n'en-
tendait que des plaintes... en dehors des
milieux des spécialistes du problème. Il

fit remarquer cependant , qu 'il n'est pas
possible d'ignorer simplement que, lors
de la consultation d'octobre dernier, en-
viron 900.000 citoyens se sont rangés
aux côtés des plus extrémistes en matiè-
re de lutte contre la surpopulation étran-
gère. « Politiquement , économiquement
et socialement le problème des étrangers
en Suisse reste posé. Sa sol ution en re-
tour est loin d'être trouvée ». Le con-
férencier montra comment l'autorité était
placée entre le marteau des revendica-
tions des employeurs et l'enclume d'une
politi que si possible soutenable de sta-
bilisation de la population étrangère.

Abordant directement la question des
hôpitaux M. Hunziker cita des déclara-
tions fracassantes face au contingente-
ment. Celle par exemple du conseiller
d'Etat bernois Blaser, directeur de la
santé publique , « qui qualifie la nou-
velle réglementation des étrangers pour
les hôpitaux par un seul mot : catastro-
phe ». A son tou r le Dr Hans Buergi ,

médecin cantonal, parle « d'une vérita-
ble catastrophe ».

Questionné par nous-même hier à
Sion, M. Meyer, directeur de l'associa-
tion , nous a fait remarquer que l'étran-
ger occupe le tiers environ des effectifs
employés dans nos hôpitaux et plus de
90 °b du personnel si l'on en reste au
département purement hospitalier (cui-
sine, buanderie, nettoyages, hygiène, etc.).

Cependant M. Hunziker , avec d'au-
tres spécialistes du problème, se deman-
de si la difficulté qui secoue les hôpi-
taux ne vient pas plutôt du fait que
ceux-ci ont recouru trop facilement à la
main-d'œuvre étrangère et qu 'ils ont mal
résolu le problème du recrutement. Il
est des tâches qu 'il faudra bien confier
aux Suisses.

Le conférencier résuma ensuite les di-
verses mesures prises par le Conseil fé-
déral et les commenta, insista sur la né-
cessité d'une stabilisation au moyen
d'une meilleure répartition entre les sec-
teurs avec tous les sacrifices que cela
suppose pour certains.

« Chacun devra , dit M. Hunziker , pro-
céder à des examens en profondeur pour
déterminer si oui ou non le personnel
engagé est vraiment indispensable, si
des mesures de compression et de ratio-
nalisation sont encore possibles ». Le
haut fonctionnaire du service fédéral ter-
mina en lançant à son tour ce qu 'il
appela « la bombe Rochani » du nom de
ce député-médecin neuchâtelois qui a
prétendu en plein Grand conseil que les
hôpitaux faisaient preuve de gaspillage.

Une discussion des plus animées sui-
vit cet exposé. Il était même question ,
hier à Sion , de publier une résolution
pour alerter le Conseil fédéral sur le
danger couru par la santé publique. Le
président de l'association prit l'exemple
d'un hôpital-type qui verrait le nombre
de ses 60 étrangers passer subitement à
12 et qui , de ce fait, ne pourrait plus
garantir une hygiène normale et un con-
fort ordinaire réclamés par les patients.

Manuel FRANCE

L'Action fraternelle sert depuis
20 ans les enfants déshérités

De notre correspondant :
C'est hier que l'action fraternelle , une

œuvre d'entraide suisse pour les enfants
déshérités, a fê té  son 20me anniversaire.
Grâce à « l'action fraternelle » dont le
siège est à Lucerne, plus de 10.000 en-
fants  déshérités de France et d 'Allema-
gne ont pu passer des vacances inoublia-
bles dans des familles suisses. Pour des
milliers et milliers d'autres enfants vi-
vant dans les bindonvilles français et al-
lemands, les deux mots « Action frater-
nelle » sont synonymes d'espoir. Nous
avons eu l'occasion de nous rendre com-
pte, dans les quartiers populeux de
Paris, quelle est la tâche qui attend
encore l'œuvre d' entraide suisse : selon
Mlle Marcaux, qui est responsable de la
difficile sélection des enfants, quelque
12.000 enfants parisiens attendent encore
une invitation de * parents » suisses.

Mais l' action fraternelle s'occupe égale-
ment d' enfants de notre pays : des camps
de vacances sont régulièrement organisés
un peu partout en Suisse. Les
bénéficiaires sont précisément des
enfants suisses ou des enfants d'étrangers
vivant dans notre pays.

N A I S S A N C E  DE « L 'ACTION
FRATERNELLE »

C' est en hiver 1954 qu 'une nouvelle ,
passant sur les ondes de Radio-Luxem-
bourg, f i l  trembler le monde civilisé : un
enfant venait de mourir de froid en
plein centre de Paris. L'abbé Pierre s'ex-
prima ainsi : « Cet enfant est mort, alors
que des milliers de Parisiens et d'Euro-
péens viven t dans des maisons bien
chauffées ». Plusieurs jeunes Suisses
entendirent eux aussi cette nouvelle. Ils
n'hésitèrent pas et organisèrent avec les
moyens les p lus primitifs une action de
secours pour les enfants déshérités. Pour
l'œuvre d'entraide suisse les méthodes de
travail sont encore presque -les mêmes
qu 'en 1954 : à l' exception de cinq ou six
employ és de l'administration, le travail
se fait avec des volontaires, venus de
toute la Suisse. Chaque année plus de
100 jeunes romands, alémaniques et
tessinois renoncent à leurs vacances
pour pouvoir s'occuper des enfants
déshérités.

UN COMPLIMENT A LA
POPULATION

Mais sans la bonne volonté de la po-
pulation , le champ d'activité de

« l'Action fraternelle » serait restreint.
Au cours de ces 20 dernières années
plus de 10.000 familles de notre pays
ont accepté chez eux pour deux, trois
ou même quatre mois des enfants qui
avaient besoin d' un changement d'air et
de soins psychiques et physiques.
Plusieurs milliers d'autres Suisses, qui
n 'ont pas la p lace pour recevoir des en-
fants  chez eux, versent à l'action
fraternelle le « franc du mois ». 12 f r .
par année permetten t à l'Action d' entrai-
de de venir au secours d' un enfant.

Comme l'ont précisé les responsables
au cours d'une conférence de press e à
Lucerne, la situation actuelle en europe
force « L'Action frater nelle » à faire
encore de plus gros efforts. La phase de
la consolidation est pas sée : autorités
suisses et étrangères se p laisent à recon-
naître l'utilité de cette œuvre d' entraide.

Si la population suisse continue à
répondre à l'appel de « L'Action frater-
nelle », des milliers et milliers d' enfants
profiteront encore du travail
particulièremen t efficace fourni par tous
les jeunes, dont le seul désir est d'aider.

E.E.

Les maîtres imprimeurs gravement
préoccupés par la situation économique

ZURICH (ATS). — « L'assemblée des
délégués de la Société suisse des maîtres
imprimeurs (S.S.M.I.) tient à informer
l'opinion publique suisse de ses graves
préoccupations concernant la situation
économique difficile que traverse le sec-
teur de l'imprimerie. La Fédération suis-
se des typographes (F.S.T.) a dénoncé, il
y a un an , le contrat collectif en vigueur
et refuse d'engager le dialogue avec son
partenaire social aussi longtemps que
n 'auraient pas été réglées les modalités
de compensation du renchérissement.

L'assemblée des délégués de la
S.S.M.I. a accepté la proposition de l'Of-
fice fédéral de conciliation relative à la
compensation du renchérissement, la
F.S.T. l'a au contraire rejetée alors
même que c'est elle qui l'avait sollicitée.
Les maîtres imprimeurs sont d'accord de

verser les allocations de renchérissement
aussi longtemps que la paix du travail
ne sera pas troublée et tout en souli-
gnant que l'Office de conciliation a
constaté qu'elles allaient au-delà du seul
renchérissement. Cela signifie une aug-
mentation de 7,1 % pour les ouvriers
qualifiés, de 8,1 % pour le personnel
auxiliaire masculin et de 9,4 % pour le
personnel féminin. Par comparaison, il
est constaté que la hausse de l'indice des
prix à la consommation n 'est que de
6 % depuis la dernière compensation ,
soit depuis le 1er juillet 1974.

Si l'organisation syndicale devait en
dépit de la situation économique diffi-
cile, troubler l'ordre social, elle porterait
l'entière responsabilité des menaces sup-
plémentaires que cela ferait planer sur
l'emploi », termine le communiqué.

Librium et valium :
pas de prix baissés

en Allemagne
Bâle, (ats) La disposition de l'Office

fédéral Ouest-allemand des cartels
selon laquelle le groupe Roche doit,
dès le 1er j anvier prochain , baisser les
prix du librium et du valium, sur le
marché allemand , n'entrera pas en vi-
gueur, indique un communiqué publié
par le service d'information d'Hoff-
mann-La Roche. Le tribunal de Berlin a
en effet accepté le recours déposé par
l'entreprise contre la décision de l'Of-
fice des cartels et lui a accordé l'effet
suspensif.

Le service d'information précise que
le tribunal a, pour l'essentiel, reconnu
que l'issue définitive du différend est
incertaine et qu 'il existe encore de sé-
rieux doutes quant à la légitimité de la
disposition du service des cartels. L'e-
xécution immédiate de la décision de
l'office des cartels ne s'impose pas par
un intérêt public prépondérant car les
prix du librium et du valium n'ont pas
été augmentés depuis plus de dix ans
et qu'il ne s'agit donc pas de lutter
contre une augmentation de prix
mettant en danger la stabilisation.

SUISSE ALEMANIQUEMissionnaires
protestants suisses
arrêtés au Tchad

Berne, (ATS-SPP) Selon une informa-
tion publiée jeudi soir par l'Agence
France Presse à Paris, deux mission-
naires suisses ont été arrêtés au Tchad
et sont détenus en prison depuis mardi
à N'Djamena.

II s'agit de deux protestants, le pas-
teur Jean-Pierre Bory, 36 ans, originai-
re de Genève, travaillant pour le
compte de la Mission évangélique au
Guera, mission issue des assemblées
de Dieu françaises et du pasteur Da-
niel Grossenbachcr, 38 ans, originaire
du canton de Berne, envoyé de la
branche suisse de la mission unie au
Soudan.

(Kue_siiac.it, ZH). Ces deux person-
nes en mission spirituelle travaillaient
indépendamment de l'Eglise évangéli-
que au Tchad.

Selon les précisions fournies par la
mission unie au Soudan, d'autres
personnes auraient été arrêtées ou li-
bérées. Le Département politique
fédéral , avec lequel la Mission unie est
entrée en relation a demandé à son
ambassadeur à Lagos de se rendre sur
place pour veiller sur le sort des per-
sonnes menacées. Son rapport est at-
tendu à Berne. On ignore si les inté-
ressés seront expulsés, mais beaucoup
d'autres Européens ont déjà regagné
le vieux continent.

Gros incendie aux
Pâquis
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(c) Encore un incendie plus que sus-
pect ! II s'est déclaré dans la nuit de
jeudi à vendredi, vers 3 h, dans un im-
meuble de la rue Sismondi, dans le
quartier populeux des Pâquis. Le feu
dévorait les combles et menaçait de se
communiquer aux Immeubles voisins,
tout aussi vétustés.

Les pompiers sont intervenus en force.
Ils durent faire appel à une compagnie
de réserve ainsi qu'aux sauveteurs auxi-
liaires.

La panique gagnait les locataires. Une
dizaine d'entre eux, représentant deux
familles, durent d'ailleurs être évacués
de toute urgence. Leurs appartements
ont été complètement détruits par les
flammes.

Au terme d'une demi-heure de lutte
les sapeurs étaient maîtres du sinistre,
mais à quel prix... L'eau, utilisée en
abondance, a fait au moins autant de
dégâts que le feu , lui-même , en noyant
tout l ' immeuble.

La protection civile est intervenue pour
reloger provisoirement les sinistrés.
L'enquête ouverte aussitôt par les spécia-
listes tend à conclure, hélas, à une ac-
tion criminelle. Les investigations se
poursuivent.

Zone scolaire pilote
de Vevey

I VAUD ~~]

VEVEY (ATS). — Pour tenir compte
des engagements découlant de la coor-
dination scolaire romande mais surtout
pour des raisons pédagogiques , le Con-
seil d'Etat du canton de Vaud avait
estimé urgent , en 1972, de remplacer le
système scolaire actuel , où l'on entre au
collège secondaire à 10 ans, par un ré-
gime de classes communes (hétérogè-
nes) jusqu 'à la fin de la lime ou de
la 12me année.

Des expériences dans ce sens ont été
faites à Rolle , d'abord , puis à Vevey,
l'an dernier et pour une durée de deux
ans. Dans la région de Vevey, en 1973,
environ 600 élèves entraient dans le pro-
cessus de la réforme. Plus encore qu 'à
Rolle, celle expérience a suscité dans le
public des réactions à la fois vives et
diverses. C'est pourquoi , comme à
Kolle , une enquête auprès des parents
des élèves concernés, par questionnaire ,
a été jugée utile.

Le taux de participatio n a atteint
96,3 % avec quel ques variations suivant
les centres. Si l'on groupe, d'une part ,
les opposants et , de l'autre, les parti-
sans de la situation traditionnelle, on re-
lève une minorité d'avis favorables à
l'ancien système (20 %) contre 55 %
d'avis favorables au changement.

VALAIS

LAUSANNE (ATS). — Vendredi à
4 h 20, la centrale thermique à mazout
de Chavalon, au-dessus de Vouvry (VS),
a délivré sur le réseau de la Suisse ro-
mande son dix-milliardième kilowattheu-
re. Une quantité d'électricité correspon-
tant  approximativement au tiers de la
consommation suisse durant l'année
1973, relève-t-on à l'E.O.S.

Chavalon : 10 milliards
de kilowattheures

BEE» Crise aiguë des parités monétaires
Comme les monnaies altèrent di-

versement leurs capacités d'achat au
cours des temps, il convient de ré-
tablir l'équilibre par des change-
ments de parité si les écarts sont
devenus trop grands : ces dévalua-
tions ou ces réévaluations sont effi-
caces depuis le moment où elles sont
prises jusqu 'à ce que de nouvelles
distorsions internationales de pou-
voirs d'achat soient si criardes et
préjudiciables à l'économie qu'il fail-
le recourir à de nouvelles manipu-
lations monétaires. Ce système fonc-
tionnerait de façon relativement sa-
tisfaisante si le prestige politique des
uns et l'âpreté au gain des autres ne
venaient pas en fausser l'applica-
tion.

L'ERE DES MONNAIES
FLOTTANTES

En septembre 1968, l'Allemagne
fédérale a ouvert un chapitre de
l'histoire monétaire des pays dits
riches en raison de leur niveau de
vie élevé et de leur puissance in-
dustrielle ; le mark a été détaché de
sa parité-or et son estimation inter-
nationale a pu varier sans contrain-
tes et selon les seules pressions res-
pectives de l'offre et de la deman-
de. Cette habile mesure prise par
Bonn a permis de trouver empiri-
quement le niveau auquel il conve-
nait de recrocher avec la parité in-
ternationale de cette monnaie, ce qui
fut fait à fin octobre 1968, après
six semaines de libre fluctuation du
mark.

Par la suite, d'autres pays ont
pratiqué le flottement de leur mon-
naie et notamment les Etats-Unis
entre août et décembre 1971, con-
crétisant ainsi la rupture d'avec le
sacro-saint système des parités fi-
xes. Dans l'anarchie monétaire in-
ternationale que nous vivons depuis
peu d'années , une combinaison in-
termédiaire de fourchpttp limitée rie

variation des changes a été réali-
sée par le Marché commun de fa-
çon éphémère ; ce fut le fameux
« serpent monétaire ».

UN NOUVEAU PRINTEMPS 1971
La masse considérable des ca-

pitaux vagabonds qui passe en ou-
ragan d'un pays à l'autre en quête
de rendements élevés ou de sécu-
rité constitue le fléau le plus perni-
cieux à l'équilibre économique in-
ternational contemporain.

En avril 1971, la dépréciation da
la lire italienne avait conduit à des
arbitrages de cette devise contre des
francs suisses à raison de plus de
cent millions de francs par jour ;
ce mouvement s'est amplifié consi-
dérablement en notre défaveur par
la ruée des détenteurs de dollars
vers la Suisse et l'Allemagne fédé-
rale dans les derniers jours d'avril
et le premiers de mai 1971. Devant
cet envahissement , générateur d'un
enflement intempestif et colossal de
rémission de billets de banque suis-
ses, la Banque nationale a cessé
d'honorer les rachats de devises
jusqu'à la réévaluation du 9 mai
qui a rétabli l'équilibre pour un
temps.

Aujourd'hui , notre pays est à nou-
veau recherché par la spéculation
internationale dans un tourbillon des
devises et du marché de l'or qui
est attisé par la précarité de la paix
au Proche-Orient et qui est alimen-
té par la masse des pétrodollars .
Pour éviter d'être submergée par l'ar-
rivée de dollars, la Suisse vient de
rétablir une pénalisation de 3%
par trimestre sur les dépôts étran-
gers, telle qu'elle avait été briève-
ment appliquée par Berne. Cette me-
sure est encore unilatérale et elle
a un caractère de sauvegarde dans
un contexte international confus.

Eric DU BOIS

L'Union suisse des aris eî métiers demande
la suppression des arrêtés antisurchauffe

La situation dans divers secteurs
des arts et métiers et particulière-
ment dans l'industrie de la construc-
tion , s'est rapidement détériorée ces
derniers mois. Les effets cumula-
tifs des mesures visant à freiner la
haute conjoncture joints à une satu-
ration générale du marché, permet-
tent d'augurer le pire à brève éché-
ance. Les organes responsables de
l'Union Suisse des arts et métiers
en ont conscience et considèrent de
leur devoir de tenir en permanence
les autorités fédérales au courant de
cette situation précaire, ainsi que ds
la brusque détérioration du marché
de l'emploi dans l'économie du bâ-
timent.

C'est la raison pour laquelle une
délégation de l'Union Suisse des arts
et métiers a été reçue le 15 novem-
bre 1974 par le conseiller fédéral
Chevallaz. Les délégués de l'Union
Suisse des arts et métiers ont deman-
dé aux aulorités fédérales la sup-
pression des arrêtés sur le crédit et
sur les constructions. Us ont , en ou-
tre , insisté sur le fait qu 'au Palais
fédéral on continue d'avoir une faus-
se image de la situation. Au cas où
le Conseil fédéral n'aurait pas l'in-

tention de supprimer l'arrêté sur le
crédit et celui sur les constructions,
l'Union Suisse des arts et métiers
réclame un réel allégement et de-
mande tout particulièrement qu 'il
soit mieux tenu compte du finance-
ment cle la construction. Il n'est pas
raisonnable de continuer à imposer
des mesures restrictives à une indus-
trie du bâtiment qui est déjà dans
une mauvaise posture.

Les représentants de l'USAM ont
également fait valoir au conseiller
fédéral Chevallaz leur mécontente-
ment sur l'octroi , sans grande dis-
cussion , de la compensation entière
du renchérissement au personnel fé-
déral. Dans l'économie privée et
surtout dans des secteurs importants
de l'économie des arts et métiers, on
ne pourra pas aller aussi loin. Né-
anmoins , les arts et métiers restent
favorables à l'acceptation du projet
d'assainissement des finances fédé-
rales le 8 décembre 1974. C'est là
la preuve qu 'ils sont conscients de
leur responsabilité face à la situa-
tion de crise évidente de nos finan-
ces fédérales , déclara le président
de l'USAM, le conseiller national

R. Etter , au conseiller fédéral Che-
vallaz.

Tant M. L. Schurmann que le
professeur F. Kneschaurek , qui as-
sistaient à l'entrevue , estimèrent que
l'arrêté sur les constructions devrait
être levé. Il n 'en est pas de même de
l' arrêté sur le crédit , auquel le Con-
seil fédéral et la Banque nationale
semblent tenir pour le moment. La
possibilité d'une meilleure sélection
dans l'octro i des crédits sera cepen-
dant examinée ; elle pourrait être
mieux orientée vers les arts et mé-
tiers. Des hausses de taux devraient
être évitées dans la mesure du possi-
ble. Les délégués de l'USAM ont
rétorqué qu 'il n 'était plus temps de
procéder à des petits allégements
par secteurs particuliers. Il faut agir
maintenant  sur une vaste échelle et
avoir le courage de s'écarter des me-
sures visant à freiner la conjonctu-
re qui ont réussi à provoquer une
véritable crise en quelques mois seu-
lement , sans pour autant contenir
le renchérissement . L'Union Suisse
des arts et métiers suivra constam-
ment l'évolution et restera en contact
avec les autorités fédérales compé-
tentes — qui sont malheureusement
prisonnières de leur propre politi que.

Berne, (ats). Réunie en séance ple-
nière à Berne sous la présidence du ju-
ge fédéral Anton Heil, la Commission
fédérale consultative pour le problème
des étrangers a pris connaissance de
l'activité de ses groupes de travail et
procédé à un échange de vues sur le
programme de son activité future. Mal-
gré le résultat négatif de la votation du
20 octobre, le problème des étrangers ne
saurait être considéré comme résolu ni
du point de vue numérique, ni sous son
aspect social.

Au cours de la discussion, il a été
proposé d'étendre l'activité de la com-
mission aux possibilités de financement
de la scolarisation des enfants étrangers,
à l'accélération éventuelle de la stabili-
sation du chiffre de la population étran-
gère résidente, à l'étude approfondie du
problème de la naturalisation facilitée,
aux mesures pour éviter la formation
des ghettos et la séparation des popula-
tions suisse et étrangère qui en résulte
et à la situation des travailleurs suisses
et étrangers en cas de licenciements.

L intégration
des étrangers

tserne, (atsj . neponaant a une inter-
pellation du conseiller national Gautier
(lib-GE) sur le nombre des étudiants
en médecine en Suisse, le Conseil fédé-
ral estime qu 'il est particulièrement dif-
ficile de se prononcer sur les besoins
futurs en médecins et qu 'il n 'est pas
possible de se prononcer maintenant sur
la question de savoir si le nombre actuel
d'étudiants en médecine satisfera ces be-
soins ou non.

En ce qui concerne la densité des
médecins en Suisse, le gouvernement
estime que nous n'avons pour le mo-
ment aucune raison de nous distancer
des conceptions de l'Organisation mon-
diale de la santé et du Conseil de l'Euro-
pe et de prendre des mesures visant à
empêcher la densité de médecins en
Suisse de doubler, soit de passer de
1/900 en 1970 à 1/450.

Le nombre des
médecins : saturation

ou augmentation ?

BERNE (ATS). — Vendredi s'est pré-
senté à la presse un groupe de médecins
en faveur de l'initiative du parti socialis-
te et de l'Union syndicale suisse pour
une meilleure assurance maladie. Ce
groupe estime en effet que l'initiative
permet mieux que le contre-projet des
Chambres fédérales, de réduire l'inégali-
té sociale devant la maladie. Il affirme
en outre que l'adoption du contre-projet
ne permettra pas de mieux contrôler
l'explosion des frais de santé que
l'initiative et que l'obligation d'être assu-
ré contre la maladie — y compris les
maladies dentaires — est dans l'intérêt,
de toutes les classes de la population ,
les gens fortunés compris. .

Un groupe de médecins
pour une meilleure
assurance maladie

Berne, (ats). A la suite d'un postulat
déposé par le conseiller national Ruetti-
mann (pdc-AG) concernant l'auto-appro-
visionnement en sucre des planteurs de
betteraves sucrières, le Conseil fédéral a
répondu qu 'il estimait que c'est par les
prix et l'information que les milieux
intéressés pourront eux-mêmes donner
aujourd'hui à la culture de la bettera-
ve sucrière une orientation propre à sa-
tisfaire. De plus, les bases légales qui
permettraient aux planteurs , selon le pos-
tulat, d'assurer leur propre approvision-
nement en sucre aux couûts de revient,
font défaut. Toutefois, l'arrêté sur le
sucre est valable jusqu 'au 30 septembre
1979, l'idée étant de soumettre, d'ici là ,
tout le régime du sucre à un nouvel
examen , compte tenu de la requête for-
mulée dans le postulat.

Le régime du sucre
soumis à un nouvel

examen ?

Bt-KINh. (AÏS). — La commission
du Conseil des Etats a approuvé le pro-
jet d'arrêté fédéral urgent concernant
l'approvisionnement du pays en énergie
électrique lors de pénuries.

La commission a accepté les projets
de modification du Conseil national mais
elle propose toutefois de limiter la du-
rée de validité de l'arrêté fédéral à
l'année 1978, au lieu de l'année 1981
comme le prévoit le texte du Conseil
fédéral.

Approvisionnement en
énergie lors de pénuries

(c) Benne Cornfeld (ex-seigneur d'IOS)
a de nouveaux ennuis. I l a bien l'im-
pression, cet homme, que la justice
genevoise le persécute.

Dernier coup dur en date : Cornfeld a
été mis à la porte de la villa (une
somptueuse résidence avec pl age privée)
qu 'il occupait naguère à Pregny-Port .

En fait , Cornfeld avait mis cette villa
en société immobilière mais on a su
qu 'il en était véritablemen t le propriétai-
re. Pour tromper son monde il se l'était
louée à lui-même à raison de 4000 f r .
par mois, avec un bail qui courait jus-
qu 'en 2019, ce qui dénote un certain
optimisme !

En attendant que l'af faire  soit définiti-
vement réglée, la villa a été vidée de
son contenu mobilier ct confiée à l 'Of f i -
ce des poursuites, qui pourra la louer à
qui elle l' entend.

Bemic Cornfeld se propose de revenir
à Genève au début décembre pour y être
entendu par un jug e d'instruction qui a
encore des questions à lui poser.

Il a été convoqué, mais viendra-t-il
vraiment ?

R. T.

Cornfeld mis à la porte
de sa villa

ZURICH (ATS). — L'entreprise d'ap-
pareils ménagers Elektroma, Zurich, a
été déclarée en faillite jeudi matin. L'en-
dettement de la société en commandite
serait, d'après les premières informa-
tions, de 4,5 millions de francs. Les trois
principaux responsables, M. Paul
Forfsch et ses deux fils, Arrigo et Fabia-
no, sont toujours en fuite. Aucun man-
dat d'arrêt international n'a encore été
lancé contre eux. Deux commanditaires
ouest-allemands — un couple dont la
participation ù Elektroma s'élève à un
million de francs — ont déposé plainte
pénale, il y a quelques jours déjà, pour
escroquerie, falsification de bilan et ges-
tion déloyale. Une partie des 19 filiales
de Elektroma est fermée depuis plusieurs
jours.

Elektroma en faillite

Berne (ATS) Le Conseil fédéral a dé-
cidé de ne pas donner suite à la péti-
tion adressée par la Communauté
d'action pour un environnement sain et
la sauvegarde de régions centrales de
détente , à Muenchenstein , signée par
2162 habitant s , contre le projet d'une
route cantonale à grand débit Angens-
te in  - Hagnau. La pétition demande que
le tracé de la future route à grand dé-
bit passe sur la rive droite de la Birse
tandis que le projet approuvé par les
autorités cantonales prévoit un tracé
en rase campagne sur le côté gauche
de la rivière.

Route
Angenstein ¦ Hagnau :

pétition rejetée

BERNE (ATS). — Le comité de
l'Union syndicale suisse (U.S.S.) a pris
connaissance d' un projet élaboré par
l 'Union centrale des associations patro-
nales suisses, concernant des « directi-
ves et recommandations lors de ferme-
tures d'entreprises » . Ce nouveau projet ,
indique un communiqué de l'U.S.S., est
la réponse des employeurs à une propo-
sition présentée par l'Union syndicale
suisse lors des pourparlers entre parte-
naires sociaux , proposition que le patro-
nat avait refusée.

Le comité est d'avis, poursuit le com-
muniqué , que ce projet , comme d'ail-
leurs l'ensemble du problème des ferme-
tures d'entreprises, mérite une analyse
appro fondie et sérieuse. C'est pourquoi
une confé rence des représentants des fé-
dérations affiliée s à l'U.S.S. sera convo-
quée au début de l' année prochaine pour
discuter de toutes ces queslions , en te-
nant compte de la modification de la
si tuat ion économique dans notre pays.

L'Union syndicale suisse
et les fermetures

d'entreprises



Ceuxqui s'intéressent àfcjmusiaue classique,
achètentpratiquementtoujours

leurs disques classiques chez HugMusique SA.
Lors d'un concours HugMusiqueSA,Neuchâtel,

se propose mène dtn f t̂ecadeaJ^

Ĵ^H __________ ^̂ v ¦__¦ ^̂ l̂___________
Chaque client s'intéressant à n'importe quel genre de musique, fait Nos collaborateurs gui vous renseignent toujours avec plaisir et com-
plaisir à Hug Musique SA. Mais cette fois-ci ce sont les amateurs de pétence, seront muets au sujet de ces réponses ! 

^^^musique classique qui peuvent mettre à profitj eurs conioiajs^nces ! N'insns^^donc pas ! N'oubliez surtout pas d'indiquer, à J^l^les
Tentez votre chance ! Car nous ofgjpns 50 prix av^ au total 70 disques ! réponses justes, vos nom et adresse sur le questionnaire, ceîui-«era
Les gagnants seront tirés au sort parmi les participants du concours glissé fc^Turne Neuchâtel 

ou envoyé rJj post e ÉÈ^ndfqual sur
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Nous 
fêtons cette année 

ïe 100e anniversaire d*un composi- ^^^ .; I
Chaque personne peut remplir un I JU teur autrichien qui a été uri"des «fondateurs» de la musique _ ,

^-
seul questionnaire. Les collabora- inoaWne. Quel est sofcnom ? ,,̂  p   ̂teurs et collaboratrices de la Mai- j t  ̂

^^^^ À\ W  ̂ .
son Hug Musique SA, Neuchâtel,  ̂

ifl ^ Ï_MK~ i
ainsi que les membres de leurs i ^} Cin(l compositeurs ont ecnt des variations sur un thème de ~ r W M
familles ne peuvent participer au I ^* Paganini. Citez-en au moins 4. 

 ̂
^J W |

concours. Des coupons departieP i —Hw H 
pation supplémentaires sont à dis- ' . ^

_ „, . ._ , .. ;S» , . 1
position chez Hug Musique SA, , ^W Rieurs compositeurs ont ecniJBe P^Son selon saint
rayon Disque^articiper au con- I °- Matthieu 

et une Passion selon samt Marc. 
^cours ne vous oblige en aucun cas , Citez-en au moiijS dj|  ̂ _^^_^ ~ W_ 

à un achat iM  ̂
I # 

 ̂
-M- _* 

Dernier délai: Samedi 23 novem- /L Qui a écrit l'opéra «Matthias der Mahler»? " 1f I ' i
bre I974_»24h00 (tfflftrè postal). ' _ __ _____ 

^fc ^^  ̂WLes réponses ainsi que les noms  ̂M —I ShT
des gagnants seront publiés dans ' ff Quel est le titre da premier opéra fragmentaire, écrit par
cejoAal le 3 décembre 1974. Le I **• Richard Wagner en 1832? 

 ̂tirage au sort se fera sous le con- . , I
trôle d'un notaire de la ville de ! ¦ _ ..,  ,. ¦. , i
Neuchâtel. Il ne sera pas échangé • f .  »™ wff œuvre-, de Tchaitovskr peut-on entendre la
de correspondance au sujet du ! **• mélodie de la Marseillaise? _ "̂  ̂

 ̂concours et tout recours aux ' : ^^— moyens de droit est^  ̂ | Citez au moins trois noms de composit
eur qui ont 

prispour I

^  ̂ •• 
thème musical le récit de «Roméo et Juliette». 

 ̂
1 coffret de 10 disques LP. ! PT  ̂ É_-_-T  ̂  ̂ '

A B '--T prix: 1 coffret de 5 'disques LP. I %& Quel est le dernier opéra de G.Verdi? fe l
A i  

^
3ejj^lcôTTret de 

3 disques LP. ' ™  ̂ W i
^M 4^^^: 2 disqOTTLP.

M 10-50pprix:^^isque 
LP. 

O 
Dans Quelle œuvre de J. Haydn y a-t-il 

des 
variations sur

 ̂ E B -̂ * l'ancien hymne national d'Autriche (et actuellement aile- >
_^^^ Tous les disques pourront être mand) ? I

JÊÊ ^E ,̂ choisis par le gagnant. j ____H_______Z ' ' ' I
M fc^y

oM ce que vous devez faire: . \f \  Q
ue

l compositeur autrichien gagnait à Londres d'une ma-
4 __^^ Répondre 

éSX 
10 questions - cela ! *"• nière triomphale un concours international d'orgue; surtout

M. __l______^^ ne sera pas très facile-mais il n 'y , pour sa maîtrise d'improvisation sur cet instrument et qui a
E^ ^^^^ a 

aucune astuce
! Si plusieurs ré- | persévéré 

comme 

compositeur seulement dans les dernières
''%| ponses sont possibles, nous en . années de ŝ ie? fefai P 

tiendrons compte . _ _^  I

, Nom Prénom y\ï== =̂=. w 7
I rayon «Disques» ou à envoyer Sous enveloppe en indiquant : Hug Musique SA, vis-à-vis de la Poste i
» «concours disques» ju squ'au23 novembre 1974 à Hug Musique SA, 2001 Neuchâtel I
i Case postale, 2001 Neuchâtel. .



Boudry à Meyrin, Audax à Monthey :
les Neuchâtelois attendus au coin du bois

,-^̂ r̂ football PAS DE REPOS POUR LA PREMIERE LIGUE ET LA LIGUE B

Pour Boudry et Audax , deux des trois
équipes neuchâteloises de première li-
gue, le temps de la mise à jour est ar-
rivé ! Dimanche, ils mettront sous toit
ce qu'ils n'avaient pu faire le 22 sep-
tembre (Boudry) et le 20 octobre (Au-
dax).

CONTEXTE MODIFIÉ

Si le chef de file bénéficia d'un jour
de repos, il le dut à la Coupe de Suis-
se dans laquelle Meyrin était engagé.
En revanche, un mois plus tard, la pe-

ISCHI. — Un atout dans la ligne d'attaque audaxienne. (Avipresse)''

louse montheysanne regorgeait d'eau
d'où l'impossibilité pour les Bas-Valai-
sans de recevoir les Italo-Neuchâtelois.
Or, depuis , le contexte de la compéti-
tion s'est considérablement modifié pour
Meyrin et Monthey : aujourd'hui l'équi-
pe de Bosson lutte pour échapper à la
basse zone du classement (elle vient de
partager les points à Montreux) alors
que celle de Lenartsson (dimanche passé
elle a battu Berne au Neufeld) est en
plein redressement. Le déplacement se-
ra donc aussi difficile pour le chef de
file que pour son dauphin. Toutefois ,

motivés par la possibilité de passer la
pause hivernale au bénéfice d'une con-
fortable avance sur leurs poursuivants
immédiats, tant Boudry qu'Audax vont
tout mettre en œuvre afin de rentrer,
dimanche soir, avec un.  point pour le
moins. ,

UNE « RALLONGE » £
Si, pour le « onze » de Tacchella

l'heure de raccrocher sonnera au coup
de sifflet final à Meyrin, il en ira autre-
ment pour Audax contraint de se rendre
à Durrenast dans une semaine (l'équi-
pe oberlandaise ayant deux rencontres
de retard , un match du... second tour
lui a été fixé !).

• Audax :
Un atout maître %4

Audax à Monthey ! C'est loin d'être
un voyage d'agrément. « .le suis sûr et
certain que mes joueurs feront le maxi-
mum pour s'imposer » affirme Adriaho
Kauer. « J'ai confiance ». Et de préci-
ser : « C'est l'avant-dernier coup de reins
avant la pause. »

STAUFFER ? ,
Pour cette rencontre, l'entraîneur Neu-

châtelois reconduira l'équipe vainqueur
de Central dimanche dernier à une: ou
deux retouches près. « Je n'ai plus de
nouvelles de Stauffer actuellement sous
les drapeaux. Dimanche dernier, il n'a
pas été libéré, mais il finit son cours
samedi. Dans quel état physique le trou-
verai-je ? Francis est un garçon qui a
besoin d'entraînement. Je formerai donc
mon équipe dimanche matin sur le coup
de onze heures, au moment de notre
départ pour le Valais... »

ATOUT MAITRE
Or, dans ce match important (vain-

queur Monthey reviendrait à trois points
de son adversaire), Kauer possède un
atout : Michel Favre. Eloigné des ter-

Pour mémoire
1. Boudry 11 7 3 1 17 10 17
2. Audax 11 8 — 3 19 16 16
3. Nyon 12 7 1 4 20 13 15
4. Berne 11 5 2 4 17 10 12
5. Central 11 5 2 4 19 14 12
6. Meyrin 11 4 3 4 17 13 11
7. Monthey 11 4 3 4 15 14 11
8. Sierre 12 3 5 4 12 12 11
9. Bulle 12 5 1 620  31 11

10. Durrenast. 10 3 3 4 18 15 9
11. Yverdon 11 3 2 6 12 17 8
12. Le Locle U' 2 4 5 13 16 "8
13. Montreux 12 1 3 8 13, 31 5

j i- .K .y. . . j . i h .-. ta  f i l¦..,__.• vb.L iti

rains en début de saison , suite a un acci-
dent , ce dessinateur-architecte de 28 ans
ne traîne pas les fatigues de la phase de
pré paration et du champ ionnat. Il est
l'homme en forme du moment. Son ex-
périence, son calme, sa lucidité font de
lui un atout maître dans le jeu de
Kauer. Certes, ce n 'est pas à lui de sup-
porter tout le poids du match ; mais il
doit en être l'élément moteur de l'équi-
pe.

A Monthey, Audax va au-devant d'une
échéance difficile. Il possède les moyens
de l'honorer.

P.-H. B.

* Boudry :
l'équipe à battre

A la veille de leur dernier match du
premier tour , les joueurs boudrysans se
sentent à la fois heureux et fiers de leur
première ..place au classement. Nulle-
ment « gonflés », les « poulains » de
Tacchella espèrent , néanmoins, termi-
ner le premier tour en augmentant en-
core leur capital.

L'ÉQUIPE A BATTRE
I $>i , le déplacement à Meyrin ne sera
pas, de tout repos, Boudry envisage de
passer la pause hivernale en étant la
seule équipe à n 'avoir perdu qu 'à une
seule reprise.

« Partout où nous jouerons mainte-
nant , nous serons attendus de pied fer-
me ; chaque match sera dur. Nous ne
sommes plus considérés comme quan-
tité négligeable, mais comme l'équipe
à battre » confie Tacchella à l'issue
du match contre Yverdon.

Le match contre Meyrin étant fixé à
dimanche matin , les protégés de Tacchel-
la quitteront Boudry samedi en fin d'a-
près-midi déjà. L'équipe neuchâteloise
devrait avoir le même visage que les
dimanches précédents , seul Bulliard ,
blessé (inflamation à un genou), est
incertain.

DIFFICILE
« Nous allons à Genève pour y jouer

un match difficile ; il faut tout de même
tenir compte que rencontrer Meyrin
sur son terrain ne sera pas une partie
de plaisir ; tout ne sera pas facile »
confie encore Tacchella.

A l'issue de ce match , les Boudrysans
prendront un repos bien mérité. Depuis
le mois de mars ils n'ont pratiquement
pas arrêté la compétition (2me toux du
championnat de 2me ligue, finales pour
l'ascension, premier tour de lre ligue).
Toutefois , durant la pause hivernale^ ilsauront la possibilité de s'entraîner en
-salle une ,fou paç semaine. Précisons que

^'cet entraînement1 sera' facultatif... F.S.'

La Chaux- de- Fonds : nouveau pas
en avant face â Mendrisiostar ?

DELAVELLE. — Un attaquant capable de faire pencher la balance.
(Presservice) |

Pour l'ultime match a La Chaux-
de-Fonds avant la pause hivernale,
le club montagnard reçoit , demain ,
la visite de Mendrisiostar. Un match
susceptible de valoir aux « Meu-
queux » un succès. Ce pronostic
s'appuie sur la solidité d'un « onze »
imbattu depuis le 5 octobre. En effet
à leur actif , trois partages des points
(Fribourg, Granges , Martigny) et
deux victoires (Rarogne - Aarau).
Pour Marcel Mauron , un problème
important retient son attention : sa
ligne intermédiaire. Dimanche passé,
elle fut mauvaise. Raison pour la-
quelle , Martigny réussit à prendre
le large. Le trio Brossard-Guélat-
Meury n 'a pas rempli son contrat :
Guelat. au service militaire , était fati-
gué ; Meury n 'a pas encore retrouvé
la plénitude de ses moyens ; Brossard
ne pouvait , à lui seul , faire pencher
la balance. Cet état de fait dura 45
minutes. Après la pause, Guelat et
Meury restaient aux vestiaires, ce qui
valait à Greub d'entrer comme atta-

quant , Delavelle occupant le centre
du terrain aux côtés de Brossard et
du jeune Morandi. Le renversement
était amorcé. Au fil des minutes,
Martigny donna de la bande pour
finalement succomber dans les der-
nières secondes. L'espoir Morandi
(il aura 18 ans demain) avait trans-
formé son équipe, et ses deux com-
pères, Brossard et Delavelle.

Pour affronter Mendrisio, Mauron
tiendra compte de l'état physique
actuel de Meury et de Guelat. Dès
cet instant , on doit découvrir , dès
l'engagement, la combinaison exem-
plaire, de la semaine dernière. Mar-
cel Mauron ne veut pas trop s'avan-
cer ; il attend l'examen de ses hom-
mes à quelques heures du coup d'en-
voi.

L'équipe jouera très certainement
comme suit : Forestier ; Sandoz ;
Mérillat , Jaquet , Fritsche ; Brossard,
Morandi , Delavelle ; Greub, Dries,
Pagani.

P.O.
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Frazier et Foreman
Mohamed Ali (Cassius Clay) n'est

jamais à court d'idées ! son dernier défi :
rencontrer Joe Frazier et George Fore-
man sur le même ring, le même jour,
l'un après l'autre, sans même prendre
le temps de se reposer.

C'est à Paris, où il faisait une courte
escale sur le chemin de Kinshasa où,
invité personnel du président Mobutu,
il assistera à la célébration du 9me an-
niversaire de la révolution zaïroise,
que le champion du monde a lancé cet
extravagant projet.

Le plus sérieusement du monde, Ali
a expliqué par le détail comment pour-
rait se dérouler cet événement :

« Je veux rencontrer Joe Frazier
d'abord car il se fatigue moins vite que
Foreman, il est plus rapide de bras.
J'aura i alors besoin de toutes mes for-
ces ».

Au cours de cette brève conférence
de presse, Ali a annoncé que ces deux
combats auraient lieu en dix reprises.
« Pas en quinze, ce serait trop long... »

II demande 10 millions de dollars
pour ces deux matches et il précise que
Frazier et Foreman devront toucher la
moitié, soit 5 millions de dollars cha-

cun.
Mohamed Ali a admis toutefois que

les organismes mondiaux ne recon-
naîtraient certainement pas un tel
« double combat » mais que cela ne
l'arrêterait pas et qu'il ne lui restait plus
qu'à trouver un promoteur et un pays
pour présenter ce « super combat du
siècle ».

Un combat en vue
Des agents du poids lourd améri-

cain Ron Lyle, classé numéro trois
mondial , ont confirmé, à Denver, que
des négociations étaient en cours en
vue d'un championnat du monde de-
vant opposer l'ancien repris de justice
à Cassius Clay.

Ron Lyle, un colosse de 1 m 92 et
98 kg., ne compte, jusqu'à / présent,
qu'une seule défaite, contre Jerry Quar-
ry, il y a deux ans. Son palmarès com-
prend 29 victoires dont 20 avant la li-
mite et un match nul.

• Mate Parlov, meilleur boxeur you-
goslave de tous les temps, champion du
monde, champion d'Europe, médaille
d'or aux Jeux olympiques de Munich, a
annoncé à Belgrade sa décision d'aban-
donner la compétition.

adversaires... Ee même soir de Clay ?

Derby passionnant entre Neuchâteloises et Biennoises
Q|̂  volleyball j 

Le championnat de ligue nationale reprend ses droits

C'est sous le signe des derbies que le
championnat reprend à Neuchâtel. Après
le premier tour (chaque équipe a joué
sept matches) toutes les formations vont,
à nouveau, s'affronter dans le sens in-
verse de la première partie. Raison pour

laquelle les filles de Neuchâtel rece-
vront , aujourd'hui au Panespo, Bienne.
un prétendant aux premières place tout
comme Neuchâtel actuellement classé
en deuxième position. Au match aller,
l'équipe locale l'avait emporté par 3 à
2, confirmant ainsi le résultat acquis
lors de la coupe d'été.

Pour cette reprise l'une des absentes
du début de championnat , Christiane
Aubry, reprendra du service, alors que
Camille Froidevaux , opérée des ménis-
ques, restera quelque temps encore éloi-
gnée des terrains.

SECOND DERBY
L'autre derby, cantonal cette fois, op-

posera, dans la même salle en début
d'après-midi , la jeune formation locale
au Locle toujours à la recherche d'un
premier succès. Neuchâtel pourra
compter sur le retour de Laurent Favre-
Bulle , rentré d'un stage en Allemagne.
C'est donc au-devant d'un match serré
que s'acheminent les deux formations,
celle du Bas voulant confirmer leur
victoire du début novembre, où il l'avait
emporté par 3 à 1.

Le dernier match de cet après-midi
au Panespo, opposera (ligue B fémini-
ne), Sokol, qu'on espère en reprise, à
Bienne II. Si l'homogénéité est meil-
leure et que la confiance est de misa
chez les juniors de cette équipe, de meil-
leurs résultats devraient être possibles.

COLOMBIER EN DÉPLACEMENT
Les deux équipes de Colombier se

déplaceront à Lausanne : les messieurs
dans l'espoir de remporter au moins un
set face au favori alors que les dames,
sans excès de confiance, doivent l'em-
porter facilement.

Chez les dames Uni-Bâle a joué ven-
dredi , car, ce soir à Vienne, il est en-
gagé dans le match retour de la coupe
d'Europe des clubs champions. Il suffit
aux Bâloises de remporter un set, ou de
marquer plus de 15 points , pour être
qualifiées , et avoir ainsi le droit d'affron-
ter le champion de Hollande au tour
suivant.

Espérons que cet après-midi le pu-
blic neuchâtelois prenne en nombre la
direction des Jeunes-Rives, afin de sui-
vre de belles rencontres et d'encoura-
ger les jeunes du club local qui, en ce
moment , sont très bien placés dans le
championnat national.

VERS LA CONCLUSION
En championnat régional , nous ap-

prochons de la fin du premier tour ;
toutes les équipes favorites ont gagné
leurs derniers matches. Marin a concédé
un seul set à Neuchâtel II , consoli-
il faudra , pour connaître le classement
du groupe de tête, attendre la rencon-
tre Val-de-Ruz - Valtrens qui revêt ain-
si une grande importance. Chez les da-

mes, La Coudre a perdu un set face à
Boudry, qui malgré cette victoire pré-
cieuse, reste en deuxième position der-
rière La Chaux-de-Fonds.

RMi

Résultats du
championnat régional

lre ligue masculine : Saint-Aubin -
Savagnier 3-0. — Marin - Neuchâtel-
Sports 3-1. — 2me ligue masculine :
Fleurier - Bevaix 1-3. — Suchard - Ma-

nn 3-0. — Sokol - Uni Neuchâtel 0-3.
— lre ligue féminine : Uni-Neuchâtel -
Le Locle 3-1. — La Coudre - Boudry
3-1. — Chaux-de-Fonds - Uni Neuchâ-
tel 3-0. — Le Locle - Avenches 1-3. —
La Coudre II - Colombier 1-3. — Val-
de-Ruz - Savagnier 0-3. — Val-de-Ruz -
La Coudre II 3-0. — Neuchâtel III -
Cortaillod 3-0. — Savagnier - Cortail-
lod 3-1. — Savagnier - Cressier 1-3. —
Cressier - Peseux 3-0. — Juniors fémi-
nines : Bevaix - Chaux-de-Fonds 0-3. —
Sokol - Colombier 0-3. — Cortaillod -
Avenches 0-3.

SPECTACULAIRE. — Le volleyball l'est incontestablement.
(Archives)

il Bibliographie
«Biorama ski 75»

S. et P. Lang
Serge et Patrick Lang. Deux pré -

noms. Un nom. Un père et un fils
profondément attachés à la chose du
ski. C'est presque devenu une secon-
de nature chez eux. Pas une vedette ,
pas un second plan , pas un entraî-
neur, un dirigeant ne leur est étran-
ger. Le ski ? Ils le connaissent. Tout
simplement.

Or, depuis quatre ans — c'était
à la veille des Jeux olympiques de
Sapp'oro — ils ont lancé, avec foi ,
une revue annuelle parlant... de ski !
Du ski de compétition. Rédigé en
deux langues (français - allemand)
« Biorama ski 75 » est sort i de pres-
se.

Serge Lang parle de la coupe du
monde, Patrick, dans sa « Chroni-
que d'un hiver» retrace les grands
moments de la saison précédente. Le
tout richement illustré de photos
noir-blanc et couleurs.

« Biorama ski 75 » c'est aussi un
guide précieux : les biographies
(nom , prénom , date de naissance,
mensurations, principales victoires)
des gens du « cirque blanc » voisi-
nent avec une statistique complète
de la coupe du monde depuis sa
création (1967), les résultats des
courses de l'hiver 73-74, des cham-
pionnats du monde, un reflet de la
toute jeune coupe d'Europe et le ca-
lendrier de la saison à venir, dont
les trois coups seront frappés à Val
d'Isère début décembre.

« Biorama ski 75 » c'est également
de brefs portraits de « Collombin-la-
bombe », de Gustavo Thoeni , d'An-
nemarie Moser-Prcell, d'autres en-
core. De ceux qui écrivent l'his-
toire et la légende du ski alpin.

Un seul regret au terme de la
96me page : le ski nordique n'a pas
encore trouvé sa place...

P.-H. BONVIN

sjjgggy - ^hecs -- [  PROBLEME N° 35

Les Blancs font mat en quatre coups.
Blancs : Rc7, Fa6, Cb4, Cc2, pion

a2 - 5 pièces.
Noirs : Ra5 - 1 pièce.

Veuillez envoyer votre réponse (clé
et variantes) jusqu 'au vendredi 6 dé-
cembre 1974 à la Feuille d'Avis de
Neuchâtel 2000 Neuchâtel, rubrique
des échecs. Solution : FAN du 7 dé-
cembre 1974.

La liste des gagnants du problème
numéro 34 paraîtra également le 7 dé-
cembre 1974.

A vous de jouer !
HENRI RINCK
British Chess Magazine
Janvier 1920

Les Blancs jouent et gagnent.
Blancs : Rh7, Fa5, Cg6, pion h5 -

4 pièces.
Noirs : Rd3, pion f2 "" 2 pièces.
Le Cavalier empêchera la promotion

du Pion noir en combinant la menace
de gagner la Dame noire par échec
double, et la menace de venir en e3
(Ce3, Rxe3, Fb6+ et xf2 gagne).

SOLUTION : !. Cf4+ 1, Re4 (I) ;
2. Ce2 !, R f 3I ;  3. Cd4 + , Rf4 (II) :
4. Fc7+ !, Rg4 (III) ; 5. Cc2 !, Rf3 ;
6. Ce3 !, Rxe3 ; 7. Fb6+ et x2 gagne !

Commentaires : (I) si L... Rc4 (ou
c2) ; 2. Cg2, Rb5 ; 3. Ce3 — (II) si 3....
Rg4 ; 4. Cc2 !, Rxh5 (4... pfl : C, 5.
Rg6) ; 5. Ce3, Rg5 ou h4 ; 6. Fc7. —
si 3.... Rg3 ou e3, 4. Cf5 + et 5. Ce3 ;
— si 3... Re4 ; 4. Cb3 et 5. Cd2. —
si 3... Rg3 ou e3 4. Cf5 + et 5. Ce3 ;
4 Rg5 (4.... Re4, 5. Ce2) ; 5. Cf3 + ,
Rxh5 ! ; 6. Cd2, Rg4 ou h4 ; 7. Fb6,
Rg3 ; 8. Ce4+ et 9. Cxf2.

W. SCHNEIDER

Concours permanent - Concours permanent



Lu Suisse dtûHceuse limite les dégâts
' cg hockey sur aî lDans le premier de ses matches contre l'Allemagne de 1 Ouest

ALLEMAGNE DE L'OUEST - SUIS-
SE 5-4 (2-2, 1-1, 2-1).

MARQUEURS : Koepf fane ; Bernda-
ner 7me ; Zahnd 9me ; Berger 1 finie ;
Zahnd 24me ; Boos 35me ; Schloder
41 me ; Egger 51me ; J.-L. Croci-Torti
59me.

ALLEMAGNE : Schmengler ; Auhu-
ber, Schneitberger ; Berndaner, Langner ;
Schloder, Funk, Kuhn ; Hinterstocker,
Koepf , Hoflierr ; Koeberle, Boos, Egger.

SUISSE : Molina ; Hoffmann, Leuen-
berger ; Zenhaeusern, Locher ; Koelliker,
Henzen ; Dubois, Lindemann, Berger, T.
Neininger, Durst, B. Neininger ; Zahnd,
Ronner, J.-L. Croci-Torti ; Y. Croci-Tor-
ti.

ARBITRES : MM. Haidinger et
Gobetzky, Autriche.

NOTES : patinoire de Cologne. 3000
spectateurs. Le Chaux-de-Fonnier Guy
Dubois fête sa lOOme sélection en
équipe suisse. La Suisse joue sans Urs et
Juerg Lott (raisons professionnelles),
Friedrich, Tschiemer, Wyss et Jorns
(blessés ou malades). Pénalités : 5 fois 2
minutes contre l'Allemagne ; 5 fois 2
minutes contre la Suisse plus 10 minutes
à B. Neininger.

L'Allemagne de l'Ouest a remporté

par 5-4 le premier des deux matches
internationaux qui doivent l'opposer à
l'équipe Suisse à Cologne et Bad
Nauheim. Il s'agit d'une victoire logique
acquise sur une formation qui n'était
arrivée à destination que 3 heures avant
la rencontre, après un déplacement en
bus éprouvant.

La fatigue n'explique toutefois pas
tout. Sur le plan du résultat sec, les
joueurs de l'entraîneur Killias ont sauvé
la face. Mais sur la glace, la différence
a été bien plus évidente. La formation
helvétique a eu beaucoup de chance au
cours de ce match marqué par l'emprise
des Allemands. Ces derniers ont affiché
une nette supériorité. Mais les Suisses
ont eu passablement de réussite. C'est
d'ailleurs la raison pour laquelle l'écart
n'a pas pris des proportions plus impor-
tantes.

MOLINA EXCELLENT
Les attaquants allemands se sont révé-

lés extrêmement rapides. Ils ont d'ail-
leurs fait peser sur la défense suisse la
plus grande partie du match. En revan-
che, leur gardien Schmengler n'a pas
paru faire preuve d'une assurance suffi-
sante à ce niveau. II faut reconnaître

que ses arrières ne tournaient qu'a deux
lignes et que l'âge de certains d'entre
eux a peut-être été un handicap.

Face à cette équipe qui avait l'avanta-
ge d'évoluer devant son public, la Suisse
a limité les dégâts. Elle s'en est même
bien tirée au vu des actions entreprises.

Comme c'est pratiquement devenu une
habitude, Molina s'est montré excellent
dans le but, au même titre que ses dé-
fenseurs Zenhaeusern et Locher qui ne
manquèrent pas de travail.

REMANIEMENT PARTIEL
En attaque, c'est Zahnd qui s'est mis

le plus en évidence. Néanmoins, il est
difficile d'émettre un jugement alors que
la formation helvétique devait se passer
des services de plusieurs de ses éléments
pour des raisons diverses. II s'en est sui-
vi un remaniement partiel de la forma-
tion de base. La composition des lignes
a été modifiée, ce qui n'a peut-être pas
eu le meilleur effet sur le rendement de
l'équipe.

Cette nouvelle défaite survient quel-
ques jours seulement après la déconve-
nue de Genève face à l'équipe olympi-
que tchécoslovaque. Moralement, la
Suisse a peut-être souffert alors que ses
confrontations avec l'Allemagne de
l'Ouest se multiplient au point de deve-
nir véritablement « ennuyeuses ». II
n'empêche que bien des défauts sont à
nouveau apparus. L'introduction de nou-
veaux éléments est, à ce sujet, un argu-
ment de mansuétude.

CONFUSION. — Parfois la rencontre Allemagne - Suisse a tourné a la confusion,
à l'Image de cette scène devant la cage de Molina

(Téléphoto AP)

La Chaux-de-Fonds
fait des expériences
L'équipe nationale en Allemagne obli-

ge les clubs helvétiques au repos. Afin
tout de même de ne pas perdre la for-
me, ils s'affrontent pour le plus grand
plaisir des spectateurs. C'est ainsi que
ce soir, La Chaux-de-Fonds reçoit la
visite de Zurich, un des prétendants à
la promotion.

Les « Montagnards » vont en profi-
ter pour revoir leur organisation et sur-
tout pour lancer quelques jeunes qui
piaffent d'impatience derrière la porte.
Ont été retenus par Rudolf Killias :
Peter Ronner, Guy Dubois, Tony et
Baeny Neininger. Ce quatuor a laissé
une chance intéressante à Amez-Droz,
Cuenat (blessé au début de la saison),
Marti , Gaillard et Steudler. Il s'agit de
deux arrières et de trois avants. Gas-
ton Pelletier va pouvoir placer Amez-
Droz avec René Huguenin , Cuenat peut
entrer avec Turler et Piller, enfin une
troisième combinaison pourrait tenter
la grande aventure : Gaillard-Steudler-
Marti , trois éléments qui remportèrent,
l'an passé, le titre de champion romand
élite.

Ce match vient à son heure. Il faut
prévoir l'avenir. Il reste trois tours et
lorsqu'on joue pour le titre, il est im-
portant d'examiner les multiples ressour-
ces à disposition.

P.G.

Les événements de la rencontre
D'entrée les Allemands s'assurent le

monopole du jeu en bénéficiant de deux
expulsions successives de joueurs suisses.
Logiquement, Koepf peut ouvrir la mar-
que à la finie minute alors que la forma-
tion helvétique évolue à 4 contre 5. Peu
après, Jean-Luc Croci-Torti, dont c'est
la première apparition sous le maillot
national, laisse passer sa chance alors-
que le contexte lui semblait favorable.
Revenu en défense, il rate également une
passe, ce qui permet à Berndaner de
porter la marque à 2-0.

Deux minutes se sont à peine écoulées
que Zahnd, alors qu'il se trouve esseulé,
récupère le palet et parvient à réduire la
marque. Les Allemands continuent à
exercer une forte pression sur le camp
helvétique mais à la lfime minute, coup
sur coup, deux pénalités réduisent leur
effectif. A 5 contre 3, les Suisses nor-
malement en profitent pour égaliser par
Berger après quelques secondes seule-
ment.

La deuxième période voit les
hockeyeurs germaniques se ruer à l'atta-
que. Mais sur contre-attaque les Suisses

peuvent mener pour la première fois à
la marque grâce à Zahnd qui concrétise
un excellent service de Ronner. La réac-
tion des Allemands se fait violente. A
deux reprises, le gardien Molina doit
étaler sa classe pour écarter le danger,
notamment ù la 27me devant Koberle et
à la 29me devant Kuhn. Malgré leur
bon vouloir, les Suisses ne peuvent
empêcher leurs adversaires de revenir à
leur hauteur par l'entremise de Boos
(35me).

La supériorité des Allemands est telle-
ment manifeste que ces derniers se déta-
chent normalement au cours de la der-
nière période. Après 15 secondes de jeu
seulement, Schloder, en effet, redonne
l'avantage à son équipe. Mais les Suisses
ont deux occasions de refaire leur re-
tard. Las, à la 45me minute, Lindemann
échoue seul face à Schmengler alors
qu'à la 49me minute un tir de Durst
s'écrase sur un montant du but alle-
mand. A la 51me minute, Egger creuse
l'écart (5-3). Et ce n'est qu'à une minute
de la fin que les joueurs de Killias ins-
crivent leur 4me but grâce à Jean-Luc
Croci-Torti.

f^NgÊ : - . - . : ski I APRÈS DES TROUBLES DANS L'ÉQUIPE D'AUTRICHE

Les dissensions qui avaient troublé
le climat de l'équipe d'Autriche de ski
alpin en raison de profondes divergen-
ces de vue entre Toni Sailer le directeur
de la sélection, et Hans Hinterseer, l'en-
traîneur des spécialistes du slalom géant,
ont disparu . A la suite du départ de
Hans Hinterseer, la sérénité, apparem-
ment, règne à nouveau.

Hans Hinterseer dirige désormais les
skieurs de la RFA. Ce changement a
contribué au retour de la paix et Toni
Sailer a pu réussir , d'autre part , à faire

admettre par les concurrentes féminines
l'autorité de leur entraîneur Sigi Ber-
negge, dont les capacités psychologiques
et techniques avaient été mises en cause.

COMPARAISONS
L'entraînement s'est donc déroulé dans

une bonne ambiance et chaque respon-
sable, Toni Sailer en tête, se félicite des
résultats obtenus. L'entraînement des gar-
çons, qui a été très poussé, s'est dérou-
lé d'une façon méthodique. Il a été en.
fièrement satisfaisant, a affirmé de son
côté M. Hias Leitner, entraîneur de l'é-
quipe masculine.

Les Autrichiens pourront d'ailleurs
faire les premières comparaisons les 30
novembre et 1er décembre à Heustift
(Tyrol) à l'occasion d'un spécial et d'un

géant puisque les Italiens, dont Thoeni
et Gros, seront aussi de la partie.

GROSSE IMPRESSION
Une fois les esprits calmés, l'entraîne-

ment des skieuses a permis d'enregistrer
le retour en forme de la « vieille garde »
formée d'Annemarie Proell , Monika Ka-
serer et Wiltrud Drexel. Annemarie
Proell , notamment , a fait très grosse im-
pression et elle semble même, dit-on,
mieux préparée que l'an dernier. Elle
devrait ainsi être également redoutable
en slalom géant.

L'équipe féminine autrichienne sera
malheureusement privée, cet hiver, de
l'un de ses meilleurs éléments, Irmgard
Lukasser, laquelle s'est blessée griève-
ment à un genou il y a trois semaines.

Le climat est à nouveau uu beau

Plank ambitieux
« Je voudrais gagner la Coupe du

monde de descente cette saison ». Tel est
l'ambitieux programme de Herbert Plank
à la veille de l'ouverture de la saison.
Le descendeur italien, qui s'était classé
3me la saison passée dans cette spécia-
lité, s'entraîne actuellement à Aprica. II
a affirmé qu 'il craindra tout particuliè-
rement les Suisses Collombin et Russi,
les Autrichiens Klammer et Zwilling. Il
se méfiera néanmoins d'autres concur-
rents, comme le Français Mazzili et le
Suisse Roesti...

Herbert Plan k ne cache pas son admi-
ration pour Collombin qui , selon lui, est
le plus grand descendeur actuel . Il
ajoute qu'il sera bien difficile de le
battre cette saison encore. « Pour en
venir à bout, il faudrait une piste très
dure avec neige gelée, sur laquelle je me
sens bien plus fort et plus à l'aise.
Comme d'ailleurs tous mes camarades.
J'aime bien, personnellement, la piste de
Kitzbuehel dure, rapide, avec fort pour-
centage et très sélective », a-t-il conclu.

La préparation des skieurs italiens
prendra fin dimanche. Ils rallieront par
la suite Mont-Genèvre.

Qj j -  - ••'basketball |̂ Reprise du championnat en ligue A

Après une interruption de deux se- fois, les prévisions ne sont pas faciles
maines, lé championnat suisse de ligue tant la valeur des formations en pré-
A reprend aujourd'hui. Une nouvelle sence se tient de près.

DANGEREUX. — Le Neuchâtelois Bûcher (à droite) s'en rendra compte, aujour-
d'hui contre Pregassona. Le Noir Sandford (au centre) est un homme dangereux

(Presservice)

Un important déplacement attend les
Neuchâtelois qui auront bien de la pei-
ne à mettre en difficulté Pregassona,
actuel chef de file avec Fédérale. En
dix jours, les hommes de Raznatovic
ont soigné les blessures et surtout la
forme qui était apparue bien faible fa-
ce à Viganello, il y a quinze jours. Il
faut cependant déplorer encore les bles-
sures de Jean Marc Pizzera (à la main)
et de son frère Pierre Yves (épaule),
ce dernier étant par ailleurs en période
de cours de répétition dans le Valais.
En revanche, Raznatovic et Schaller
sont parfaitement remis et le retou r
d'Osowiecki devrait apporter un com-
plément bienvenu à la formation neu-
châteloise. Chez eux, les Tessinois sont
redoutables et ils entendent conserver
le commandement. Cette confrontation
très attendue à Lugano pourra égale-
ment être suivie par les Neuchâtelois,
en direct, sur les écrans de la TV suis-
se italienne, en fin d'après-midi.

Parmi les autres rencontres, il faut
relever le difficile voyage que Fédérale
entreprend à Vevey. Les Vaudois sont
actuellement en excellente forme et il
sera intéressant de suivre les Tessinois
au cours de leur premier déplacement
de la saison. Urania reçoit Lugano Mo-
lino, rencontre qui paraît équilibrée,
mais que les Genevois pourraient bien
remporter à la suite du redressement
qu 'ils amorcent.

A Martigny, Fribourg Olympic s'im-
posera vraisemblablement selon une lo-
gique qu'il n'est plus besoin d'expli-
quer alors que Viganello tentera de
rééditer son dernier exploit de Neuchâ-
tel en menant la vie dure aux Gene-
vois de Stade Français.

Programme de la 6me journée : Pre-
gassona - Neuchâtel Sports ; Vevey -
Fédérale Lugano ; Urania - Lugano Mo-
lino ; Martigny - Fribourg Olympic et
Viganello - Stade Français.

M. R.

Echéance périlleuse pour Neuchâtel

La Fête fédérale de 1977 attribuée à Zurich
| 4$ «r I PETIT CALIBRE: IMPORTANTES DÉCISIONS AU LOCLE

Le conseil des tireurs au petit cali-
bre, réuni au Locle deux jours durant ,
a pris une décision historique en suppri -
mant la bonification accordée jusque
là aux concurrents dotés d'une arme a
mire découverte. C'est un premier point.

Il a, d'autre part , confi é à la société
de tir de Zurich-ville, l'organisation de
la prochaine fête fédérale de 1977. A
vrai dire, les Zuricois étaient seuls sur
les rangs et on n'avait donc pas l'embar-
ras du choix. Ainsi, les Biennois, à
l'œuvre en 1972, ont trouvé des succes-
seurs dignes d'eux. La 17me Fête fédé-
rale de tir au petit calibre est en de
bonnes mains.

Le règlement du championnat suisse
de groupes a été reconduit pratiquement

sans changement pou r trois ans, de mê-
me que les dispositions relatives au tir
de la jeunesse. De ce côté-ôà, la fédé-
ration suisse de tir au petit calibre a
toutes les raisons du monde de pavoiser :
elle a pu constater, pas plus tard que
cette année, que les jeunes Helvètes
avaient conservé , dans une large mesu-
re, le goût de notre sport national . On
s'est même aperçu que les jeunes filles
étaient de plus en plus nombreuses à
s'y intéresser. Pourquoi pas ?

Le début de la séance, patronnée par
les médailleurs Huguenin , dont le co-
mité central a visité la fabrique au cours
de sa réunion précédant le conseil, a
été consacré à la présentation de diffé-
rents rapports d'activité qui ont montré
combien le tir au petit calibre avait évo-
lué en l'espace de douze mois.

C'est ainsi que le président de la
FSTRPC, le Valaisan Emile Zâch, a
informé le conseil que le tir populaire
dont il s'occupe directement encore s'é-

tait joué en 1974 sur un peu plus de
97.000 passes, en augmentation de près
de 4000 sur l'exercice antérieur. Les fê-
tes de tir de 1974, en revanche, ont con-
nu des fortunes diverses. On s'est ren-
du compte surtout que leur succès dé-
pendait dans une très large mesure du
programme qu'elles offraient à leurs in-
vités. Il faudra tenir compte, comme
on l'a souligné , de cet élément à l'ave-
nir !

Du côté des jeunes tireurs, l'heure
est aussi à l'optimisme, comme du côté
du tir au fusil à air comprimé. Il faut
reconnaître que cette spécialité nouvelle
s'est manifestement imposée aujourd'hui
et que ses adeptes deviennent de plus en
plus nombreux. Les discussions au sein
du conseil des tireurs au petit calibre
sont toujours animées. On en a eu une
nouvelle confirmation au Locle. Même
si certaines suggestions ne sont pas tou-
jours marquées du sceau de la raison
pure, elles n'en constituen t pas moins les
bases souvent précieuses d'une décision.
La double remarque a été faite !

Le conseil des tireurs a siégé en pré-
sence, entre autres, de M. Paul Hugue-
nin du Locle, de M. Rodolphe Wenger,
représentant le comité central de la
Société Suisse des carabiniers , de M.
Erwin Fasnacht , délégué de la Société
Suisse des matcheurs , et de M. Paul Kii-
ser, de la section des activités hors ser-
vice du groupement de l'instruction , à
Berne. T N .

Le championnat
neuchâtelois
et jurassien

XVLTT, tennis de table

Voici les résultats enregistrés au cours
de la 6me semaine du championnat de
l'Association neuchâteloise et jurassienne
(A.N.J.T.T.) :

Première ligue : Le Locle II - Côte II
6-4 ; Côte II - Bôle 6-4.

Deuxième ligue : CSC Neuchâtel -
Bienne II 2-6 ; Le Locle III - Côte III
6-1 ; Tavannes - Port II 6-0.

Troisième ligue, groupe 1 : CSC Neu-
châtel II - Brunette II 0-6-; Bôle II - Au-
rora Fleurier 1-6 ; Cheminots - Métaux
Précieux 1-6. — Groupe 2: Longines
II - Métaux Précieux II 0-6 ; Cernier
II - Longines II 6-0 ; Côte IV - Le Lan-
deron 5-5. — Groupe 3: Longines -
Tavannes II 3-6.

Quatrième ligue, groupe 2 : Cernier
V - Le Locle V 6-1 ; Bienne IV - Sapin
II 6-0 ; Saint-lmier II - Les Dallons II
6-0. — Groupe 3 : Delémont - Kum-
mer Trameian 6-4 ; Ebauches Tavannes
II - Port IV 1-6 ; Ebauches Tavannes I
- Port IV 2-6 ; Longines III - Tavannes
III 6-2.

Juniors, groupe 1: Le Locle - Cer-
nier 6-3 ; CSC Neuchâtel - Cernier 0-6
forfait ; Neuchâtel - CSC Neuchâtel 6-0
forfait ; Le Locle - Neuchâtel 6-1. —
Cadets : Métaux Précieux - Bienne 2-6 ;
Métaux Précieux - Suchard 3-6 ; Bien-
ne - Suchard 6-1.

Dames : Oméga - Port 6-3. — Vété-
rans : Neuchâtel - Brunette 6-3 ; Le Lo-
cle - Neuchâtel 6-0.

Le 2me tournoi
neuchâtelois

à Pierre-à-Mazel

¦
jj T% badminton
H\—£_ 

Dans les salles de Pierre-a-Mazel, ce
week-end , se déroulera le 2me tournoi
neuchâtelois de badminton organisé par
le Badminton-ctlub de Neuchâtel.

Les équipes formées de deux joueurs
s'affronteront selon la formule Coupe
avec élimination directe. Chaque rencon-
tre se jouera en trois matches, deux
simples et un double. Afin d'équilibrer
les chances, les équipes seront pénalisées
ou bonifiées d'un handicap calculé selon
la catégorie des jou eurs opposés.

Chez les hommes, 16 équipes sont ins-
crites : 5 de La Chaux-de-Fonds, 4 de
Télébam, 4 du BC Neuchâtel. Tavannes,
qui est invité, présentera 3 équipes avec
ses vedettes suisses Bruno Erard classé
A4 et Fernand Beuchat B3. Du beau
sport en perspective.

Chez les dames, 7 équipes s'affronte-
ront : 2 de La Chaux-de-Fonds, 2 de
Télébam, 1 de Tavannes et 2 du BC
Neuchâtel.

Le public et les jeunes qui s'intéres-
sent à ce sport sont invités à se rendre
à Pierre-à-Mazel où des places leur
sont réservées.

Modification en RFA

<~~ÊP'- athlétisme 4fj
- ¦ ¦ "

Pour la première fois dans l'histoire
de l'athlétisme , une fédération nationa-
le, en l'occurrence celle de la RFA, a
décidé d'attribuer les couloirs non plu s
au tirage au sort mais d'après les per-
formances réalisées par les athlètes.

S'appuyant sur le système appliqué en
natation , la fédération de RFA a déci-
dé que d'après les résultats des séries,
les 4 coureurs les plus rapides obtien-
dront les couloirs 3 à 6 et les 4 plus
lents les couloirs 1, 2, 7 et 8.

• Le champion suisse Albrecht Mo-
ser (Berne) représentera les couleurs hel-
vétiques à la 50me course de la Saint-
Sylvestre, à Sao Paulo.

spoRfsf 5:;Iij
HANDBALL

•Coupe du monde en Suède, résul-
tats du 1er tour. — Groupe A: Hon.
grie - Roumanie 13-13 ; Pologne - URSS
24-16. — Groupe B : Yougoslavie -
Tchécoslovaquie 23-22 ; RDA - Suède
18-15.

Surtout pour les gens qui doivent penser à leur ligne.
i_es prix actuellement pratiques sur le
marché du sucre sont une bonne raison
de se poser la question : ai-je vraiment
besoin de tout le sucre que je consom-
me ?

En particulier les gens qui sont en
guerre avec leur ligne devraient se ren-
dre compte une bonne fois que les trois
tasses quotidiennes de thé ou de café
avec chaque fois deux morceaux de su-
cre — toute l'année durant — représen-
tent une consommation de calories équi-

valant a un engraissement de 4 kg. Vous
pouvez vous dispenser de ces calories
simplement et sans douleur en utilisant
dès aujourd'hui à la place du sucre au
moins partiellement un édulcorant arti-
ficiel comme Assugrine ou Hermesetas.
Ces produits suisses de marque sont par-
tiellement selon leur conditionnement,
encore meilleur marché que le sucre ;
ainsi vous pouvez profiter doublement.

p 19592

Nouvelle intéressante à propos du prix du sucre

E. Spahn arrête la compétition
ç&jk cyclisme A l'âge de 26 ans

Le professionnel zuricois Erich Spahn
mettra un terme à sa carrière à l'issue
des Six jours de Zurich, le 1er dé-
cembre prochain. « Agé de 26 ans, le rou-
tier de Dachsen demeurera comme l'un
des meilleurs coureurs helvétiques de
ces dernières années.

Aussi à l'aise sur piste (il participa
à de nombreux Six jours et fut sacré
champion suisse de l'omnium cette an-
née) que sur route, Erich Spahn sut
faire apprécier ses qualités. Généreux
dans l'effort, il pensait que le profes-
sionnalisme représentait l'aboutissement
logique d'une carrière amateur au cours
de laquelle il s'était distingué à plus
d'une reprise.

ACCIDENTS
Malheureusement le destin sembla

s'acharner sur lui. Plusieurs fois victi-
me de chutes lourdes de conséquences
(blessure à un genou en 1968 qui né-
cessita une longue convalescence, dou-
leurs dans le dos en 1969 et fracture
de la rotule en 1973...), Erich Spahn
n'obtint pas les résultats escomptés
alors qu'il était encore en pleine ascen-
sion.

Son plus important succès, Erich

Spahn le fête en 1968 lorsqu 'à Monte-
video, en compagnie de Bruno Hub-
schmid , Walter Buerki et Erwin Thal-
mann , il remporta, à l'occasion des
championnats du monde, la médaille
d'argent des 100 kilomètres par équi-
pes.

GRANDES OCCASIONS
Après être passé professionnel la mê-

me année) Erich Spahn se révéla le
meilleur Suisse lors des Tours de Ro-
mandie 1970 (15me) et 1972 (14me),
ainsi que lors du Tour de Suisse 1972
(4me). Au total , il a obtenu quelque
30 victoires dans les courses d'un jour,
se signalant notamment à l'attention
dans les grandes occasions. Lors des
championnats du monde de Gap, en
1972, il avait ainsi roulé dét aché en
tête de la course durant près de 80 ki-
lomètres, avec à ses côtés le Britan-
nique Porter et l'Italien Boifava.

En compagnie de Fritz Pfenninger et
de Peter Post , Erich Spahn enleva éga-
lement les Six jours de Zurich en 1970.
Cette saison, il termina lOme du Tour
de Suisse après avoir gagné le Grand
prix de Genève.

M. Havelange renonce à un mandat
^̂  

football | CUMUL INTERDIT

M. Joao Havelange, président de la
FIFA, devra renoncer à son mandat de
président de la Confédération brésilien-
ne des sports (CBD) qui venait à expi-
ration en février prochain. C'est- le mi-
nistre de l'éducation brésilienne, M. Nei
Braga (il contrôle également je .sport),
qui a demandé à M. Havelange de bien
vouloir abandonner son poste.

« Havelange cède », a titré le journal
« O Estado de Sao-Paulo. Celui-ci pré-
cise que M. Havelange a été obligé d'ad-
mettre qu 'il ne pouvait cumuler les deux
fonctions. Son successeur à la tête de
la CBD n'a pas encore été désigné. Les
autorités brésiliennes ne cachent pas, ce-

pendant, qu'elles aimeraient voir l'amiral
Heleno Nunes occuper ce poste. Dans
tous les cas, il semble que M. Silvio Pa-
checo, vice-président en exercice, n'ait
aucune chance de succéder à M. Have-
lange. D'autres personnalités ont été
pressenties également. ,

• Contrairement à la « Neuchâteloi-
se », la « Fribourgeoise » a maintenu son
activité ce week-end. De ce fait, le
championnat des juniors Inter A2, dont
l'organisation dépend de la « Fribour-
geoise », se poursuivra. C'est ainsi que
Comète recevra , dimanche en déput d'a-
près-midi, Courtepin à Chantemerle.

La première journée des rencontres
entre les différentes sélections des
juniors helvétiques et celles de la RFA
s'est terminée à l'avantage des Suisses. A
Peissenberg, les juniors jusqu 'à 19 ans
ont battu leurs rivaux par 7-3 (1-1, 2-1,
4-1), cependant qu'à Wil les novices se
sont imposés par 7-6 (3-0 ,2-4, 2-2). La
seule défaite est à mettre à l'actif des
juniors jusqu'à 18 ans qui se sont incli-
nés par 7-2 (0-2, 3-0, 4-0) à Aarau.

Avantage aux
juniors suisses
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Fournisseur de l'équi pe nationale stiisse de ski Le ski de série le plus rapide du monde au kilomètre lancé de Cervinia. Vitesse: 164,308 km/h

nous voulons l'assurance-
maladie la meilleure
Le 8 décembre, vous aurez à vous pro-
noncer sur l'avenir de l'assurance-
maladie. De quoi s'agit-il? JÊ&k

Situation actuelle |9L %V^
Chacun s'assure par des cotisations individuelles fi- __T 3̂1f L î _ta___ . WVVMLà.
xéessanstenircomptedesonrevenu.C'estlesystème t̂ __Ê _É_3_-_- i \___S^_ltffl_: xUA
leplusanti-socialquisoit.llchargeavanttoutlespetits î ĵijBB^a JMJMMB-" J_H_B
et moyens revenus. Les primes sont trop élevées. Les / __ **fl_M_____ W _B_W_^®3|1 [__ __¦
non-assurés ou ceux qui le sont insuffisamment se lJm~^ÊSEE mmWsSBELmW - _f _H___»
comptent par centaines de milliers. Plus de la moitié Mm ^KX^^EJm E& ^ f̂fl/fr 7__H^
des cas confiés à l'Assistance publique relèvent de la Ji '̂ Î ^Jaw J £̂»«Wij44_cBl

L'initiative fÊÊ^ÉSm
En 1970, des forces de progrès déposaient une initia- i- El E IlllMik J ^B_b__9_v^__EH
tive populaire sur la réforme de l'assurance-maladie. ïjjt JE llaB -Wtf. ¦j______r__J ___BH
Elle doit mettre un terme à une situation inacceptable fl/I [¦|Ill|W lĉ ^JHHi l !|B1
et créer une œuvre sociale typiquement suisse, telle m mi 5|IBll " ''i"̂ p3BHB̂ _fc Em

• une assurance-maladie complète pour tous • la fil ̂ -afiKJMt. - '̂ L.'. '̂ E
prise en charge des frais de soins dentaires néces- Sf F 

N
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saires • une véritable assurance-maternité • des in- ! BI I _B?__«B_ !____ »
demnités journalières aussi bien en cas de maladie \ fi' / nfiT « Ifi^
que d'accident • une cotisation équitable, assurant \- _r _f «- 'Sa m' _K
toute la famille, selon un système semblable à l'AVS \ ï' f wfl ï » \
• le libre choix du médecin et le respect de son auto- '»  talN R~V
nomie • le maintien des caisses-maladie existantes T 1̂_. _|9 K P
• une organisation aussi simple que possible ; J fi9 9L

Le contre-projet j
Une majorité du parlement a rejeté l'initiative et pro-
pose un contre-projet boiteux et compliqué. C'est le Comité d'action
résultat de nombreux compromis entre intérêts diver- pour une meilleure
gents. Les milieux de condition modeste et moyenne assurance-maladie
devraient encore supporter de très lourdes charges.

Pour une meilleure É L̂ ™ Contre-
assurance-maladie I Illi ProJet

Initiative OUI NOQ
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Nous sommes de bon conseil
pour

vos meubles de style
Les meubles de style ne sont pas nécessairement austères et moins confortables.

Ce salon Régence allie Félégance au charme et vous y serez merveilleusement assis.
Notre département ensemblier-décorateur vous guidera dans le choix de vos tapis,

rideaux, bibelots et lampes.

Visitez notre grande exposition.

H 

meubles)
rossetti
2017
boudry

^\ Tél. 038 42 10 58 r(;.f. G/974 /^

TECHNICUM CANTONAL BIENNE
(Ecole technique supérieure ETS) ;

Examens d'admission 1975
Mécanique technique, électrotechnique, architec-
ture, technique de l'automobile, microtechnique

Année scolaire 1975-76
Délai d'inscription : 15 décembre 1974
Examens d'admission : 27 et 28 janvier 1975

Début du 1er semestre :
lundi 10 novembre 1975

Formule d'inscription et renseignements par le
secrétariat, rue de la Source 21, 2503 Bienne

Le directeur : C. Baour

'-"St*».iï,;>"«s«». j fi  emn8 "ëlHSgESf mgfV^

TRANSFORMATION
ET RETOUCHE
de vestons -

pantalons - man-
teaux - robes -

costumes.
RÉPARATION

de poches et fer-
metures éclair à

i pantalons
SUR MESURE

costumes - man-
tea ux et robes i

\ R. POFFET
Tailleur

Ecluse 10,
: Neuchâtel

Tél. 25 90 17

¦ Cadeaux exempts de douane ¦
'ïM pour vos parentés et vos connaissances en WÊ

|j Pologne -Tchécoslovaquie I
É Hongrie * Roumanie I
k̂  Exécution légale et prompte. Livraison garantie, fp
FS ou ristourne de l'argent Demandez les derniers 2J|
j_ "J] prospectus chez la maison spécialisée, l'unique ;W
Sj& organisation officielle et licencée en Suisse. o ES

iffiS^
________________ M__________________________________ d__i /

E Voyages en car Marti toujours W^
M si confortable et bien chauffé. B,

 ̂
NOËL A VIENNE B

£â ... à la lueur des bougies et où D
ïa| règne une atmosphère chaude et B
Es solennelle. K
FÎû Avec messe de Noël - concert *|
H Petits chanteurs de Vienne - ex- ¦
H cursions M
;*j Repas de fête - Fête de Noël, H

B 8 jours 22-29 décembre 1974 830.— H
 ̂

« O DOUCE NUIT » ¦
¦ A SALZBOURG ||
H Passez la fête de Noël ailleurs pf
H qu'à la maison. ,w*
!'Sj Avec tour de ville - excursions - KSj
j rj repas de fête - Fête de Noël, etc. H
H 5 jours , 23-27 décembre 1974 H

9 MARCHÉ DU DIVIN "§
M ENFANT A NUREMBERG §f
'&& Visite du traditionnel marché de I

IH 3 jours , 29 novembre - 1er dé- B

B 13-15 décembre 295.— H
H 4 jours, 5-8 décembre 390.— SS
ï I Renseignements, inscriptions chez B

>33f Rue de la Treille M ^B<3p 2001 Neuchâtel %»|
'j f f^  Tél. (038) 25 80 44 ^TO

xmmiiJ

Avis de tir

Dates: 2.12.74 0800 - 1700
3.12.74 0800 - 1700
4.12.74 0800 - 1700
5.12.74 0800 - 1700
6.12.74 0800 - 1700

Zones dangereuses : Carte nationale 1 : 50 000 No. 232

Mont-Racine - Les Pradières
Limitées par les régions les Petites-Pradières - Pt 1430 - La
Motte - Lisière de forêts est du Mont-Racine jusqu'aux
Petites-Pradières

Troupe : Cp GF 2

Armes : d'infanterie (sans lance-mines)

Mise en garde :

1. Vu le danger de mort, il est interdit de pénétrer dans la
zone dangereuse. Le bétail qui s'y trouve en sera éloigné à
temps. Les instructions des sentinelles doivent être stricte-
ment observées.

2. Pendant les tirs, des drapeaux ou des ballons rouges et
blancs seront placés en des endroits bien visibles dans la
zone dangereuse et près des positions des pièces. La nuit,
ils sont remplacés par trois lanternes ou lampions rouges
disposés en triangle.

3. Projectiles non éclatés

— En raison du danger qu'ils présentent, il est interdit de
toucher ou de ramasser des projectiles non éclatés ou des
parties de projectiles (fusées, ogives, culots, etc.) pouvant en-
core contenir des matières explosives. Ces projectiles ou par-
ties de projectiles peuvent exploser même après plusieurs
années.

— Quiconque trouve un projectile non éclaté ou une partie
de projectile pouvant contenir encore des matières explosives
est tenu d'en marquer l'emplacement et de le signaler à la
troupe, au poste de destruction des ratés ou de gendarmerie
le plus proche.

— La poursuite pénale selon l'article 225 ou d'autres dispo-
sitions du code pénal suisse est réservée.

4. Les demandes d'indemnité pour les dommages causés doi-
vent être présentées au plus tard dix jours après les tirs.
Elles seront adressées au commissaire de campagne par l'in-
termédiaire du secrétariat communal qui procure les formules
nécessaires. i-i

5. Toute responsabilité est déclinée en cas de dommages
dus à l'inobservation des instructions données par les senti-
nelles ou de celles figurant sur les publications de tir.

Poste de destruction des ratés :

Cp GF 2 Neuchâtel Tél. (038) 24 43 00

Neuchâtel le 31.10.74
Le Cdt Cp GF 2



i LE BONHEUR 1
H est toujours de ce monde. Il suffit d'y croire
H et vous le découvrirez avec l'aide de Sélec- M
H tron qui, dans ce domaine, est le guide le M
H plus précieux. Il
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BgMembre de l'Union suisse ^^^^^^raB^^"m . I ^̂ ^̂ BSËlI
m des Instituts itrffîMfmmWmWmr ^' IPM H P ^^V_§
KXK _̂_ _̂MI saÊÊSmmW/ IvJL Uv N̂ _K8888 matrimoniaux J^gSSBw^rr^r^amj ^ '/ , .-_¦»»» • . '̂¦j(USE^^^cZ^ 

chances gratuit 
1

ÉSmv av. du Léman 56, 1005 Lausanne, tél.021/284103
' ' ' _B__  ̂ J

15 d«'re connaître mes chances Sélectron. Veuillez
'" J$MrmB soumettre des propositions de partenaires de choix.
g : JS, L<s tout discrètement , sans frais , tans engagement.

M D  Mme Q Mlle DM.
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H _»/ "ata ^e naiss- Grand, cm Confession

H Êm Nationa,ité Etat civU
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Jeune femme
cherche emploi avec responsabi-
lités, gouvernante, aide-infirmière,
clinique, hôpital, hôtel.
Ecrire sous chiffre PP 309345 à
Publicitas, 1002 Lausanne.

Mariages
JEUNE AGRICULTEUR dans la trentaine
désire rencontrer jeune fille simple en
vue de mariage.
MONSIEUR DIVORCÉ, 2 enfants, dans la
trentaine, souhaite rencontrer compagne
simple en vue de mariage. Situation sta-
ble.
Neuchâtel, tél. (038) 25 4516.

Valais 1670 - 2900 m 28 km de Sierre

Flathotel Les Erables
220 lits - restaurant - bar
piscine couverte 200 m2

APARTMENTHOUSE
Les Glaciers

80 lits - piscine couverte pri-
vée
OUVERTURE DE LA SAISON
7 DÉCEMBRE

Arrangements forfaitaires
1 semaine : 7 jours pension complète

7 jours téléférique et téléskis
7 entrées à la piscine
1 soirée valaisanne
du 7.12. au 21.12 Fr. 440.—
du 6.1. au 1.2.75 Fr. 440 —
du 1.2 au 22.3 Fr. 530.—

Renseignements : SET ZINAL S.A.,
3961 ZINAL. Tél. (027) 6 87 50.
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SEULEMENT 1
40 CENTIMES i
LE MOT ! 1

C'est le prix d'une j
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petite annonce M
au tarif (très) réduit qui m

vous facilite la vente et l'achat de tous objets , meubles, '
E vêtements, skis, chaussures, etc. (véhicules à moteur

ÉL) vous permet de trouver une chambre, un garage ou un
appartement à louer ;

A vous aide à trouver une femme de ménage, une garde
d'enfants , etc. ; i.¦-/;. : j

Jfc vous procure un emploi à plein temps ou à temps partiel

(Annonces commerciales exclues)

EUROTEL'1
NeuehâteS
j Nouveau point de rencontre de la

vie commerciale et touristique

QUINZAINE ALSACIENNE
du restaurant
« Carrefour »

du 22 novembre
au 6 décembre 1974

M. Jules Schmidt
du restaurant « Le Cerf »

à Riquewihr et
M. Pierre Dopff

maire de Riquewihr
et vigneron vous proposent
leurs différentes spécialités
culinaires et vins alsaciens.

Orchestre :
Joseph Demmel

et ses 3 compagnons.

Ambiance et décoration : i
typique.

EUROTEL Neuchâtel
Gilbert Pacozzi, directeur

Avenue de la Gare

ïj Tél. (038) 21 21 21

JW »
Acheter, vendre, chercher,
c'est le moyen que nos

PETITES ANNONCES
vous offre

pensez-y et profitez-en I

FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHATEL [

^ f
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Infirmière HMP
possédant également certificat
d'employée de commerce cherche
place, de préférence comme assis-
tante, chez un pédiatre. Disponi-
ble : mi-avril, début mai.
Adresser offres écrites à CG 3194
au bureau du journal. (i

'EXCURSIONS
LUNDI 25 NOVEMBRE

BERNE
ZIBELEMÂRIT

u (marché aux oignons)

jfc. Dép. 8 h. Fr. 17.— (AVS : Fr, 14.—)
Renseignements - Inscriptions :

^WiTTWE R,
CARS NEUCHATEL ® 25 82 82

\-____________M____M__________ _________BS

POUR VOS
SOIRÉES

ANNUELLES
d'usine et de bureaux
Nos salles
Nos jeux de quilles
Nos Intéressantes offres de menus
et de vins

| <f§g|̂  Hôtel 
de 

1
>>> i|?ëW« la Couronne <|
w (/* Les Brenets %
Ay V Famille Ed. Senn V\
W Dès aujourd'hui : (i/

§ GRANDE QUINZAINE
f ALSACIENNE f/y? Entre autres : Y\\
VN Le foie gras «\
\\ La tarte aux oignons ///
/ • ¦ 

La véritable choucroute d'Alsace \\\
)/7 escortée de ses cochonnailles au Champagne ou \\
y\ à la bière ZJY
v\ La truite soufflée au tokay d'Alsace )})
/// Le Kouglop Vj\
w Le sorbet au Riesling \u
y\ Riche assortiment de grands vins d'Alsace. 6V
((( Réservez votre table : tél. (039) 3211 98. )))
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Galerie Karine, Neuchâtel :
J EXPOSITION ï

j GOUASCH-JUNGO |
« H
X X
U Vernissage en présence des artistes N

•ï le samedi 23 novembre, dès 18 heures H
» M

* 3, avenue de la Gare, 1er étage M
H H
H M
M M
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ALPES j^J
FRIBOURGEOI SES
Ski de tourisme et de
fond même en nocturne -
Pistes et remontées mé-
caniques modernes

Bellegarde Piscines
La Berra Musées
Bulle-La Chia Gastronomie
Charmey
Châtel-Saint-Denis /
Les Paccots
Lac-Noir
Moléson-Village

Bulletin d'enneigement :
Tél. (037) 23 23 23

même le dimanche

Union fribourgeoise du tourisme
CP. 901 - 1700 Fribourg

| 

Baux à loyer
en vente au bureau

du Journal
V

Apprentie
Etes-vous satisfaite de votre tra-
vail ? Aimeriez-vous travailler en
jeans avec une équipe jeune ?
Venez nous voir ou téléphohez-
nous.

Richard Coiffure, rue Hôpital 11,
Tél. 253425.

Pour faire publier une «Petite annonce*
ii suffit de remettre un texte clair
et très lisible à notre réception,
4, rue Saint-Maurice, 2000 NeuchâteL

Gouver-
nante
cherche emploi,
libre tout de suite.
Ecrire sou* chiffre*
PO 309344 É
Publicité*,
1002 Lausanne.

Maçon
qualifié
Pour tous travaux
de maçonnerie,
carrelages,
réparations de toits,
transformations.
Réservation dès
maintenant pour
l'année prochaine.
Tél. 24 56 80, le
matin.

Secrétaire
médicale
diplômée
ayant quelques
années de pratique
cherche travail à
domicile.
Références.
Faire offres sou*
chiffres 28-300740 à
Publicitas,
Terreaux 5,
2001 Neuchâtel.

Décolleteur
régleur aveo
expérience cherche
place pour date à
convenir.
Adresser offres
écrites à El 3196 au
bureau du Journal.

Coiffeuse
ayant expérience
cherche emploi dans
petit salon, à la
demi-journée et
fins de semaines,
éventuellement en
assumerait la
responsabilité.
Faire offre à case
postale 105220,
Cortaillod.

Jardinière
d'enfants
garderait quelques
enfants 2 heures
par après-midi.
Tél. 24 54 37,
nnrpn 9_ honrao

Beau choix de cartes
de visite à l'imprimerie

de ce journal

Jeune fille,
16 ans, cherche
place
d'apprentissage chez
horticulteur,
éventuellement
jardinier. Entrée
en 1975. Si
possible logée chez
le patron.

S'adresser à
Famille
G. Buchwaider,
agriculteur,
2851 Montenol.
Tél. (066) 55 32 57.

CHAMBRE MEUBLEE à 1 ou 2 lits ; possi-
bilité cuisiner. Tél. 31 30 25.

PLEIN CENTRE, chambre meublée, tout
confort, indépendante, chauffage et eau
chaude compris, loyer mensuel 175 fr. Tél.
(038) 31 17 44 entre 9 et 11 heures.

DOMBRESSON : pour 1er mars 1975, appar-
tement 3 pièces, confort , jardin, garage. Si-
tuation tranquille. Loyer modéré. Tél. (038)
53 23 72.

APPARTEMENT à Saint-Biaise, 2 chambres,
cuisine, bain. Tél. 33 23 44.

SAINT-BLAISE, studio tout confort, 15 dé-
cembre, 220 fr., charges comprises. Télé-
phone 333612.

AU CENTRE, studio meublé. Tél. 25 37 05.

A BOUDRY, joli logement 4 chambres, si-
tuation tranquille. Tél. 33 36 07.

BELLE CHAMBRE, vue, confort. Téléphone
5518 80 - 25 15 42.

APPARTEMENT 4 pièces, tout confort, 445
francs, charges comprises, pour le 24 dé-
cembre. Tél. (038) 24 53 36, heures des
repas.

APPARTEMENT 2 pièces, cuisine, salle de
bains, 200 fr. par mois + charges, Saint-
Martin. Tél. 53 27 43.

BELLE CHAMBRE tranquille, tout confort.
Tél. (038) 25 07 58.

VAL-DE-RUZ, dès 25 Janvier 1975 ou date à
convenir, appartement deux pièces, tout
confort, jardin. Adresser offres écrites à
JN 3201 au bureau du journal.

STUDIO non meublé, Seyon 13, pour date à
convenir, 100 fr. par mois. Adresser offres
écrites à FJ 3197 au bureau du journal.

CERNIER, LOGEMENT 3 pièces, rénové,
bloc cuisine, 320 fr. + charges. Tél. 42 18 04:

MARIN, BEL APPARTEMENT 4 pièces, bal-
con, tout confort, 500 fr. tout compris. Libre
1er janvier ou date à convenir. Tél. 33 44 74.

APPARTEMENT 3 % pièces, tout confort, ser-
vice de conciergerie. Loyer, salaire déduit,
235 fr. Libre pour fin décembre. Vy-d'Etra 44.
Tél. 33 26 61.

A MARIN, 2 belles chambres. Tél. 33 33 44,
le soir.

APPARTEMENT 2 pièces tout confort. Pour
visiter, le soir : Fernandez, Bel-Air 3, Neu-
châtel.

URGENT, joli appartement 2 % pièces, con-
fort , à Boudry. Libre le 20 décembre. Télé-
phone 42 25 07.

STUDIO et chambre indépendante, confort ,
à monsieur, à Neuchâtel, 1er décembre.
Tél. 24 70 23.

APPARTEMENT 2 % pièces, pour date à
convenir, 390 fr., charges comprises. Télé-
phoner dès 20 h au (038) 47 10 16.

BELLE CHAMBRE au sud, 1 ou 2 lits, éven-
tuellement avec demi-pension, quartier Mon-
ruz. Tél. 25 13 70.

APPARTEMENT 3 pièces, zone tranquille, à
Boudry. Tél. 42 18 37.

LE LANDERON, appartement 3 pièces, tout
confort , pour 1er février. Loyer 365 fr. Télé-
phone 51 23 38.

LE LANDERON, appartement 2 pièces, tout
confort , pour 1er mars. Loyer 330 fr. Télé-
phone 51 23 38.

MAGNIFIQUE LOGEMENT 2 •/ , pièces, man-
sardé , avec cheminée, tapis tendus. Reprise
du mobilier complet , prix à discuter. Tél.

038) 46 21 20.

IMMEDIATEMENT, petite chambre meublée
indépendante, W.-C. + lavabo, à monsieur ,
120 francs par mois. Tél. 25 38 09, heures re-
pars.

FONTAINEMELON, dans maison tranquille,
appartement 3 pièces remis à neuf ; loyer
modéré ; date à convenir. Tél. (038) 53 20 50.

APPARTEMENTS 3% et 4% pièces + studio.
Tél. 31 64 01, heures des repas.

A SAINT-BLAISE, chambre, indépendante.
Téléphone 33 17 45.

CHAMBRE INDEPENDANTE non meublée,
tout confort, à 2 minutes trolleybus 8,
quartier tranquille, jardin. Téléphone
2412 32.

STUDIO NON MEUBLE, à Peseux, 300 fr.
Charges comprises. Tél. 25 57 01 ; No
31 22 73, le soir.

APPARTEMENT 2 '._ pièces, libre tout de
suite. Tout confort , Tél. 42 35 59, l'après-midi
après 13 heures.

2 CHAMBRES, confort , part à la cuisine, rue
des Draizes. Tél. 31 38 38.

CHAMBRE MEUBLEE, vue, bains, cuisine, à
demoiselle. Tél. 24 34 40.

DAME AVS cherche, pour printemps 1975,
appartement 2 pièces, confort ou mi-confort ,
quartier Maillefer, Beauregard, Vauseyon.
Faire offres écrites sous chiffres KD 2795 au
bureau du journal.

COUPLE CHERCHE logement , de préférence
dans maison ancienne. Adresser offres écri-
tes à AA 3150 au bureau du journal.

JEUNE COUPLE enfant , cherche
appartement, minimum 4 pièces , Loyer
modéré, jardin. Tél. 31 52 79.

GARAGE OU BOX, immédiatement , pour
l'hiver, ouest de la ville. Tél. 25 92 42.

JE CHERCHE GARAGE, région Bôle ou Co-
lombier. Téléphoner après 19 heures au
33 40 27.

MANTEAU D'HOMME, robes, jupes, caban,
pantalons jeune homme, blouson ; casque
d'escrime, Recueil Tintin, Astérix. Téléphone
31 55 65.

16 VOLUMES Silva et Nestlé actuellement
épuisés ; antenne TV ; 100 kg papier journal
non imprimé. Tél. (038) 51 32 91 (repas).

2 PNEUS D'HIVER 50%, Firestone 550-12,
pour Fiat 600. Tél. 24 04 70.

PLUSIEURS LAMPES faites avec moyeux de
char. Tél. (038) 31 54 62.

SKIS FISCHER ALU RSL, fixations Salomon,
170 fr. Tél. 31 5616.

CHIOT dalmatienne tachetée brun et blanc,
Issue parents avec pedigree. Tél. (038)
25 81 69.

CHAMBRE D'ENFANT, lit avec entourage et
coffre à literie, 1 armoire, 1 commode. Télé-
phone 42 18 78, aux repas.

ENCORE A L'ANCIEN PRIX Ampli Revox A
78, sous garantie jusqu'au printemps 1976.
Tél. 42 23 80.

POUR SUPER 8 ET 8 mm jamais utilisés :
une colleuse à moteur Hàhnel, une colleuse
Rumi, une visionneuse ERNO E-700, un pro-
jecteur ELMO GP-E. Très peu utilisé : un
projecteur ELMO FP-A. Prix intéressant. Tél.
(038) 46 11 35.

CUISINIERE A GAZ 4 feux ; 1 studio com-
prenant 2 fauteuils , 1 canapé-lit ouvrable, 1
table dessus mosaïque. Tél. (038) 31 30 55,
entre 13 et 18 heures.

1 POUSSE-POUSSE de poupée, état neuf.
Tél. 24 38 20, dès 14 heures.

1 PAIRE SKIS Rebell Racing, 205 cm, avec
fixations Salomon 505, 810 fr., cédés à 500
francs. Tél. 33 34 51 ou 33 54 66.

D'OCCASION : 1 CANAPE (transformable lit),
2 fauteuils, 2 tables de salon, 1 aspirateur
balai. Tél. 33 34 51 ou 33 54 66.

SOULIERS DE SKI à boucles, No 42, 35 fr.;
skis bois 180 cm, 45 fr. Tél. 33 11 79.

SKIS BLIZZARD, 205 cm, fixations Look Ne-
vada, état de neuf. Prix intéressant. Télé-
phone 36 12 77.

CHAUDIERE chauffage central, 5 à 6 pièces,
bois et charbon ; machine à coudre Phœnix,
à pied, faute d'emploi. Tél. (038) 42 17 39.

DALMATIENS beaux sujets ; cockers pedi-
gree, vaccinés ; lapins gras. Tél. (038)
57 14 73.

CANICHES de toute beauté, pure race. Tél.
(032) 97 54 38.

CANICHES pure race, prix intéressant. Tél.
(038) 55 20 83.

1 BANQUETTE PIANO Louis XV , 2 places,
1 casier à musique, 2 chaises dorées vien-
noises , 1 garniture toilette porcelaine. Tél.
(038) 25 19 07.

TV MULTINORME Philips, portative, écran
51 cm, 550 fr. ; chaîne stéréo 2x16  W, 480
francs ; lecteur voiture stéréo 8 pistes (pose
éventuelle), 130 fr. Tél. 31 64 81.

1 CANAPE, 2 fauteuils. Tél. 24 19 15.

SKIS 198 cm avec fixations de sécurité et
chaussures à boucles Nos 37 et 38, Télé-
phone 33 37 45.

SALON 3 PIECES, très bon état, similicuir
blanc et peluche beige clair, 500 fr. (prix
neuf 3070 fr.). Tél. 25 58 42.

1 TELEVISION pour bricoleur ou à réparer,
50 fr. Tél. 25 40 28.

MANTEAU renard, long, occasion, 350 fr.
Tél. 25 90 24.

KODAK INSTAMATIC 200, entièrement révi-
sé. Tél. 41 23 73.

SAXOPHONE SOPRANO. Prix à discuter.
Tél. 46 13 53 ou 46 21 69.

SOULIERS DE SKI à boucles Raichle,
No 38. 80 fr . ; Henke No 38 ] _,  50 fr. ; No 40,
30 fr. Tél. 25 40 28.

CAMERA BOLEX 16 mm, avec 3 objectifs.
Tél. 33 34 98.

PATINS DE HOCKEY 44, canne Koho 60 fr.,
souliers de ski boucles 11, 50 fr. Téléphone
41 23 73.

SALON CUIR, état neuf, prix intéressant.
Tél. 24 57 53, repas.

SKIS KASTLE CPM 210 cm, fixations Neva-
da, bon état. Tél. 41 15 78.

SKIS AUTHIER 210 cm, fixations Nevada ;
souliers à boucles No 42, le tout 200 fr.
Tél. 33 51 47 (heures repas).

SOULIERS DE SKI à boucles grandeurs 39
et 43, bon état, 50 fr., la paire. Tél. 53 20 66.

PNEUS, à l'état de neuf ; 4 pneus clous
pour Fiat 850, 120 fr. ; 4 pneus clous pour
BMW 2000 et un pneu réserve, 150 fr. Télé-
phoner au 25 26 87, dès midi.

ACCESSOIRES AUTO, chaînes 155-165 x 15 ;
appui-tête amovible ; cache calandre 204, le
tout à demi prix. Tél. 33 57 78, samedi et
soir de semaine, de 17 h 30 - 20 h.

PATINS HOCKEY Adidas, bon état, No 43,
70 fr. Tél. 31 48 93.

TABLE avec 3 rallonges , 6 chaises, mane-
quin pour couturière. Tél, 31 25 36.

SOULIERS DE SKI Lange, No 37, état de
neuf. Tél. 25 91 82.

PATINS GARÇON, No 36, souliers de
marche, No 35 ; souliers ski, ouir, à
boucles, Henke No 37 ; chaînes à neige
croisées, 165 x 13 ; 1 pneu été Olnturato,
165 X 13. Tél. 25 02 22.

JOLI MANTEA U, taille 42, état de neuf,
prix : 180 fr. Tél. 42 20 40, le soir,

1 BUFFET ANGLAIS, noyer américain, 151
cm, très bon état. Tél. 31 40 06.

FRIGO BAUKNECHT", bureau avec 4 tiroirs
et 2 plaques chauffantes pour potager à
bois, double emploi, le tout en très bon état
et prix intéressant. Tél, (039) 31 48 59,
L. Sengfstag, Le Locle,
SKIS enfant et chaussures, No 36. Tél. (038)
24 62 54.

TIMBRES-POSTE étrangers, lots de 100 tim-
bres différents pour 7 fr. le lot. Télépho-
ne (038) 33 12 85.

MANTEAU pattes d'astrakan noir, taille 40,
état de neuf. 600 fr, Tél. 33 36 08.

PETITE TABLE pliante pour salon-salle à
manger, état de neuf. Tél. 33 10 80, après 19
heures.

BELLES OCCASIONS : canapé-lit , antennes
TV. Tél. 31 45 35, heures des repas.

BEAUX CANARIS chanteurs. Tél. 33 53 07.

POUR DAMES : 2 manteaux, robes, pulls,taille 44-46, Tél. (038) 63 10 26, dès 19 h 30.

VELOMOTEUR Maxi orange, lustre ancien,fer forgé, 3 branches ; 1 charrette en bois an-
cien. Tél. 48 11 85.

HOUSSE toute neuve, voiture Capri , Consul
ou Taunus ; trousse à outils voiture, 4 enjo-
liveurs voiture Ford, grande horloge coucou,le tout à l'état de neuf. Prix à discuter. Tél.
(038) 24 50 87, heures des repas.

MANTEAU DE LOUP, état de neuf , taille 42-
44. Tél. 46 10 58.

BEAUX CHIOTS dalmatiens. Tél. 36 12 77.

SETTERS GORDONS, pedigree et vaccinés.
Tél. (038) 53 39 83.

3 ARMOIRES 2 portes, chambre à coucher,
4 armoires, chambre enfants, lit, couvre-lits,
rideaux, meuble combiné, radio-bar, cam-
ping box, sacs de couchage, tapis 290-350,
disques 78 tours, meubles cuisine. Télé-
phone 24 09 61, de 19-21 heures.

PIANO DROIT Schmidt-Flohr , modèle cristal ,
noyer mâtiné, excellent état, 3500 fr. Télé-
phone 24 36 95.

MACHINE A CAFE à pression ; maquette
Màrklin ; moule plastique ; petit compresseur
à peinture ; récepteur de trafic. Téléphone
42 28 28.

PATINS GARÇON No 38 ; skis 1 m 10,
chaussures Raichle 29. Tél. 33 49 57, le soir.
SOULIERS SKI Nos 38 et 39, 40 fr. Télé-
phone 33 51 57.

PLANCHES, parois, plafonds, boiseries ;
poutres, plateaux pour coffrer. Tél. 42 18 04.
FOURNEAUX A CATELLES et mazout. Diver-
ses portes intérieures. Tél. 42 18 04.

DRAPS DE LITS neufs, cause double em-
ploi, 15 fr. pièce. Tél. (037) 46 15 93.

BELLE POUSSETTE bleu marine Helvétia ,
parfait état ; grand pousse-pousse ; siège
d'enfant , en cuir, pour voiture. Tél. 25 19 39.
SOULIERS SKI boucles , plastique, Kastinger
37-38, 40 fr. et Raichle 40-41, 50 fr. ; Raichle
double laçage 38, 15 fr. Tél. 33 38 69.

OCCASION UNIQUE : 1 appareil ondinemoitié prix, 1 manteau état de neuf , 2 por-
te-parapluies , une montre, 1 canapé côté
mobile. Tél. 42 16 61.

CANARIS ORANGE, avec batterie d'élevage
6 cases. Tél. 33 26 61.

ESSOREUSE DE MENAGE, bas prix. Télé-
phone 31 78 17.

VESTE EN FOURRURE chèvre naturelle, état
de neuf, 450 fr. Tél. 31 70 91.

VESTE MOUTON retourné beige, taille 44,état neuf. Tél. 41 12 33.

TELEVISION Schaub-Lorenz en bon état demarche, noir-blanc , 150 fr. Tél. 33 37 34.

CUISINIERE ELECTRIQUE 4 plaques, avecbroche, en bon état , très bas prix. Télé-phone 33 32 08.

TRAIN MARKLIN HO. Tél. 25 72 80.

COSTUME DE PERE NOËL. Tél. 53 20 66.

J'ACHETE A PRIX INTERESSANT monnaies
suisses en argent , médailles et monnaies
étrangères. Tél. (038) 24 70 58.

CARTES, lettres, documentation, plutôt an-ciennes, aviation civile et militaire. Télé-
phone (038) 25 44 44, repas.

FEMME DE MENAGE consciencieuse, dans
petit appartement soigné, une demi-journée
par semaine, quartier La Coudre. Tél.
33 41 38.

POUR LE DEBUT DE JANVIER, gentille jeu-
ne fille pour garder les enfants et des petits
travaux de ménage. Tél. 33 42 00, le soir.

MAMAN cherche dame pour garder bébé
la journée, région Saint-Biaise ou hôpital
Pourtalès. Tél. 33 38 86.

SOS Qui nous aidera 7 Nous sommes 4 en-
fants entre 8 et 14 ans. Nous aimerions
trouver une gentille dame qui désirerait
s'occuper de nous et du ménage. Eventuel-
lement chambre ou logement à disposition.
Région Le Landeron . Adresser offres écrites
à BE 3183 au bureau du journal.

ETUDIANTE cherche emploi du 16 décem-
bre au 22 février. Tél. 25 03 92.

BATTEUR disponible cherche orchestre
quelconque. Téléphoner au 42 31 03, à partir
de 19 h 30.

LEÇONS D'ALLEMAND par Allemande
compétente , élèves et adultes. Prix très rai-
sonnable. Mme Ingrid Paratte, tél.
25 36 40.

DAME SUISSE cherche travail, le soir de
préférence. Tél. 41 34 04.

ORDRE ROSICRUCIEN AMORC Renseigne-
ments : case postale 48, 1224 Chêne-Bouge-
ries-Genève.

ROBES DE MARIEE et accessoires en
location chez Mme Geuggis, Beau-Site 3,
Cortaillod, tél. 42 30 09.

« LES SAGES parmi les hommes sont ceux
qui ne parlent que lorsqu'on les écoute... »
Baha'u'llah. Renseignements : Baha 'i, cp.
613, 2001 Neuchâtel , ou tél. 31 23 62.



17.00 (C) Le 5 à 6 des jeunes
- Bande à part avec...
Franquin
- La photo
Initiation à la prise de vue

Franquin qui fait... «Bande à part. »
(Photo TV romande)

18.00 (C) Téléjournal

18.05 Rappelez-
vous...
- La mort et son rituel
- La chasse à courre

18.55 (C) Le pèlerinage
13e épisode

19.15 (C) Un jour, une heure
19.40 (C) Téléjournal
20.00 (C) Un jour, une heure

20.20 Madame
Croque-maris
Film de J. Lee Thompson
avec Shirley McLaine et
Paul Newman
Une femme et ses maris
successifs .

22.00 (C) Portrait d'artiste
Alfred Hofkunst, peintre

22.30 (C) Téléjournal

17.30 L'heure des enfants
18.10 TV culturelle
18.40 Fin de journée
18.50 Téléjournal
19.00 Home d'enfants

de la Sasener Chaussée
19.30 L'antenne
20.00 Téléjournal
20.15 (C) Commentaire de Berne

20.25 Magazine
politique

21.10 Derrick
Film policier

22.10 Téléjournal

9.00 R.T.S.
12.30 Midi trente
13.00 24 Heures sur la une
13.30 Cours de la bourse
13.35 Fin

16.20 Emissions
pour les jeunes

18.20 Au-Delà des faits
18.40 Pour petits et grands
19.20 Actualités régionales
19.45 24 Heures sur la une
20.15 Les Fargeot

38e épisode
20.30 Les Shadock
20.35 Lettres ouvertes

Magazine

22.05 A bout portant
contre Maxime Le Forestier

23.00 24 Heures dernière

14.30 (C) Aujourd'hui Madame

15.15 (C) Aventures
Australes
12. L'affaire
de Mangrove Creek

16.05 Fin
19.00 (C) Chiffres et lettres
19.20 (C) Actualités régionales
19.45 (C) L'accusée

15e épisode
Réalisé par Pierre Boutas

20.00 (C) I.N.F. 2

20.35 (C) Lord Jim
Film de Richard Brooks
d'après Jospeh Conrad
avec Peter O'Toole, James
Mason, Daliah Lair

22.55 (C) I.N.F. 2 dernière

18.55 (C) Inter 3
19.00 (C) L'ile aux enfants (60)
19.20 (C) Actualités régionales
19.40 (C) Jean Pinot

Médecin d'aujourd'hui (11)
20.05 (C) Francophoniquemont

vôtre
22. En Normandie

20.35 (C) Grandes batailles du
passé
1805- Austerlitz

21.30 (C) Reflets
de la danse
Ballet national de Cuba

22.00 (C) Inter 3 dernière
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Suisse romande: 20 h 20

Shirley McLaine dans le rôle de
Luisa, jolie veuve aux idées un
peu... farfelues.

(Photo TV romande)

u Madame Croque-Maris» est
incontestablement un tilm à la
distribution éclatante: aux côtés
de Shirley Mac Laine et de Gène
Kelly, on trouve trois acteurs
américains qui, chacun à sa
manière, représentent l'archétype
d'un style. Robert Mitchum, c'est
le roi de «l'underplaying », un
genre d'interprétation dépouillée,
désabusée même, particulière-
ment adapté à certains person-
nages cyniques ou anticonfor-
mistes. Paul Newman, inverse-
ment, »en lait beaucoup ». Une
technique insupportable chez
certains... et souvent savoureuse
chez lui! Quant à Dean Martin, un
critique soulignait que « quand il
voulait, il pouvait», ajoutant par
ailleurs qu'il ne voulait pas
souvent, mais qu'on lui pardon-
nait tout à cause d'un humour et
d'une gentillesse désinvoltes tort
sympathiques à une époque où le
plus petit acteur tend à se prendre
trop au sérieux.

Toutes ces personnalités du
cinéma américain se trouvent
donc réunies dans cette comédie
de J. Lee Thompson qui entre-
prend de démontrer que l'argent
ne fait pas le bonheur. Mais il n'en
demeure pas moins que l'histoire
de cette jeune femme qui se
retrouve sans cesse veuve - et
chaque lois un peu plus riche -
n'est pas dépourvue d'humour.
Le film :

C'est en brandissant un chèque
de 210 millions de dollars que
Louisa, charmante jeune veuve,
fait irruption au ministère des
finances américain. Elle est
décidée à faire ainsi cadeau de
toute sa lortune au gouvernement.
C'est sur le divan d'un psychiatre,
chez qui les employés du minis-
tère l'ont emmenée (!), qu 'elle
'aconte sa triste histoire.

IX

Madame
Croque-Maris

18.00 (C) Téléjournal
18.05 (C) Musique... Musique...

Dr John à Montreux

18.30 (C) Courrier
romand

18.50 (C) Le manège enchanté
18.55 (C) Le pèlerinage

12° épisode \
Réalisé par Henri Colpi

19.15 (C) Un jour, une heure
19.40 (C) Téléjournal
20.00 (C) Un jour, une heure
20.20 (C) Ardéchois Cœur fidèle

4e épisode

Le sympathique Claude Brosset, l'un des
interprètes du feuilleton.

(Photo TV romande)

21.20 (C) En direct
avec...
Jacques Chessex

22.20 (C) Téléjournal

9.10 TV scolaire
9.50 Reprise

10.30 Comment se fait un disque
11.10 Reprise
16.15 Magazine privé
17.00 L'heure des enfants
17.30 Qui fume, vit moins

longtemps
18.10 TV culturelle
18.40 Fin de journée
18.50 Téléjournal
19.00 (C) Dick et Doof
19.30 L'antenne
20.00 Téléjournal
20.15 Commentaire de Berne

20.25 Les règles
du jeu
Essai d'Eduard Morf

21.10 La nouvelle ordonnance
des assurances
maladie et accident
Débat

22.10 Jazz-Session
22.55 Téléjournal
VIII

12.30 Midi trente
13.00 24 Heures sur la une
13.30 Cours de la bourse
13.35 Je voudrais savoir
13.45 Fin
18.20 Au-Delà des faits
18.40 Pour petits et grands
19.17 Une minute

pour les femmes
19.20 Actualités régionales
19.45 24 Heures sur la une
20.15 Les Fargeot

37e épisode
20.30 Les Shadock

20.35 Caussimon-Clay
Variétés

21.35 Les scientifiques
répondent :
La vie: l'hérédité

22.45 24 Heures dernière

14.30 (C) Aujourd'hui Madame
15.15 (C) Les guerriers

Film de Serge Nicolaesco
16.50 Fin
19.00 (C) Chiffres et lettres
19.20 (C) Actualités régionales
19.45 (C) L'accusée

13e épisode
20.00 (C) I.N.F. 2

20.35 (C) Les dossiers
de l'écran
Armand Jammot propose:

Mektoub
Film d'Ali Ghalem

22.15 (C) Débat
Les travailleurs
émigrés
(C) I.N.F. 2 dernière

18.55 (C) Inter 3
19.00 (C) L'ile aux enfants (59)
19.20 (C) Actualités régionales
19.40 (C) Jean Pinot

Médecin d'aujourd'hui (10)

20.05 (C) L'art
en péril

20.45 (C) Le fol amour
de Monsieur Mirabeau
4 et fin - L'amour vaincu

21.40 (C) Inter 3 dernière
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En direct avec...
Suisse romande : 21 h 20

Jacques Chessex, qui êtes-vous?...
(Photo TV romande)

Qui est Jacques Chessex? Le
lauréat du Concourt, l'un des prix
littéraires les plus convoités,
certes. Mais encore ? Les
nombreux articles et critiques qui
lui furent consacrés, avant et après
l'attribution du Concourt, laissent
apparaître une personnalité
extrêmement dense et complexe.
Rien de monolithique chez
Jacques Chessex, mais une série
d'éléments solides - héritage
d'une culture calviniste, atavisme
vaudois, goût de la vie, fascination
de la mort — constituant un auteur
et son œuvre.

Nombreux furent les critiques e\
lecteurs à être tentés par ur,
rapprochement hâtif entre
Jacques Chessex et Jean Calmet,
son héros de u L'Ogre ». L'ur,
comme l'autre sont professeurs au
Gymnase de Lausanne, présen-
tant en outre diverses similarités
d'âge, de situation, etc..

Pourtant, ce lien n familial»,
Jacques Chessex ne l'accepte pas.
Il aurait pu être semblable à son
héros, sans doute, mais il ne l'esi
pas ! Et le vrai Jacques Chessex,
c'est dans « Carabas» qu'il faut le
chercher. C'est dans la carrure à la
fois romande et rabelaisienne,
dans le ton coloré et quelque peu
provocant de cette autobiogra-
phie, dans le coup de blanc « qu 'on
s 'offre comme on se chante une
chanson» qu'il se trouve.

De plus, Jacques Chessex voit
dans la jeunesse actuelle une
génération privilégiée, débarras-
sée du sentiment de culpabilité lié
â une morale et une théologie
ancestrales. Autant de thèmes qui
animeront sans doute cette
conversation avec Jean Dumur.

epueuioj AJ. el ? I
9Z M OZ ?

ajquiaAou ZZ
ipauies

(lS0/ \3Hd
130P is ori VN3y 3NI1 : apueuioj
assfnç uoisifiaiai soj oqd
sou j ng) -jnajeiiBippsaj d un
siew 'j naïueqo un sed)sa,u)uedio
¦pjed j aiuj ap ao 'ua/auiuj oQ UOA
t\uoi ia ueuuaqs iaeqDij/\i 'isoAaJd
iaop aj ooua aj ino ua ej uAnooap
puetuoj oi/ qnd a/ «dnbiBSOft/»
ap neaje/d a/ j ns 'j uauj assi/qeia
ja o suep saauue saj aiuj ap sao
saauuop iuaj nimb sanAaj sasnaiB
-psaj d sn/d sap saun-sanb/anb
ap aujAuouAs aisaj uiou uos no
'suey aP outSBQ np iuauiasioaj d
sn/d ia '// e/ -/ -oisn w np -aj nBif
apuej B aun issne lsa,Q ¦asieiuej f
uosueqo auieuao aun isap
'pneuay auij  (a/ oej oads a/ JIOS
ao ej iJAno a// a ,nb aj pj j aiuj ap ao
oaAe j sa,oj «ajai e/ suep pa/os np
ie,p» no 'ti epeuej neaueqeo BJ/ \J »
auiuioo s/apou/uj ! saoons sap
eaj o mb a// ao j mofj uop ajue/ ndod
gp uEj S e/ j auiJj fuoo j ieAap
uoissiiua auao aaououue }iy ano
sap saniaj sa/ ej sod sajj eo ap ia
saJiia/ap ajijuenb e-j -pneuay auij
j iudA aj ie} ap 'sduiai anb/anb sfyp
IOIOA 'apioap } IBA e iqdny ajio/j Bqj
aouionpoj d e/ '«anbiBsoifli»
ap uoiiipa apuooas auao j noy

mmm
inoivsoN

W

a g NV MI ou 3N n aiui - s u n or £. AX]



: ?l!|BOon : d'N

: any

: WON

ItiauiaBeSue sues uoiit.iuau.noop jnod uog
|3teqonaN W fr9 K (8E0) TU

¦tf'S laisiOAiiios anbUDg
oniosqc uo!)3J3S|a 9 saeijjidujjs ssmeuj .oj O•—'OOO'O I. 'JJ e.nbsnl uouneo SUES 0

siajd

9L|DJBUJ np
^ùBA|A ;euaj

90ÙOUUB.1

«r

zcs ees (sco) i?x
•snou-zaj|nsuo3

¦suo;seooo 'ajj çs
ep U[j 'xn36e;uBAE xuj

zvo nv
epneip nea.p
uoiionpojd ap
'eBejjneip ep
'uûssino ep
sijejeddv

senbiddj Lj xnoepQ^
SJ3j |9AeD \a

xnQAeip jadmba
jnod sepjjjQ se| snoi

££Zl££  (820) l§U.
-esiBiasuies j S^mmm f of m n m

'M II ? 'uoj in.ed c| ju.p90?jd (paip
-U3A : saououue ssp as|iuaj ap |e|?a •

xna6e)ueAS saj} uowiçd?.. ap sieqeu #
— OZU Jd ' Jajiieo np ajjuao ne

anbiuj BJOued a6ed aiqnoQ
—'99 ij • • • • a6ed ep sutçiimH
— 0CI- U s6ed sp iJBno
— 092 JJ 96ed-!waa
—'02S 'JJ 9Bed 9un

SOiUOUUO S9p $UD±

assms ua saou.Be ta saiesjnoons \z
00 0t/ frS (8C0) 191 'OBI np 6qj 'g

v s s v  /JOOÎ\
V S  sassms saououuv |fl\\nf
saououuH sap a)6au \*v/v*y

sssudxa.i sp is
13iVH0n3N 30 SIAV.O 311103..

NV_) B| ap 3-iupeiuopqoii (uaujs iddns

K̂ JLfcKAiffiAlMiSttf MMVW  ̂BunaH-yflK

irp. in fJfj]flllJMM̂ r _̂fl__1 .M

3UBIN3AOH VZ 3HDNVWIO
suoiAnio

çj puv sieiuejj jatp gusj6aj np uoa
-oajj p E| snos sgoeid juos gj isaip.o
10 s.naoïp 'sajs iiog -sjqiuaoçp
£Z s| ta ajquiaAou £2 9| a.jua
suoissiuj g sj najsnjd gp isfqo .i ejaj
11 gs iiegj 919 )|BAE ua )uau_a_)S!6a_ua
|oq sgjj un ia aouaAO-d-ua-xjv.p
IBAiisB-j ne 'ssçuue sanb|anb e A ||
'atuasaadaj gja IJEAB «an;ajj^» *a||as
-jaAjun aiue|ndod aun.p ajooua ap
-Uauaq «jsnej » |nas juop sajAnœ.'p
aujezfp aun,p jna;ne 'pounog
sa|jeio ap ejado un '«amajj ^»
ajuasajd snDIUAT 3ia3d010ÀDN3.1
: ou-uiEMBojd puooeg - OE'OZ
"sujoai no sn|d au6;saj as uo 8||anbe|
e si!|Eie^ ap aijos aun siuwoo giu
-E|oos G| sj iiEJsddE }iej. mb au_ia_ixa
seo un 'BiiauEN ap e_iO)SjL|,| isa ,3
"aiqesuodsaj anb|anb ap aouanb
-psuoa B| ajja -inad jnj ia a.auu ap
no a_ad sp jnao un,p sn|d esjaA3|noq
'9g-gg6L ua a-ua_0|_ ç 'mb SJSAJP
}ie _ . un pi 3ddO|3A3p inb 'lejoiueqo
B||nr àp aoaid 'ivaONI 3DV.1
:euiuiejBojd jeiuieJd - Ol'lZ

3UBW3A0N £Z HJ3lrVVS

I eDUBLUOj essinQ I

•oipt? _
seuiuiejBojd >jne| JIOAGOOJ ep
siuued sed e snou eu sjeàuejj
sjuiB sou ep *j.'j.'d S°P SABJ B B-|

¦
IUB |E 6 uaiq op osoqo ap anb|anb

ario sed 6A ou OHASJIUO auao SIBUJ
: uoiisonb ua _naisuo|/ ij 01 jed j aj iAui
3j ;e> os op 10 ojonbu o aun OJJ G ) ap
oppop 3||3 'sjiue sas sp sipsuoo S3|
OJ 6| BIAJ -gj Qd uos ap upsBssE .i e vo>
3|qui3ssaj mb oujujoq un,p aoues
-sjeuuoo e) jjei a||3 'OUJBOOT e j nofss
ua 'sojdE sue )6u;/\ -joupnouj 3| HA
10 ajod uos sp iBupsBsse,! e eispsB
e O |O _P!IAJ 'sue g ap aBB,| B :UOJJOB,T
¦ojjiDyj S3|jei|0 ap ajaioi|od
83?!d 'S«n003S 30 S3IÏUOS
: euiuiBjBojd Jeiuiejd - OE'OZ

3UaiAI3A0N SZ IQNm

-3JBJUB} B| 3p «SUBp>
S3| snoi j i|||3nooe jnod ajjiad doj )
onbsoj d S3oe|d 0009 sas OBAB 'ajooua
)sa '3)ueuuos U3tq UOIIBISOJIUBUJ
auao 8|nojsp es no '||è|-|-viaqiv,1
• «aauuE .i sp auuoidujBip » SJBIUE^B| J3u6;s3p ijop inb pnuus sj noouoo
un,p aieujj spuejB B| isa.o 'uodEf
np 'u{0| sn|d dnooneaq sp aujguj
10 'au6B)3jg-apuej9 sp SUOJ BSJ
sa) soj noi sp snuaA sjsvioddns
sj no| )3 «spueq ssej g» ap auiBj uao
sun,p soj d ssjpuon e JOAUJE IJOA
sjqopo.p ipauJEs jaiurajd a| 'ssuue
anbeqo ""•SSOdOUd SOOA J3HD
3-1 :euiuiejBojd jenueid - fiC'trL

3UBW3AON 97 IdUVlV

^ajunjdtua
SBd |!-»-B,U jidsa,p ja uoijeuBisaj
ap auja}|B ia puo;ojd lueip 8| SO 6BSIA
ap ano 'auuaadojna ajj oisiq ,!
sp sapouad sapuBj6 ss| JBd sasodiu;
sanbseuj so| snoj ni^ASj e ujamboa
si 'jaya ug - SOIAUOO SOUJUJOS snou
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18.00 (C) Téléjournal

18.05 (C) Chronique
montagne
Avant la saison de ski

18.30 (C) Courrier romand
Au Jura

18.50 (C) Le manège enchanté
18.55 (C) Le pèlerinage

14° épisode
19.15 (C) Un jour, une heure
19.40 (C) Téléjournal
20.00 (C) Un jour, une heure
20.20 (C) Temps présent

Magazine de l'information

21.40 (C) La voix
au chapitre
- Comment enseigne-t-on
la lecture aux enfants ?
- Les actualités du livre

22.10 (C) Vous avez manqué...
une Chronique montagne

22.35 (C) Téléjournal

15.30 Da Capo
17.00 L'heure des enfants
17.30 Der Mùnstertaler
18.10 TV culturelle
18.40 Fin de journée
18.SO Téléjournal
19.00 Fifi Brindacier

Fifi Brindacier, l'enfant terrible, amie de
tous les gosses. (Photo TV romande)

19.30 L'antenne
20.00 Téléjournal
20.15 Commentaire de Berne

20.25 Wer gwiinnt?
Jeu de questions

21.25 Pianomanie
ou la leçon de piano

22.05 Téléjournal
22.20 Films d'aujourd'hui

Y

12.30 Midi trente
13.00 24 Heures sur la une
13.30 Cours de la bourse
14.15 R.T.S.
17.15 R.T.S.
18.20 Au-Delà des faits
18.40 Pour petits et grands
19.20 Actualités régionales
19.45 24 Heures sur la une
20.15 Les Fargeot

39e épisode
20.30 Les Shadock

20.35 Grand écran
Monique Assouline présente :

La nuit de l'iguane
Film de John Huston
avec Ava Gardner
et Richard Burton

22.50 24 Heures dernière

14.30 (C) Aujourd'hui
Madame

15.15 (C) La mer est grande
4me épisode

16.05 Fin
17.30 (C) R.T.S.
19.00 (C) Chiffres et lettres
19.20 (C) La parole

est aux grands partis
politiques

19.45 (C) L'accusée
16° épisode

20.00 (C) I.N.F. 2

20.35 (C) French
Cancan
Variétés avec Guy Lux

21.35 (C) Ardéchois Cœur fidèle
Film de Jean-Pierre Gallo
2° épisode

22.30 I.N.F. 2 dernière

18.55 (C) Inter 3
19.00 (C) Lfle aux enfants (61)
19.20 (C) Actualités régionales
19.40 (C) Jean Pinot

Médecin d'aujourd'hui (12)
20.05 (C) Western Civilization

1. Les Croisades

20.35 (C) Question-
naire
à Aurelio Peccei

21.30 (C) On connaît la chanson
avec Gabriel Matzneff

22.00 (C) Inter 3 dernière

17.00 (C) La boite à surprises
Pour nos jeunes amis

Un nouveau disque pour les deux
enfants terribles de « La boîte à surpri-
ses». (Photo TV romande)

18.00 (C) Téléjournal
18.05 (C) Rendez-vous

Des pigeons
à Colombier

18.25 (C) Sous la loupe
Football

, 18.50 (C) Le manège enchanté
18.55 (C) Le pèlerinage

11me épisode
19.15 (C) Un jour, une heure
19.40 (C) Téléjournal
20.00 (C) Un jour, une heure

20.20 (C) Archives
- Dix ans que Krouchtchev
disparaissait
de la scène politique
- C'était hier-
Enfants de Marx
et du coca-cola

21.45 (C) Angoisses
10. Sonnez une fois

22.50 (C) A Témoin
Halte
à la surconsommation

23.05 (C) Téléjournal

17.30 L'heure des enfants
18.10 TV culturelle

(C) Russe
18.40 Fin de journée
18.50 Téléjournal
19.00 Ahoi Pacific Lady
19.30 L'antenne
20.00 Téléjournal

20.20 L'abeille me
donne du miel
Comédie d'Ulrich Bêcher

21.45 Téléjournal
22.00 Immanuel Kant

Film de R. Schirra

12.30 Midi trente
13.00 24 Heures sur la une
13.30 Cours de la bourse
14.05 TV scolaire

14.25 Chaines
du destin
Film de Mitchell Leisen

16.00 Fin
17.15 TV scolaire
18.20 Au-Delà des faits
18.40 Pour petits et grands
19.17 Une minute

pour les femmes
19.20 Actualités régionales
19.45 24 Heures sur la une
20.15 Les Fargeot

36" épisode
20.30 Les Shadock

20.35 A vous de jouer
Milord
4. Dans la caverne
du Cerveau
avec Henri Piegay,
Patrick Préjean
et Mario David

21.35 Ouvrez les guillemets
La littérature pour tous

22.45 24 Heures dernière

19.00 (C) Chiffres et lettres
avec Patrice Laffont

19.20 (C) Actualités régionales
19.45 (C) L'accusée

13e épisode
20.00 (C) I.N.F. 2
20.35 (C) Actuel 2

Magazine politique

21.35 (C) Le défi
Jeux amusants avec
les Frères Rouland,
Pierre Perret
et Jean-Claude Massoulier

22.25 (C) I.N.F. 2 dernière

18.55 (C) Inter 3
19.00 (C) L'tle aux enfants (58)
19.20 (C) Actualités régionales
19.40 (C) Cinéma japonais

Film de Jean Lanzi
20.05 (C) Morceaux de bravoure

20.35 (C) The Boy
friend
Film de Ken Russell
avec Twiggy

22.20 (C) Inter 3 dernière

28 NOVEMBRE

Sylvain Saudan sait bien, lui,
comment il faut préparer une
saison de ski !

(Archives.)

Les longues journées assis à
votre bureau, les heures que vous
passez debout, à la même place,
ou presque, devant l'établi à
l'atelier ou à l'usine, l'esclavage de
la voiture, l'immobilisme des
soirées télévision sont autant de
contraintes et de mauvaises
habitudes qui font que nous
manquons de plus en plus de
mouvement et d'exercice. .

Alors, quand arrive la neige et la
saison de ski, quand nous prend
cette envie de u bouger »,
comment se préparer convena-
blement à se lancer sur les pistes,
skis aux pieds, sans prendre de
risques ?

C'est précisément le propos de
u Chronique montagne» de ce
soir: se préparer avant la saison
de ski !

Première chose, une bonne
préparation physique ! C'est très
important si l'on sait que nos
muscles, nos articulations, notre
cœur et nos poumons, par exem-
ple, ne sont exploités, dans la vie
courante, qu'au SO % de leurs
possibilités réelles.

Mais, matériel et équipement
aussi sont importants, particuliè-
rement dans leur choix.

Avec les chaussures de Roland
Collombin ou les skis de Bernhard
Russi, par exemple, vous ne
skierez pas forcément mieux...
mais en plus, cela risque d'être
dangereux !

Pour appuyer ces informations
et ces conseils indispensables,
l'équipe de «Chronique monta-
gne» s'est assurée, en plus des
moniteurs de ski des Diablerets la
collaboration de Sylvain Saudan,
ce skieur « tout terrain» qui depuis
longtemps a prouvé qu 'il
n'ignorait plus rien de la neige, du
ski et de l'équipement!

Chronique
montagne

25 NOVEMBRE

Suisse romande : 20 h 20

Tous ceux qui ont encore en
mémoire les événements de 1968
n'ont certes pas oublié le fameux
Cohn-Bendit.

(Photo TV romande)

Plusieurs événements se sont
passés dans le courant de
l'automne 1964. Mais c'est incon-
testablement la disparition de la

] scène politique de M. Khroucht-
chev qui lut le point de mire de
l'actualité à cette époque. Car,
pendant les six années où
Monsieur «K» fut le numéro un
soviétique, il avait eu le temps de
devenir un véritable personnage
historique. Ce fils de paysan avait
d'abord travaillé comme commis
de ferme et mineur. Il avait réussi,
à force de ténacité, à acquérir une
instruction à la Faculté ouvrière de
Khartov et à l'Académie indus-
trielle de Moscou. Dès 1953, sa
carrière politique, jusqu'alors
plutôt obscure, allait s 'affirmer au
cours des cinq années suivantes.
En 1958, il cumulait la direction du
gouvernement avec celle du Parti.

Le second volet de cette émis-
sion, n C'était hier », permettra au
public de suivre l 'évolution de
l'histoire contemporaine sans
rupture, puisque cette production
française commence précisément
en 1964, avec les premiers signes
de la contestation estudiantine
dans les universités de Californie.
Sous le titre » Les Enfants de Marx
et de Coca-Cola », Claude de
Givray conte en effet la grande
aventure de la jeunesse contesta-
taire, une aventure qui, comme il
se doit, a eu ses héros, ses dates
historiques, ses lieux de batailles.
En Europe, dès 1968, la vague de
contestation avait touché les rives
de l'ancien continent: Rudi Duts-
chke, Daniel Cohen-Bendit,
Nanterre, La Sorbonne, autant de
noms qui sont èvocateurs d'un
passé récent et déjà historique.

VII
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HOTEL - RESTAURANT - BAR - GRILL
£KranS_fflï_5__ co chambres tout confort , salles pour banquets, conférences , jeux de sociétés.
8_____^JT | Restauration servie jusqu 'à minuit.

L*™ MARIEZ-V OUS A NOVOTEL
NOUS SAVONS RECEVOIR

2075 Thielle, route de Berne. ('0 (038) 33 57 57. Q

18.00 (C) Téléjournal
18.05 (C) Evasions
18.30 (C) Avant-première

sportive
18.45 (C) La météo
18.50 (C) Le manège enchanté
18.55 (C) Le pèlerinage

15e épisode
19.15 (C) Un jour, une heure
19.40 (C) Téléjournal
20.00 (C) Un jour, une heure
20.20 (C) Caméra-Sport

Eric Harder : un pro?

20.40 (C) Noix
de coco
Comédie de Marcel Achard
réalisée par Jean Meyer

22.15 (C) Reflets
Actualité artistique
en Suisse romande

22.40 (C) Freddie King
Guitariste de blues américain

23.10 (C) Téléjournal

9.10 TV scolaire
9.50 Reprise

10.30 Orientation professionnelle
11.10 Reprise

, 17.30 L'heure des enfants
18.10 TV culturelle
18.40 Fin de journée
18.50 Téléjournal
19.00 Où le vent nous pousse

Documentaire
19.30 L'antenne
20.00 Téléjournal
20.20 Lac Nakuru
20.55 (C) Ici Berne

21.05 (C) La dame
de Shanghai
Film américain

22.25 Téléjournal
22.40 The Stringband

Jeunes du Canada
et des USA

10.30 R.T.S.
12.30 Midi trente
13.00 24 Heures sur la une
13.30 Cours de la bourse
14.05 R.T.S.
18.20 Au-Delà des faits
18.45 Pour les petits
19.20 Actualités régionales
19.45 24 Heures sur la une
20.15 Les Fargeot

41e épisode
20.30 Les Shadock

20.35 Colombo
2. Double choc

21.45 L'Histoire
en personne
Winston Churchill

22.45 24 Heures dernière

(N) TV scolaire
14.30 (C) Aujourd'hui Madame
15.15 (C) La mer est grande

5me épisode
16.05 Fin
19.00 (C) Chiffres et lettres
19.20 (C) Actualités régionales
19.45 (C) L'accusée

15° épisode
20.00 (C) I.N.F. 2

20.35 (C) Madame
Bovary
.d'après Gustave Flaubert

22.05 (C) Italiques
Magazine littéraire

23.00 (C) I.N.F. 2 dernière

18.55 (C) Inter 3
19.00 (C) L'île aux enfants (62)
19.20 (C) Actualités régionales
19.40 (C) Jean Pinot

Médecin d'aujourd'hui (fin)
20.10 (C) Traits de mémoire

20.35 (C) Le légataire
universel
de Jean-François Regnard

22.30 (C) Inter 3 dernière
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Noix de coco
Suisse romande : 20 h 40

Madeleine Robinson qui joue dans
cette pièce de Marcel Achard en
compagnie de...

(Photo "IV romande)

n Noix de Coco » est une des plus
célèbres pièces de l'académicien
Marcel Achard. Le thème de
l'histoire, encore que classique,
est d'une efficacité totale sur le
plan humoristique: modèle de
vertu et d'austérité pour son
entourage, une jeune femme
cache en réalité un passé plutôt...
a croquignolet» I Or, il advient que
ce passé est découvert à la
stupéfaction du mari, et des
enfants de ce dernier. Un passé
d'autant plus gênant, qu'il
n 'épargne pas non plus le mari...

Avec un dialogue brillant et une
brochette de personnages typés,
Marcel Achard a conçu ici une
pièce dans la plus pure tradition
d'un théâtre de boulevard de
qualité.

Jean Richard qui a, pour l'occasion,
abandonné ses légendaires pipe et
chapeau de Maigret.

(Photo ORTF)

LES CH OE LA IHH OE IMUSLes animaux
célèbres par le docteur Fernand MERY

O A quelle date exacte remonte-t-elle, cette fameuse
tour de Londres qui. depuis des siècles et des siècles,
veille sur la vieille cité ? Peu importe. Sentinelle avancée
sur la Tamise, elle est restée très chère à nos amis
d'outre-Manche qui la considèrent un peu comme leur
« Capitole » à cette simple différence que des corbeaux y
jouèrent jadis le rôle des oies du monument romain.
C'était à l'époque normande : au petit jour , cachée par le
brouillard, une troupe marchait sur la ville, quand du mon-
ceau de détritus qui souillaient les abords de la tour mon-
ta soudain un concert de croassements. Claironnante,
nasillarde, brutale, la clameur fit sursauter la garnison, la
ieta aux remparts en toute hâte.

O Selon une superstition, la tour s'écroulera le jour où
le dernier corbeau s'envolera loin d'elle. Et une étrange
coïncidence a toujours mis en parallèle le nombre des
corbeaux présents et les heurs ou malheurs de la vieille
Angleterre. Au cours de la dernière guerre, affolés par les
pilonnages, les corbeaux avaient disparu. Quand la victoire
fut en vue, quelle ne fut pas leur surprise : James, le
doyen des corbeaux , avait repris sa place. Impassible, en
haut d'un créneau, il attendait le retour de ses congénè-
res. Il les attendit vainement.

VI

0 Allait-on le laisser mourir sans descendance ? James,
corbeau quadragénaire, ne pouvait rester isolé. On lui
adjoignit une compagne, mais aussi , malheureusement , des
compagnons : cinq jeunes mâles noirs, bien décidés à
gagner les faveurs de la belle. Et James, qui n'était plus
d'âge à se battre pour des bagatelles, préféra se laisser
mourir , plutôt que se laisser tuer... Aujourd'hui , aux termes
d'un royal décret de Charles II (de 1660), six corbeaux de
la tour de Londres continuent à monter la garde. Leur
entretien est inscrit au budget pour 2 shillings et 4 pence.
Deux hommes sont chargés de les nourrir, de les soigner,
de les abriter chaque nuit et, une (ois tous les trois mois,
de leur rogner les ailes.

O De quel type sont ces corbeaux ? Ils appartiennent à
la famille « Grands-corbeaux », lui préfèrent la viande aux
semailles et les proies mortes aux vivantes. Devenus très
rares en France, ceux qui nous restent mériteraient d'être
protégés par la loi. Ils pourraient prendre la relève de nos
derniers petits rapaces, lesquels, victimes de destructions
stupides, assurent de plus en plus difficilement , dans nos
forêts et dans nos plaines, leur rôle d'agents sanitaires et
de nettoyeurs de la voirie.
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Différence
On demandait à Maurice Chevalier

quel jour il avait commencé à
s'intéresser à l'amour.

— Je crois, répondit Chevalier, que
c'était à partir du moment où j 'avais
découvert qu 'il y avait une différence
entre garçons et filles...

Facilité
Yves Mirande improvisait littéra-

lement les p ièces dont il était l'auteur.
Un jour, qu 'il avait promis une p ièce à
Trébor, directeur du théâtre Michel,
celui-ci vin t lui réclamer l'œuvre.
Mirande fouilla dans son tiroir, prit
une liasse de pap iers et se mit à lire à
haute voix tout le premier acte.
- Bravo!s'exclama Trébor, tu me

laisses ton manuscrit ?
— Si tu veux ! f i t  Mirande. Mais, tu

sais, je doute que tu pui sses me lire!
Et il tendit à Trébor un cahier de

papier blanc!

Galant
La comédienne Mylène Deinon-

geot , circulant en voiture sur la na-
tionale 19, l'autre jour, a été arrêtée
par un motard de la route pour une
faute de conduite:

- Allez, lui dit-il avec un bon sou-
rire, on est samedi, j e  ne vais pas vous
gâcher votre week-en d. Votre
contravention , je vous la date de
lundi.

Réflexe
Mac Intosh dit à son f i ls  qui ap-

proche de ses vingt ans :
- Te voilà un homme, bientôt ,

mon garçon . Je vais te citer un pro-
verbe que tu ne dois jamais oublier :
dans ta vie, comme on fai t  son lit, on
se couche!

Le soir même, le jeune homme fai-
sait son lit en portefeuille.

Rapide
A Saint-Tropez, en plein mois

d'août , deux jeunes filles se font des
confiden ces :
- Charles vient de m'apprendre à

nager, dit l'une.
- Combien de leçons t 'a-t-il fallu ?

interroge l'autre.
- Une vingtaine.
Alors l'autre:
- Le mufle. Il m'a appris en cinq

leçons !

Calé
A la devanture d' un restaurant de

Rome figure cette pancarte:
- Avez-vous déjà lutté avec notre

spaghetti?
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- Hep ! Là ! Je vous y prends à dénicher des nids !...

Les deux dessins ci-dessus ne sont pas tout à fait «jumeaux» . Il y a entre le
second et le premier sept petites différences. Lesquelles? Cherchez bien !

Solution page XIV

LES SEPT ERREURS
a _ ¦¦  n ¦ . 1

10.40 Concert dominical
11.30 (C) Table ouverte

L'armée :
démocratisation?

12.45 (C) Téléjournal
12.50 (C) Tel-hebdo
13.15 (C) Il faut savoir
13.20 (C) Audition publique

13.45 (C) La femme
en blanc
d'après William W. Collins
2* partie

14.35 (C) Gymnastique
Championnats suisses

17.00 (C) Les insectes
Guêpes et abeilles

18.00 (C) Téléjournal
18.05 Le collier perdu

Série Daktari
18.55 Présence catholique
19.15 (C) Objectivement

vôtre
19.40 (C) Téléjournal
19.55 (C) Actualités sportives

20.25 (C) A bout
portant
Film de Don Siegel
d'après Ernest Hemingway

21.55 (C) Entretiens
avec Claude Dauphin (fin)

22.20 (C) Téléjournal
22.30 (C) Méditation du soir

11.00 TV culturelle
11.30 Anglais
12.00 Téléjournal
12.05 Ur.'ora per voi
13.30 Panorama de la semaine
14.00 II Balcon tort
14.50 Gymnastique

Championnats suisses
17.00 La Suisse pendant

la guerre
17.55 Téléjournal
18.00 Résultats sportifs
18.05 Faits et opinions
19.00 Fin de journée
19.05 Le sport en fin de semaine
20.00 Téléjournal

20.15 (C) Traumulus
Film allemand
de Cari Froelich
avec Emil Jannings

21.45 Téléjournal
22.00 Musica helvetica

Compositeurs et interprètes
suisses

9.10 Télé-Matin
9.15 Tous en forme
9.30 La source de vie

10.00 Présence protestante
10.30 Le jour du Seigneur
12.00 La séquence du spectateur
12.30 C'est pas sérieux
13.00 24 Heures dimanche
13.15 C'est pas sérieux...
13.45 Le dernier des cinq
14.30 Le sport en fête

17.00 Une corde
pour se pendre
Film de Raoul Walsh

18.30 Concert dominical
19.10 Discorama
19.45 24 Heures sur la une
20.15 Sports-Dimanche

20.45 La Horse
Film.de Pierre Granier-Deferre
24 Heures dernière

9.30 (N) R.T.S.
12.30 (C) I.N.F. 2 dimanche
13.00 (C) Intermezzo musical
13.30 (C) Aventure

en pays étrusque
de Mario Ruspoli

14.30 (C) Police
fédérale enquête
Film de Melvin Le Roy

16.35 (C) Parcours critique
17.25 (C) On en parle
17.55 (C) Jeu du familion
18.25 (C) Télé-Sports
19.30 (C) Caméra au poing
20.00 (C) I.N.F. 2
20.35 (C) Les impressionnistes

7. Degas et Toulouse-Lautrec
21.35 (C) Espagnes

3. Mourir sage et vivre fou
23.00 (C) I.N.F. 2 dernière

23.10 (N) L'aventure
de Mme Muir
Cycle Joseph Mankiewicz

19.10 (C) Inter 3
19.15 (C) Magazines régionaux

19.40 (C) Hawkins
7. Meurs, mon amour, meurs

20.55 (C) Show Jerry Lewis
(C) Inter 3 dernière

\

24 NOVEMBRE

A bout portant
Suisse romande: 20 h 25

Angie Dickinson et John Cassavo-
tes jouent dans ce film de Don
Siegel. .„.

(Photo TV romande)
n A bout portant» est un film

policier tourné en 1964, dont la
distribution suffit à décrire le
contenu: on y retrouve, en effet,
comme tête d'affiche, Lee Marvin,
véritable »cas» du cinéma
américain, Lee Marvin incarne le
spécialiste du coup dur, le profes-
sionnel de l'attaque. Même si l'on
peut regretter que cet acteur au
talent bien réel n'élargisse pas
quelque peu la gamme de ses
emplois, il faut reconnaître que,
dans ce domaine, il travaille en
virtuose. «A bout portant» est
d'autre part construit sur une
intrigue qui, quoiqu'un peu
embrouillée par moments, ne
manque pas d'intérêt. Au cours
d'une enquête menée clandesti-
nement par deux tueurs, il
apparaît que les personnages de la
n filière» ne possèdent que des
bribes de réponse à l'énigme
initiale. Ce n'est que vers la lin que
la vérité est découverte. Et encore,
cette vérité est-elle sujette à
caution...

L'action :
Charlie et Lee sont deux tueurs

professionnels. Un inconnu les a
chargés de liquider un dénommé
Johnny North. Leutravail » estfait.
Trop bien fait, même, puisque les
deux acolytes ont pu s'aperce-
voir... que leur victime s'est tout
simplement laissée «descendre»
sans chercher à sauver sa peau...

i.ii..r.iJM .i- .

nous rtrcommanQons aux
lecteurs de FAN-L'EXPRESS
Magazine de consulter les
programmes quotidiens de
la FAN-L'EXPRESS pour les
modifications de dernière
heure qui nous sont commu-
niquées par les studios de
télévision.

V

Modifications
des programmes



En vue d'investissements, pour com-
pléter sa gamme de produits,

fabrique de boites
de montres

ACIER ET MÉTAL

très bien équipée et disposant de
personnel qualifié, cherche participa-
tion financière majoritaire ou minori-
taire.

Prière d'adresser les offres à M. Ch.
ANTONIOLI, fiduciaire FIDAC S.A.,
rue Hugi 3, BIENNE, qui fournira les
renseignements complémentaires.

Entreprise H. BACHMANN
NÛGATEX

• Un procédé avantageux pour revêtir vos façades et avant-
toits.

• Soumettez-nous vos problèmes, nous les étudierons avec
vous, sans engagement de votre part

10 ANS DE GARANTIE

• Echafaudages métalliques à
louer

• Réfact ion de toitures tuiles et ,_dfl5_l__fc__élernll ëTWE]»*'
• Tous genres de réparations de __ *̂*T_ i SimWHmV

couvertures et charpentes m 
MuBr

• Traitement du bois avec Xylosan
10 ans de garantie.

Vuarens 3 Tél. (038) 53 31 52 2056 DOMBRESSON

î Prête!
immédiatement ||

i remboursement par M
H petits acomptes f%

plus avantageux ||

une seule adresse: NlilfBanque Procrédit [jj
2001 Neuchâtel , av. Rousseau 5 ' :'v ';

i gk A ouvert 8.00-12.15 e» 13.46-18.00 |fc ^j

. HT I Je désire Ff E

I I Hp ^A ! Prénom _. KJJ

BEL I nue »Bm
8̂T'. - HtflBI Localité ^T

LOTERIE DE LA FÊTE
DES VENDANGES

Le tirage a eu lieu le 18 novembre, à 16 h, .au
secrétariat général.

Le No 19360 gagne la voiture Ford Taunus GXL 2000
Le No 62710 gagne la voiture Ford Escort Sport
Le No 06670 gagne le téléviseur couleur Philips

Les 24 billets se terminant par
...6760
...7590
et ...8520 gagnent chacun une horloge électronique
Derby Swissonic.

Les billets gagnants doivent être présentés au se-
crétariat général de la Fête des vendanges, ADEN,
pi. Numa-Droz 1, Neuchâtel. Tél. (038) 25 42 42.

VENEZ
à la démonstration

BOSCH
offre choc

Frappeuse
JumboM22 SBo 415.-
Scie circulaire adaptable
S 33 de Luxe 115.-
Jeu de clefs
S 51 10.-
Jeu de polissage
S 24 30.-

Notre prix Fr. 398.-
PERCEUSE-FRAPPEUSE

à partir de Fr. 100.-

Démonstration du 21 ou 23 novembre 1974

Ĥ T RU^_____TÏ _0i_T«iW_ fiii_r «lf"'*_8 - ~ *̂ i #*i Bf_l_»w'. j e _F_1H

i Colombier ^.mL TECHNICUM CANTONAL BIENNE
ECOLE DE TECHNICIENS

en machines-outils et technique de fabrication
EXAMEN D'ADMISSION 1975

Niveau de formation :
L'école de techniciens donne une formation située dans l'échelle profes-
sionnelle entre l'ingénieur-technicien ETS et l'agent technique d'exploita-
tion, respectivement l'ouvrier qualifié.

But :
Former des techniciens qui soient en mesure d'optimaliser les procédés
de fabrication, d'automatiser les moyens de production ainsi que
d'intégrer, par adaptation, des machines existantes à des systèmes de
fabrication.

Accent principal :
Il est mis sur les machines-outils et la technique de fabrication. /

Durée de la formation : 2 ans (4 semestres)
Délai d'Inscription : 24 février 1975
Date de l'examen : 3-4 mars 1975
Début du premier semestre : 10 novembre 1975

Formule d'Inscription, documentation et renseignements :
Technicum .Cantonal, rue de la Source 21, 2500 Bienne Tél. (032) 23 43 23.

SI VOUS AIMEZ... À NEUCHÂTEL
Un film satanlque : L'EXORCISTE (Arcades)
De la sincérité : LES VIOLONS DU BAL (Rex)
Une vérité crue : QUARTIER DES FEMMES (Palace)
De l'humour : GÉNÉRAL IDI AMIN DADA (Bio)
Une épopée : LES ÉMIGRANTS (Studio)
Angoissant mais envoûtant : LES SEINS DE GLACE (Apollo)

«Le fantôme de la liberté » de Luis Bunuel
Comment travaille Bunuel

Le « jeune septuagénaire » Luis Bunuel avait annoncé voilù quelque dix ans qu'il

renonçait au cinéma. Dieu merci , comme il aime à dire parfois, il n'en fit rien et re-
vint sur sa décision à plusieurs reprises. Pratiquement coup sur coup, il nous donna
des chefs-d'œuvre du cinéma contemporain qui comptent parmi les œuvres marquai..

tes des années 60-70. « Le fantôme de la liberté » qui vient de sortir dans les cir.

cuits de Suisse romande remporte un succès réjouissant.

Tout commence au temps de l'inva-
sion de l'Espagne par les armées de
Napoléon. Un soir de fusillades, dan?
une église de Tolède, un capitaine de
dragons fiançais , au moment où il al-
lait embrasser sur les lèvres la statue
de pierre d'une femme agenouillée ,
est violemment frappé par une statue
voisine, celle d'un chevalier en armure.

L'histoire est brusquement interrom-
pue, au moment sans doute le plus in-
téressant. Nous découvrons deux fem-
mes assises sur un banc, -de nos jours ,
dans un jardi n public. L'une était en
train de lire le récit de cette histoire
à l'autre qui tricote. Dans ce même jar-
din , un homme aux allures suspectes
confie des cartes postales — d'un carac-
tère apparemment particulier — à une
petite fille, en lui recommandant de ne
les montrer à personne. Rentrée chez
elle, la petite filïe s'empresse de les fai-
re voir à ses parents, lesquels semblent
se scandaliser et mettent même leur bon-
ne à la porte. Pourtant , les cartes pos-
tales ne représentent que des monu-
ments célèbres de Paris.

DE FIL EN AIGUILLE

Le père va se coucher et assiste, de
son lit , tandis que les heures passent
à une vitesse anormale, à un défilé
d'animaux et de personnages divers, par-
mi lesquels un facteur qui lui remet
une lettre. Le lendemain , il va sans plus
attendre, se confier à un docteur, et lui
apporte la lettre comme preuve de sa
bonne foi. Cette histoire est interrom-
pue par l'infirmière du docteur, qui doit
aller voir de toute urgence son père à
l'agonie, du côté d'Argenton.

Nous la suivons. Elle rencontre, che-
min faisant, des militaires qui chassent
— vainement — le renard avec des
blindés. Après quoi, bloquée par de très
fortes pluies, elle doit s'arrêter dans
une auberge de campagne. Elle y ren-
contre des moines aimables qui prient
pour son père avant de jouer leurs sca-
pulaires au poker, un musicien et une
danseuse espagnols un peu trop bruy-

ants , un jeune homme qui essaie d'étouf-
fer sa vieil le tante dont il est follemenl
épris , enfin un personnage qui se dil
chapelier à Nîmes , et qui , avec la com-
plicité de sa « collaboratrice » offre à
ses voisins de chambre, un spectacle
extrêmement scabreux, dont ils se mon-
trent à la fois surpris et irrités. Le len-
demain , nous quittons l'infirmière pour
un homme qui donne des cours d'ins-
truction civique, dans un centre de per-
fectionnement pour gendarmes. Ce cours
porte sur les conventions sociales , et
nous voyons l'exemple qu 'il propose :
dans une soirée mondaine , ce n'est pas
l'acte de manger qui est de bonne com-
pagnie , mais son contraire.

Un peu plus tard , un nouveau person-
nage , rencontré semble-t-il par hasard ,
et atteint d'une très grave maladie , nous
conduit jusqu 'à une autre petite fille ,
qui est enlevée, qui a disparu, que
l'on recherche, et qui pourtant est cons-
tamment présente.

LE MONDE <r A L'ENVERS »
De là , nous en venons à un « tueur-

poète » qui , reconnu coupable de dix-
huit  meurtres, est condamné à morl
et , au même moment, laissé en liberté.
Il sort du Palais de Justice, très cal-
mement , et distribue des autographes.

Voici , enfin , un préfet de police qui
est et qui n'est pas le préfet de police ,
et qu 'on arrête alors qu 'il s'apprêtait il
profaner la sépulture de sa sœur, la-
quelle , morte depuis quatre ans, lui
avait pourtant téléphoné, alors qu 'il se
trouvait dans un bar.

Le lendemain matin, convoqué à la
préfecture, dans son propre bureau, il
est accueilli par un second préfe t de
police, qui le reçoit comme son égal ,
son alter ego. Les deux hommes s'en
vont ensemble inaugurer les nouveaux
pavillons du zoo de Vincennes. Le film
s'achève sur des images d'animaux , tan-
dis que, tout autour, retentissent des
coups de feu, des bruits de pas préci-
pités et dominant le tout, le cri enthou-
siaste que poussait la population de

Luis Bunuel dirigeant Jean-Claude Brialy et Monica Vitti dans « Le fan
tome de la liberté ».

Madrid après l'abdication de Napoléon ,
lors de la rentrée en Espagne, du des-
pote dégénéré Ferdinand VII : « Vivan
las cadenas! Vivent les chaînes ! A bas
la liberté. »

COMMENT TR A VAILLE B U N U E L

Michel Delain a rencontré Bunuel à
Mexico, quelques semaines avant la sor-
tie parisienne du « Fantôme de la li-
berté ». Voici les propos qu'il a recueil-
lis.

« Depuis que, aidé en cela par son
producteur comp lice et ami, Serge SU-
herman, il a conquis — enfin ! — l'au-
dience du grand public , Bunuel avoue
« être devenu plus calme, plus tolérant ,
plus tranquille ». Et il ajoute : « A u  fond ,
j 'aime faire des films. Comme ça. A vec
l'impression que rien n'est définitif. Que
je pourrai ajouter dans le suivant ce
que j 'ai oublié dans le précédent. »

Cela dit, rauque et précis, il insiste-
ra à plusieurs rep rises : « Le cinéma,
c'est le monde des songes et de l'ins-
tinct. La technique d'accord ! Mais, si
elle se remarque, le f i lm est f ichu.
Quant à la psychologie, je n'en veux
pas. Dès qu'un de mes personnages
tombe dans son p iège, je le tue. »

Au-delà du mur brique et lierre, les
rumeurs de Mexico : * Ecoutez, la vil-
le s'étend. Quand j' ai construit la mai-
son, il y avait des moutons et des cou-
ples qui venaient faire l'amour en ca-
chette. Aujourd'hui, c'est Neuilly. » Du
coup, il ne s'échappe plus que pour se
réfugier de temps à autre dans la na-

ture tropicale de San José Puma, ou
il met le point final à tous ses scéna-
rios.

« Parce qu 'ici ?

— Je n 'y écris pas une ligne. Je
songe. Sans prendre de notes. Je ne
sais pas écrire. D'ailleurs, depuis mes
débuts, j 'ai calculé avoir travaillé avec
vingt-deux collaborateurs différents , le
dernier étant Jean-Claude Carrière,
Quand je suis au point el que, dans
ma tête, mon histoire tient debout , il
vient me rejoindre. Nous bavardons. Et
il met ça noir sur blanc. A Paris, SU-
herman prépare tout. Quand j' y arrive ,
je n 'ai plus qu 'à tourner. Je tourne vite.
Il m'est même arrivé de faire des f i lms
entre dix-neuf et ving-cinq jours. Et
je fais  mes montages en deux ou trois
jours !

— C est un parti pris ?
— Non, mais je me méfie de l'ori-

g inalité comme de la peste. »
Bunuel a signé plus de trente f i lms.

Peu dont il ait à rougir. Mais son cœur
va vers les plus secrets : « El », « Na-
zarin », « Simon du désert », « Los Ol-
vidados », p ourtant prix de la mise en
scène à Cannes en 1951, et dont la sor-
tie commerciale f u t  un demi-succès.

Bunuel gravit les marches qui con-
duisen t à sa chambre-atelier, où il dort
comme un moine, étendu sur une plan-
che. Il se retourne : < Au fond , c'est
simp le, je n 'ai le choix qu'entre la
cruauté et la pitié. Je n'aime pas la pi-
tié. »

Durant tout le
samedi

je trouve
le moyen de taire
exécuter mes
photocopies à la
minute, sous mes
yeux, et a un prix
avantageux,
chez Reymond,
rue Saint-Honoré 5,
à NeuchMel.
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// En exclusivité dans les >

// pharmacies >

f BORNAND
'// Rue Saint-Maurice, Neuchâtel y

Dr K. KREIS
// Croix-du-Marché, Neuchâtel S

Portalban, «Au Verdet »
Dimanche 24 novembre 1974, à 20 h 15

GRAND LOTO
15 séries : 15 filets garnis, 30 jam-
bons de campagne, 300 fr., en es-
pèces.
Se recommande : La Paroisse.

Seulement
40 cle mot!

C'est le prix
d'une

petite annonce
au tarif réduit

dans la
« Feuille d'avis
de Neuchâtel »

I 

COURS DE NOËL I

Confecticn artisanale I
de BOUS 1

formes et couleurs selon votre goût [ri.
3 leçons de 8 heures i Fr, 24.—, (matériel non 'l È̂
compris) le lundi de 19 h A 22 h S$j
Début du cours i lundi 2 décembre «||

Inscriptions à retourner à : fc0

Tél. 25 83 48, £J*j
11, rue de l'Hôpital - 2000 Neuchâtel (%
Nom : Prénom : j\-^

c/o Rue : fc2

Lieu : Tél. y*

s'inscrit au cours de « bougies » \Jt\

Commerçants
Ne vous creusez pas
la tête pour vos pro- -
blêmes de publicité.
Nous avons pour les
résoudre un service
à votre disposition.

Feuille d'avis
de Neuchâtel

f^Mf Articles en étain
p!/|| iff |ii Grand choix à la

h ___^__Sf nouvelle Boutique

B.-C. Rubi
f *"%*¦ • ' -;|lx -Bovet 32
Ë&S3SSS§Ka3 20i5 AREUSE

Tél. (038) 42 24 69
POUR VOS CADEAUX DE FIN D'ANNÉE
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A l'Opéra de Paris
Pierre Grimblat qui connaît en ce

moment un vif succès à Paris avec
« Dites-le avec des f leurs  », achève le
scénario de son pr ochain f i lm.  Ti-
tre : « Pas dc fantôme à l 'Opéra ».
C'est l 'Opéra de Paris qui servira
dc cadre à ce f i lm dont la figura -
tion sera assurée p ar le personnel de
noire premier théâtre lyrique.

Hésitations de Resnais
Après c Stavisky », R esnais hési-

te entre plusieurs p rojets : un docu-

mentaire ly rique sur le cerveau
d'après Henri Laborie ; « Le Détroit
de Behring », conte fantastique de
Georges Walter ; une comédie « La
Quarantaine » (la race humaine est-
elle un épiphénomène ou une né-
cessité ?) ; un mélodrame d'après un
feuil leton d 'Eugène Sue.

Vogue des longs titres
Pour ses litres , Audiard fai t  éco-

le. Pierre-Claude Garnier propose
« Comment se distraire quand on est
cocu mais intelligent » avec Christian
Marin et Jean Luisi. II imagine qu 'il
existe un club réservé aux maris
trompés qui leur évite de commet-
Ire des bêtises au moment où ils
s 'aperçoivent de leur infortune. Pour
faire  partie de cette amicale , il fau t
tout d'abord prendre part à un ca-
nular dont les épouses sont les vic-
times.

Ce film , tiré du « best seller » du
romancier William Peter Blatty, qui
a aussi écrit le scénario, raconte le
supplice d'une fillette de 12 ans en
proie à des troubles si étranges et
si violents qu 'on finit  par admettre
qu 'elle est « possédée » par Satan.

Il remporte, dans le monde entier ,
un tel succès qu 'on peut se deman-
der la raison de cette bizarre fasci-
nation qu 'exerce l'horreur sur les
foules ? C'est en tout cas un phéno-
mène social et religieux auquel sem-
ble-t-il personne n 'échappe. Ce fi lm
est déconseillé aux personnes sensi-
bles et impressionnables.

Au programme Sélection , le fa-
meux classique de Buster Kèaton ,
« Le Mécano de la Générale ». Sa-
medi - dimanche 17 h 15 et de lundi
à vendredi 18 h 45 au Studio.

STUDIO
Les Emigrants

Cette réalisation étonnante de Jan
Trœll est indiscutablement la fres-
que la plus importante à l'actif du
cinéma suédois. Ingmar Bergman lui-
même a dit : « Ce film appartient
aux grandes découvertes cinémato-
graphique de ma vie. Jan Trœll sera
reconnu comme un génie du septiè-
me art. Cette fresque m'a coupé le
souffle et pourtant je suis un met-
teur en scène professionnel. »

ARCADES
L'exorciste

Un très grand succès... donc une
2me semaine s'impose. Avec ses trois
grandes vedettes françaises , Alain
Delon , Mireille Darc et Claude Bras-
seur, « Les seins de glace » est l'adap-
tation d'un des romans1 les plus puis-
iants , de Richard Matheson , dans le
domaine de l'angoisse et de la terreur.

Ce film envoûtant , Georges Laulner
a su le porter à l'écra n dans un trou-
blant climat de suspense, de mystère et
de cruauté. Ne le manquez surtout
pas.

APOLLO
Les seins de glace

L'œuvre remarquable de Heinz Siel-
man et du Neuchâtelois Henry Brandt
sur les animaux et des indigènes incon-
nus du centre de l'Afrique. Ce film en
Cinémascope et en couleurs est un do-
cument sur la jungle impénétrable et
dangereuse , la savane, les montagnes
de plus de 5.000 mètres d'altitude. Des
vues fort rare s d'animaux , dont cer-
taines espèces sont en voie de dispari-
tion. Un film que chacun devrait avoir
vu.

CINÉMA APOLLO de lundi à ven-
dredi à 17 h 45. 12 ans.

CINÉDOC présente :
Les seigneurs de la forêt

î 0?Ml»^



Le voyage œpf#re vie
Il est un âge (le «troisième») où tout devient

réalisable. Voyager, par exemple, ou entreprendre
cette croisière toujours remise au lendemain... En
prévision de ces beaux j ours, pourquoi ne pas
mettre vos économies sur un carnet d'épargne de
la BCN? D'autant plus que le taux d'intérêt est
plus favorable que jamais ! Et par les temps qui
courent, il convient de placer sûrement son argent
si l'on veut réaliser sûrement ses désirs les plus
chers.

Et puis, tout ce que vous épargnez à la BCN
est garanti par l'Etat.

L'épargneT ça aide!
j ^ H—T*v Et c'est encorele moyen sûr d'atteindre son

- - r '̂ ^̂ r ëf è  \ objectif en toûfe sécurité à la BCN. -,,., '

\ Banque Cantonale Neuchâteloise JN Un service personnalisé! <S

W Quel que soit 1
son

kilométrage,
une OPEL

garde sa valeur
d'OPEL

OPEL RECORD
1900 S

1973 4 portes - grise 49.000 km

OPEL RECORD
1900 L

- 1973 2 portes - verte - 34.000 km f

OPEL RECORD 1700
1969 2 portes - beige - 61.000 km

OPEL KADETT
1200 S

1973 2 portes - rouge - 20.000 km

OPEL ASCONA
1600 VOYAGE

J 1973 3 portes - gold - 29.850 km

OPEL KADETT
STANDARD

1972 4 portes - blanche -
f 22.000 km

OPEL KADETT 1100
i 1970 2 portes - gris métallisé -

66.100 km

OPEL RECORD
1900 S

1972 2 portes - bleue - 28.200 km

Servies de vente ouvert
jusqu'à 17 heures

%jWj^. L°g__ju 
mm\rFW

¦¦¦r* '̂ ÊSÊ^
.- . ¦ ¦ !

VOITURES D'OCCASION
choisies à votre intention!

Km
Année environ

3 CV CITROËN 2 CV 6 1972 43.000 km

8 CV TOYOTA Coupé Celles 1972/12 27.000 km
ALFA ROMEO 1600 Giulia S 1970 60.000 km

VW K 70 Luxe 1972 34.000 km

9 CV OPEL ASCONA SR 1973 17.000 km

10 CV PEUGEOT 504 Injection 1971 53.000 km

13 CV TOYOTA CROWN 2600 1973 20.000 km

14 CV BMW 2800 1971 63.000 km

Garanties non accidentées et expertisées.
Acompte 35 %, solde en 18 mensualités.

AGENCE TOYOTA et BMW I

GARAGE DU 1 - MARS S.A.
Pierre-à-Mazel 1, 2000 Neuchâtel.

Tél. (038) 24 44 24.
IService après-vente soigné.

DÉCOUPEZ

DÉCOUPEZ

V ĵ^ CRÉDIT I
T̂ _ ÉCHANGES I

TOYOTA COUPÉ 1600 ST 1972,
vert métallisé , 36.000 km.

RENAULT R 16 TL 1973, brun mé-
tallisé, 13.000 km.

DYANE 6 1970, bleue, 3000 fr.

MAZDA 616 1972, bleue 16.000 km
avec garantie

CHEVROLET BEL AIR 1962,
grise, 1800 fr.

DYANE 6 1972, beige 

MAZDA 1500 1970, beige 

TOYOTA 1200 BREAK 1973, rouge
8000 km, état de neuf. 

2 CV-6 1974, beige, 25.000 km.

ALFA ROMEO 2000 1972, rouge,
46.000 km 

MEHAR1 1974, rouge, 15.000 km
OPEL KADETT 1200 1973, blan-
che, 21.000 km. '

GS 1220 CLUB 1973, rouge,
25.000 km. Parfait état, avec ga-
rantie. 

SIMCA 1000 1970, blanche, 40.000
km. 

FIAT 124 S 1971, peinture neuve
jaune, 50.000 km.

FORD 20 M TS 1968, peinture
neuve couleur orange. Très soi-
gnée.

MERCEDES 280 S 1970, beige,
boîte automatique. Très soignée.

TOYOTA 2000 1972, bronze,
38.000 km. Parfait état. Avec ga-
rantie.

CONSUL GT COUPÉ 1972, jau-
ne, boîte automatique, 20.000 km.
Parfait état, avec garantie.

OPEL 1900 S 1970, bleu métalli-
sê, 55.000 km.

CONSUL L 1973, vert métallisé,
26.000 km. Parfait état, avec ga-
rantie.

SIMCA 1000, 1969, 60.000 km. ver-
te.

CITROEN AMI 8 CLUB 1971, blan-
che. 40.000 km. Très soignée.

CITROEN DS 23 PALLAS, mode-
le 1973, gris métallisé, intérieur
cuir, boîte mécanique 5 vitesses.

Gratuit: 2 CV neuve
Par tlrago au son Is 20 décembre 1974

s ____> _î Z_«!̂ ^ _̂___Z_ ŵ • tr i

PEUGEOT 504 Tl
Superluxe, gris métallisé, 1973,
62.000 km.

PEUGEOT 504 Tl
automatique, bleue, 1971, 31.000 km

PEUGEOT 304
toit ouvrant, blanche, 1971,
59.000 km.

ALFA ROMEO 1750
berline bleue, 1970, 70.000 km.

Garage du Château
M. Richard
Agence Peugeot - Alfa Romeo
2520 La Neuveville
Tél. (038) 51 21 90.

Beau choix de cartes de visite
à l'imprimerie de ce journal

A vendre

Triumph
GT6
expertisée en
août 1974, 3000 fr .
Tél. 41 17 68,
de 17 à 20 heures.

PEUGEOT 204 6. CV 1968 verte 67.000 km
PEUGEOT 204 GL 6 CV 1969 beige 58.000 km

! PEUGEOT 204 GL 6 CV 1970 bleue 70.000 km
PEUGEOT 204 Break 6 CV 1972 blanche 60.000 km

i PEUGEOT 304 7 CV 1971 blanche 49.000 km
PEUGEOT 304 S 7 CV 1973 blanche 40.000 km
PEUGEOT 304 7 CV 1974 bleue 33.000 km

! PEUGEOT 504 Tl 11 CV 1971 bleue 78.000 km
PEUGEOT 504 11 CV 1973 gris met. 20.000 km

Cabriolet
; VOLVO 144 GL 11 CV 1972 blanche 71.000 km

ALFA 1600 Super 9 CV 1972 beige 43.000 km
FIAT 124 Spécial 7 CV 1969 rouge 42.000 km
FIAT 124 Coupé 8 CV 1971 verte 57.000 km

V LANCIA FULVIA 1,3 S 7 CV 1979 blanche 54.000 km
' SIMCA 1501 S 8 CV 1972 vert met. 55.000 km

MAZDA RX 3 Coupé 11 CV 1972 verte 17.000 km
CITROEN AMI 8 4 CV 1973 beige 27.000 km

Break

Demandez liste complète avec détails et prix
Facilités de paiement - Essais sans engagement,

même à votre domicile

M.+J.-J. SEGESSEMANN & Cie
GARAGE DU LITTORAL

Pierre-à-Mazel 51 - Début route des Falaises
NEUCHATEL - Tél. (038) 25 99 91

Une1300
qui vous
permettra
d'économiser
tout
en roulant
confortablement.
C'est la Peugeot 304
et sa version sportive, la 304 S.

PEUGEOT
La qualité qui vous offre la véri-
table économie.

M. + J.-J.
SEGESSEMANN & Cie

GARAGE DU LITTORAL
Pierre-à-Mazel 51 - Début route des

Falaises - NEUCHATEL
Tél. (038) 25 99 91, (5 lignes).

A vendre

Peugeot 404
année 1968,
100.000 km,
Juan Carcedo,
route de Neuchâtel
13, Saint-Biaise.

Occasion
unique
Ford Capri
1500
1971, verte,
55.000' km
Expertisée, prix
Intéressant.
Garage M BARDO
S.A., Sablons 47,
Neuchâtel.
Tél. (038) 24 18 42 -
2418 44.

.Occasion bas prix,

Mazda 1000
1971, 58.000 km,

A. Currit,
tél. 66 13 55.

Occasion rare,

Fiat 850
Coupé
1970, 77.000 km.
A. Cgrrit
tél. 66 13 55.

On vend

BMW
peinture neuve,
parfait état ,
expertisée,
chaussée neuve,
6400 fr.
Tél. 33 38 86.

Particulier vend,
pour cause de
double emploi,

Fiat 124
55.000 km. Prix
à discuter.
Tél. 47 19 05, après
18 heures.

illlllllllllllllllllllllllllllllllll
A vendre

DAF
expertisée,
57.000 km + 4
pneus neige, bas
prix.
Téléphoner le matin
au 33 41 66.

Illllllllllllllllllllllllllllllllll

Occasions
uniques
Datsun 1200
Coupé
1972, 37.000 km,
jaune.

Peugeot
204
1970, blanche,
65.000 km.
Expertisées, en
excellent état.
Garage M. BARDO
S.A., Sablons 47,
Neuchâtel.
Tél. (038) 24 18 42 -
24 18 44.

•

EVAN0-AUT0S
Extention-ventes neuves occasions
ventes-achats-échanges

LOCATION-VENTES
Conditions spéciales
crédit sans intérêts - grand choix
3 à 15 CV.
Tél. 4511 23—Privé 24 26 93.

ÈÊÉ
Limousine 4
portes, 5 places
très spacieuse
grand coffre

Austin
1800 S
Modèle 1972,
35.000 km.
Expertisée.
Prix : Fr. 5700.—. .
Facilités de
paiement.
Echange.

ff
; A vendre pour
I Fr. 3700.—

Ford v
Cortina
50.01» km.
Expertisée juin 1974.
Parfait état.
Tél. (038) 25 79 14.

; Pour
Peugeot 405

| moteur 50.000 km,
4 pneus clous avec
jantes, batterie neu-
ve, phares neufs.
Voiture en bloc, ou
par pièces détachées.
Tél. (038) 31 32 00.

[f —M —1 * M " I npBHNp HTV S-̂ T * i I w I —B
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L'annonce
reflet vivant
du marché
dans votre
journal

A vendre

VW 1200
modèle 1964, état de
marche.
Tél. 24 34 95.

OCCASIONS
2 CV 4
rouge, 1970

DYANE
rouge, 1970 i
beige, 1970

AUDI 100 LS
1972, Jaune,
50.000 km
A 112
jaune, 1971

GS 1220
Club
bleue, 1974
EXPERTISÉES.
Garage de la Station
2042 Valangin.
Tél. 36 11 30.

A vendre

VW BUS
(plexibus)
révisé, expertisé,
pneus neufs.
Tél. 25 87 07.
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SAMEDI
NEUCHÂTEL

Théâtre: 20 h 30, Les Branquignols de Robert
Dhéry.

Jazz-Club: 21 h. Concert par The Louisiana
Oandies Orchestra.

EXPOSITIONS. - Musée des beaux-arts.
Musée d'art et d'histoire : Léon Perrin.
Musée d'ethnographie: Thaïlande.
Musée cantonal d'archéologie.
Musée d'histoire naturelle: Réserve du

Creux-du-Van et gorges de l'Areuse.
Galerie des Amis des arts: C. Jelenkiewicz,

B. Sandoz et A. Gherberra.
Salle de la Cité universitaire : Architecture

multicoque. D. Grataloup.
Galerie Dietesheim: Gérard de Palézieux,

gravures et lavis.
Collège de la Promenade : Le livre français

pour la jeunesse.
Centre culturel neuchâtelois : monotypes de

D. Grataloup.
Lyceum-club: poupées anciennes.
Centre des loisirs : 5 artistes neuchâtelois.
Galerie Média : Art concret hollandais.
Galerie Contact : Alice et Lucien, peintures

paysannes et cuir.
Galerie Karine: Goliash-Jungo.
TOURISME. - Bureau officiel de rensei-

gnements : place Numa-Droz 1, tél. 25 42 42.

CINÉMAS. - Studio : 14 h 30 et 20 h 30. Les
émigrants. 16 ans. 17 h 30, Gli spezialisti.
16 ans.

Bio: 14 h, Tintin et le temple du soleil. Enfants
admis. 16 h et 23 h 15, Rapport sur la nuit de
noces. 20 ans. 18 h, Dai nemici mi guardo
loi 16 ans. 20 h 45, général Idi Amin Dada.
16 ans.

Apollo: 15 h et 20 h 30, Les seins de glace.
16 ans. 17 h 30, Spasmo. 20 ans.

Palace : 15 h et 20 h 30, Quartier des femmes.
18 ans.

Arcades: 15 h et 20 h 30, L'exorciste. 18 ans.
17 h 15, Le mécano de la générale. Enfants

admis.
Rex : 15 h, 17 h 30 et 20 h 45, Les violons du bal.
DANSE ET ATTRACTIONS (jusqu'à 4 h)

L'ABC, L'Escale, La Rotonde.
DANCINGS (jusqu'à 2 h)

Le Corsaire, Spot bar, Big Ben bar, Red club,
La Prairie, Bar du Dauphin, Bar du Vieux
Vapeur.

Pharmacie d'office : F. Tripet, Seyon. La
période de service commence à 8 h. La
pharmacie de service est ouverte jusqu'à 23 h.

De 23 h à 8 h le poste de police (25 10 17)
indique le pharmacien à disposition en cas
d'urgence.

Service d'urgence des pharmacies : région
Boudry - la Côte, M. W. Gauchat, Peseux,
tél. 31 1131.

AUVERNIER
Galerie Numaga I: Denise VoTta. Lausanne,

gravures et peintures
Galerie Numaga II: Statuaire de la Nouvelle-

Calédonie.
•¦ ' BEVAIX

Galène Pro Arte: Peintures françaises des
XVIII* et XIXe siècles.

COLOMBIER
Cinéma Lux : 14 h 30, Le pont de la rivièreKwai.

20 h 15, La piscine.
LE LANDERON

Cinéma du Château : 20 h 30, Police Connec-
tion 373.

Galerie de l'Escarbot : Accrochage, rétrospec-
tive d'expositions.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 14 h 30 et 20 h 30, La fureur

de vaincre. 17 h 30, I vendicatori dell'Ave
Maria.

HAUTERIVE
Centre-Art: Bernard Moser, peintures.
Galerie 2016 : Lubomir Stepan, Tchèque, boîtes

à objets, dessins.

DIMANCHE
NEUCHÂTEL

Collégiale: 16 h 30, Concert par
_ MM. Ducommun et Zighera.

EXPOSITIONS. - Musée des beaux-arts.
Musée d'art et d'histoire : Léon Perrin.
Musée d'ethnographie : Thaïlande.
Musée cantonal d'archéologie.
Musée d'histoire naturelle : Réserve du

Creux-du-Van et gorges de l'Areuse.
Galerie des Amis des arts: C. Jelenkiewicz,

B. Sandoz et A. Gherberra.
Salle de la Cité universitaire : Architecture

multicoque. D. Grataloup.
Collège de la Promenade : Le livre français

pour la jeunesse.
Galerie Dietesheim: Gérard de Palézieux,

gravures et lavis.
Lyceum-club: poupées anciennes.
Centre des loisirs : 5 artistes neuchâtelois.
Galerie Karine : Goliasch-Jungo.
Galerie Contact : Alice et Lucien, peintures

paysannes et cuir.
TOURISME. — Bureau officiel de rensei-

gnements : place Numa-Droz 1, tél. 25 42 42.
CINÉMAS. - Studio: 14 h 30 et 20 h 30, Les

émigrants,' 16 ans. 17 h 30, Gli spezialisti.
16 ans. ' *

Bio: 14 h, Tintin et le temple du soleil. Enfants
admis. 16 h, Rapport sur la nuit de noces.
20 ans. 18 h, Dai nemici mi guardo io! 16 ans.
20 h 45, général Idi Amin Dada. 16 ans. 2™
semaine.

Apollo: 15 h et 20 h 30, Les seins de glace.
16 ans. 17 h 30, Spasmo. 20 ans.

Palace : 15 h et 20 h 30, Quartier des femmes.
18 ans.

Arcades: 15 h et 20 h 30, L'exorciste. 18 ans.
17 h 15, Le mécano de la générale. Enfants

admis.
Rex : 15 h, 17 h 30 et 20 h 45, Les violons du bal.
DANSE ET ATTRACTIONS (jusqu'à 4 h)

L'ABC, L'Escale, La Rotonde.
DANCINGS (jusqu'à 2 h)

Le Corsaire, Spot bar, Big Ben bar, Red club,
La Prairie, Bar du Dauphin, Bar du Vieux
Vapeur.

Pharmacie d'office: F. Tripet, Seyon. La
période de service commence à 8 h. La
pharmacie de service est ouverte jusqu'à 23 h.
De 23 h à 8 h le poste de police (25 10 17)
indique le pharmacien à disposition en cas
d'urgence ainsi que le médecin et le dentiste
de service.

Service d'urgence des pharmacies : région
Boudry - la Côte, M. W. Gauchat, Peseux,
tél. ?i 11 31. AUVERNIER

Galerie Numaga I : Denise Voïta, Lausanne,
gravures et peintures.

Galerie Numaga II : Statuaire de la Nouvelle-
Calédonie. BEVAIX

Galerie Pro Arte: Peintures françaises des
XVIII0 et XIXe siècles.

COLOMBIER
Cinéma Lux : 20 h 15, Le pont de la rivière Kwaï.

LE LANDERON
Cinéma du Château: 20 h 30, Police Connec-

tion 373.
Galerie de l'Escarbot : Accrochage, plusieurs

artistes. PESEUX
Cinéma de la Côte: 17 h 30,1 vendicatori dell'

Ave Maria. 20 h 30, Orange mécanique.
HAUTERIVE

Centre-Art : Bernard Moser, peintures.
Galerie 2016: Lubomir Stepan, Tchèque,boites

à objets, dessins.

JOSEPHINE DE BÈAUHARNAIS

VIE CONJUGALE

Les tout premiers jours qui suivent son mariage sont féeriques
pour Rose. Elle passe des heures entières à ouvrir et fermer les
écrins contenant les bijoux mis à sa disposition. Elle essaie les
colliers et les bagues pour le seul plaisir de les voir étinceler à
son cou et à ses doigts. Elle pend des perles à ses oreilles et
s'amuse à les voir danser à chaque mouvement de tête. Elle ne
se lasse pas, non plus, d'entendre les domestiques l'appeler
respectueusement «madame la vicomtesse».

Cela ne la distrait qu'un temps. Elle demande alors à sa tante de
lui faire visiter Paris, d'aller avec elle chez les marchandes de
modes. Mais la ville lui semble triste et glaciale. Elle préfère
encore l'ennui des longues journées à l'hôtel de Beauharnais.
La pauvre jeune femme se rend vite à l'évidence: son mari n'a
nulle intention de s'encombrer d'elle dans le monde. Il sort
beaucoup et ne rentre souvent que fort tard dans la nuit. Elle
l'accueille alors avec tendresse et empressement.

Lundi : Naissance d'Eugène

RÉSUMÉ: A 16 ans, le 13 décembre 1779, Rose Tascher de la
Pagerie épouse le jeune vicomte Alexandre de Beauharnais.

Car elle a la sotte idée d'être amoureuse de son époux... Ce
sentiment encombrant, qu'elle n'a même pas le bon goût de
dissimuler, agace Alexandre, Il trouve sa femme stupide et
inculte. «Profitez donc de vos journées pour vous meubler
l'esprit!» lui dit-il en lui recommandant la lecture de Jean-
Jacques Rousseau. Pour lui faire plaisir, elle fait mine de s'y
adonner avec délices. Mais elle ne tarde pas à bâiller d'ennui et,
bien vite, le livre lui tombe des mains.

Au bout de quatre mois, le jeune vicomte est déjà las de la vie
conjugale. Il annonce à Rose qu'il va devoir s'absenter quelques
semaines. «Ciel l s'alarme-t-elle. Vous rejoignez votre
régiment? » - « Non point ! Je vais faire un petit séjour chez mes
cousins de La Rochefoucauld en leur château de la Roche-
Guyon.» «Ne m'emmènerez-vous pas?» mendie-t-elle, les
yeux suppliants. «Ma chère, répond-il, vous avez tout à
apprendre des usages du monde et de son bel esprit! Là-bas,
vous me feriez honte! »

Plaidoyer pour un amour
NOTR E FE UILLETON

par Michelle Cambards

ÉDITIONS JULES TALLAND1ER

CHAPITRE PREMIER
Le front collé contre la vitre , Christine Berthet regardait la

pluie noyer le port de Rouen. Le long des quais et là-bas, rive
droite, des lumières surg issaient , trouant le manteau de brume
qui enveloppait la ville.

Ce spectacle familier n 'occupait nullement l'attention de la
jeune fille. Trop de problèmes, de questions demeurées sans
réponses accaparaient son esprit.

Et , soudain , elle eut peur. Peur d'avoir des épaules trop
frag iles pour porter demain , devant le tribunal , cette robe
d'avocate qui était , mal gré tout , la plus grande fierté de son
existence. Et pourtant ! N'était-ce pas uni quement grâce à son
travail et à son mérite personnel qu 'elle avait chèrement payé
le droit de la revêtir?

Oui ! Demain , elle allait plaider sa première affaire. Une
affaire perdue , une cause désespérée. Mais la plupart de ses
jeunes confrères l'enviaient d'avoir été commise d'office dans
un procès qui défrayait toutes les chroni ques de Rouen.

D'un geste las , Christine tira devant la fenêtre un rideau
effrang é et déteint , puis se diri gea vers la table sur laquelle
étaient éparp illées les feuilles d'un dossier: le dossier Varen-
nes.

Une fois de plus, la jeune avocate se demanda pourquoi
Michel Varennes , fils de Me René Varennes , notaire , dont

l'étude était la plus importante de la ville , n 'avait pas choisi
lui-même un défenseur parmi les meilleurs plaideurs de
Rouen , ainsi que ses moyens et ses relations le lui permet-
taient.

Les deux coudes appuyés sur la table de bois blanc qui lui
servait de bureau , le menton calé dans le creux de ses mains ,
Christine ferma les yeux pour mieux se concentrer.

En premier lieu , il lui fallait définir Michel Varennes , cerner
ce personnage dont elle n'avait que de fugaces impressions,
tour à tour favorables et défavorables.

Certes, le dossier de l'instruction renfermait contre le jeune
homme des preuves accablantes, les faits eux-mêmes démon-
traient sa culpabilité , et son attitude tendait à supprimer toute
circonstance atténuante.

Etrange attitude , en vérité , qui avait produit sur Christine
une sensation déconcertante , troublante , dont elle n 'était
jamais parvenue à se débarrasser.

Aujourd'hui encore, en évoquant sa première entrevue avec
Michel Varennes , la jeune avocate était toujours aussi
désorientée.

Une fois de plus , elle se revit , entrant , fière et émue , dans la
prison Bonne-Nouvelle , un après-midi de septembre.

... Tandis qu 'elle se pliait aux formalités d'usage, elle fut
d'abord frappée par cette odeur de soupe aigre et froide , odeur
qui , selon les avocats chevronnés , est commune à toutes les
prisons.

Les contrôles vite expédiés, un gardien lui fit longer un
couloir , traverser une cour et pénétrer dans le bâtiment où se
trouvaient les cellules du parloir. Le gardien ouvrit la porte de
l' une d'elles en prononçant avec un fort accent corse 1:
- Installez-vous , maître. Le prévenu vous sera amené dans

quel ques instants.
Puis , devinant sans doute qu 'elle n 'était pas une habituée de

ce genre d'endroit , il lui expli qua qu 'elle devrait sonner
lorsqu 'elle en aurait terminé avec son client.

- Le bouton est la , près de la porte , conclut-il avant de la
laisser seule.

Un simple coup d'oeil avait suffi à la jeune fille pour consta-
ter que la cellule ne contenait rien d'autre qu 'une table et deux
chaises. Trop soucieuse de bien se comporter devant son
client , elle ne fut pas effleurée par la curiosité de déchiffrer les
inscriptions gravées sur les murs et, sortant de sa serviette le
dossier qu 'elle avait recopié chez le juge d'instruction , elle
s'installa devant la table , sur la chaise qui faisait face à la porte.

Les minutes qui s'écoulèrent alors lui parurent effroya-
blement longues. Enfi n , des bruits de clés et de verrous reten-
tirent à son oreille. Elle se contraignit à garder les yeux fixés
sur ses papiers, tandis que la voix corse annonçait.
- Voici votre client , maître. >
Lentement , elle releva la tête et vit un grand garçon blond ,

aux yeux bleus, âgé de trente ans à peine. Il était adossé à la
porte que le gardien venait de refermer. Il n'y avait aucune
gêne dans son attitude , mais plutôt une sorte d'insolence qui
agaça Christine.
- Monsieur Varennes, je suis maire Berthet , chargée de

votre défense. Asseyez-vous, je vous prie.
Michel Varennes esquissa un sourire et prit place sur la

chaise vis-à-vis de la jeune fille.
- J'espère que vous avez quelques cigarettes à m'offrir?

demanda-t-il avec désinvolture. Dans les films et les romans
policiers , l'avocat en apporte toujours au prévenu.

Se moquait-il d'elle ou était-il réellement démuni de tabac?
Christine pencha pour la première solution , mais elle fit
semblant d'entrer dans le jeu ct lui tendit son paquet de
gauloises avec son bri quet.
- Merci , dit-il seulement.
Sans se presser , il alluma une cigarette et lança , toujours sur

le même ton :
- Je présume que vous êtes stagiaire et que mon affaire est

une des premières , sinon la première que vous allez plaider.

Ses yeux se posèrent rapidement sur le paquet de gauloises,
puis sur les mains de la jeune fille. C'était de longues mains,
très expressives et , bien qu'elles fussent nettes et soignées, on
remarquait vite qu 'elles n'avaient pas seulement exercé des
travaux de plume.
- Vous êtes sans aucun doute pauvre , enchaîna-t-il. Mon

procès va vous donner une certaine notoriété. Dommage qu'il
soit perd u d'avance. Et puis, je vous trouve bien jeune pour
plaider une pareille affaire .
- Je vous ferai remarquer, monsieur, que si vous avez

comme défenseur une jeune stagiaire, pauvre de surcroît et
dont la première plaidoirie sera en votre faveur, c'est parce
que vous avez demandé que l'on vous désigne un avocat
d'office. Vous êtes riche, rien ne vous empêchait de vous
assurer l'assistance d'un grand nom du barreau.

Christine avait parlé avec dignité , sans perdre son sang-
froid , bien qu'elle eût volontiers, à cet instant, changé son rôle
de défenseur contre celui d'accusateur. Et peut-être eût-elle
plus vertement rivé son clou à ce Michel Varennes qu'elle
considérait comme un fils à papa , soupçonné par-dessus le
marché d'avoir volé plusieurs millions , si celui-ci n 'avait alors
brusquement changé d'expression.
- Excusez-moi, prononça-t-il, le visage soudain crispé.

Depuis quatre mois que je suis enfermé ici , j'ai perdu toutes
mes illusions sur le genre humain. Vous êtes probablement
quel qu 'un de très bien, mademoiselle Berthet , mais il se
trouve que je ne ferai rien pour vous aider. J'ai accepté un
avocat d'office parce que je ne veux pas me défendre. Ce n'est
pas moi qui vous ai choisie , c'est la loi qui vous impose.
Tenons-nous-en là...

Etait-ce le désespoir qu'elle avait découvert dans les yeux de
Varennes ou bien le feu sacré pour sa vocation d'avocate qui
l'avait , à ce moment , déterminée à défendre coûte que coûte
ce client récalcitrant? Aujourd'hui encore , elle n 'en savait
rien. (A suivre)

SAMEDI
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

6 h, 7 h, 8 h, 9 h, 10 h, 11 h, 12 h, 12.30,
14 h, 15 h, 16 h, 18 h, 19 h, 22.30. 23.55,
0.55, informations. 6 h, bonjour à tous,
miroir-première. 7 h, le journal du matin. 8.05,
revue de la presse romande. 8.15, radio-
évasion. 10.30, la Suisse à la rencontre de
l'Europe. 11.05, le kiosque à musique. 12 h, le
journal de midi, midi-mystère ; les aventures de
Clarence. 12.25, communiqués, météo. 12.30,
miroir-midi. 13 h, demain-dimanche. 14.05,
musique sans frontières. 15.05, week-end show.

16.30, l'heure musicale, l'Orchestre de la
Suisse romande, direction Bruno Amaducci.
18 h, le journal du soir. 18.05, le micro dans la
vie. 19 h, le miroir du monde. 20 h. Chez Gilles.
20.25, Masques et musique. 21.10, l'Age
ingrat, nouvelle de J. Chamorel. 21.55, métier
pour rire. 22.40, entrez dans la danse. 24 h,
dancing non-stop. 0.55, miroir-dernière. 1 h,
hymne national.

SECOND PROGRAMME

8 h, informations et revue de la presse
romande. 8.15, let this be a lesson to you. 8.30,
le matin des musiciens. 9.30, le magazine de la
semaine. 10.30, le folklore à travers le monde,
l'Amérique du Nord (2). 11 h, ces capitales qui
ont fait le monde, Venise (fin). 11.30, images.
12 h. Midi-musique. 13.10, bulletin d'informa-

tions musicales. 13.30, petit concert pour les
Jeunesses musicales. 14 h, promenade
musicale, carnet de notes. 15.30, métamor-
phoses en musique. 16 h, per i lavoratori italiani
in Svizzera. 16.30, correo espanol. 17 h, la
chasse aux papillons (fin). 17.30, rendez-vous
du jazz. 18.30, rhythm'n pop. 19 h, optique de la
chanson. 20 h, informations. 20.10, les
beaux-arts. 20.29, loterie suisse à numéros.
20.30, encyclopédie lyrique, Mireille (lj, opéra
de Frédéric Mistral, musique de Charles Gounod.
21 h, 29"" Festival de musique Montreux-Vevey
1974, concert par le Wiener Kammerorchester.
22.30, harmonies du soir. 23 h, hymne national.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6 h, 7 h. 8 h, 10 h, 11 h, 12.30,16 h, 18 h,

22.15, 23.25, informations. 6.05, mélodies
légères. 7.10, mosaïque touristique. 10.55,
échecs à la radio. 11.05, de mélodie en mélodie.
11.30, fanfare. 12 h, homme et travail. 12.40,
ou bien quoi. 14 h, politique intérieure. 14.30,
jazz. 15.05, chant choral. 15.30, musique
champêtre.

16.05, magazine musical. 18.20, revue du
sport. 19 h, cloches, communiqués. 19.15,
actualités. 19.45, rétrospective sur la semaine
politique en Suisse et dans le monde. 20 h,
théâtre. 21.30, mélodies du soir. 22.25, le
nouveau sound. 23.30, bal de minuit.

DIMANCHE
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h, 8 h, 11 h, 12 h, 12.30, 14 h, 16 h,
17 h, 18 h, 19 h, 22.30, 23.55, informations.
7 h, bonjour à tous, miroir-première. 7.10,
sonnez les matines. 8 h, le journal du matin.
8.15, concert matinal. 8.45, rtiesse. 10 h, culte
protestant. 11.05, M.V. 12 h, le journal de midi,
les pages vertes dominicales. 12.25, commu-
niqués, météo. 12.30, miroir-midi. 12.45, le
disque préféré de l'auditeur. 14.05, de la mer
Noire à la Méditerranée. 14.35, le chef vous
propose.

15 h, auditeurs à vos marques. 18 h, le
journal du soir. 18.05, l'Eglise aujourd'hui.
18.20, dimanche soir. 19 h, le miroir du monde.
20 h, fête comme chez vous. 20.30, CRPLF,
Grand, prix Paul Gilson 74. 22.40, marchands
d'images. 23.30, la musique contemporaine en
Suisse. 23.55, miroir-dernière. 24 h, hymne
national.

SECOND PROGRAMME
8 h, rêveries aux quatre vents. 9 h, informa-

tions. 11 h, concert dominical. 12 h, midi-
musique. 14 h. L'ami Constant (1), roman de A.
Masson. 15 h, la joie de jouer et de chanter.
15.30, portrait. 16.10, échos et rencontres.
16.30, les secrets du clavier. 17 h, à la gloire de
l'orgue. 17.30, la vie. 18.30, jeunes artistes.
19 h, compositeurs suisses. 20 h, informations.
20.10, les chemins de l'opéra, Lo Frate'nnamo-
rato, musique de G. Pergolesi. 21 h, visages de
la musique. 21.30, les beaux enregistrements.
22.30, à l'écoute du temps présent. 23 h,
hymne national.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
7 h, 8 h, 10 h, 12.30, 17 h, 19.15, 22.15,

23.25, informations. 7.05, Symphonie No 2,
C.P.E. Bach ; Sonate No 2 pour trompette et
orgue, Gabriel! ; Adagio cantabile, M. Haydn ; Les
Indes galantes. Rameau. 8.05, musique légère.
11 h, vitrine 74. 11.30, concert-promenade.
12.45, pages du répertoire de l'opéra et du
concert, Auber, Lortzing, Smetana, Gœtz,
Glazounov, Tchaïkovski. 14 h, musique
champêtre. 14.40, fanfare. 15 h, les dialectes
souabes.

15.30, sport et musique. 17.30, musique
divertissante. 19 h, sport. 19.25. concert du
dimanche soir. 20.30, l'apprentissage. 21.30,
roulette musicale. 22.20, entre le jour et le rêve.

RADIOCULTES PU DIMANCHE
ÉGLISE ÉVANGÉLIQUE RÉFORMÉE

Terreaux : 8 h, culte matinal, M. Th. Wettach.
Collégiale : 10 h, M. J.-L. Leuba (garderie

d'enfants) ; 9 h, culte de jeunesse au Temp le
du bas; 10 h, culte des enfants.

Temple du bas : 10 h 15, M. J.-S. Javet (garde-
rie d'enfants); 9 h, culte de jeunesse; 10 h,
culte des enfants.

Ermitage: 10 h 15, M. Th. Wettach ; 9 h, culte
des enfants; 9 h, culte de jeunesse.

Maladière : 9 h 45, M. E. Hotz ; culte des famil-
les (garderie d'enfants).

Valangines : 10 h, M. A. Gygax, sainte cène;
9 h, culte des enfants ; 9 h, culte de jeunesse.

Cadolles : 10 h, M. J. Bovet.
Collégiale: 19 h. Gospel evening.
Culte en semaine: jeud i de 19 h 30 à 20 h aux

Terreaux.
Recueillement quotidien: à 10 h, au Temple

du bas.
La Coudre : 10 h, culte avec cène,

M. J.-L. L'Eplattenier; 10 h, culte de
jeunesse; 10 h, école du dimanche; 20 h. culte
du soir.

Les Charmettes : 9 h, culte de jeunesse; 10 h,
culte; 20 h, sainte cène.

Serrières: culte de jeunesse, jeudi 18 h 15. 10 h,
culte, M. J.-R. Laederach; 10 h, culte de
l'enfance, Serrières (Maison Farel) ; Vauseyon
(collège). Vendredi, 16 h 30, au temple.

DEUTSCHSPRACHIGE
REFORMIERTE KIRCHGEMEINDE

Temple du bas : 9 h, Pfarrer M. Hauser.

VIGNOBLE ET VAL-DE-TRAVERS
Peseux : 8 h 45.
Cressier: 10 h.

ÉGLISE CATHOLIQUE ROMAINE
Eglise Notre-Dame: samedi, 18 h 15 ; diman-

che à 9 h 30, 11 h et 18 h 15.
Chapelle de la Providence : dimanche 7 h et

8 h (premier et troisième du mois : en italien.)
Eglise Saint-Nicolas, Vauseyon: samedi

18 h 15. Dimanche, 8 h et 10 h.
Eglise Saint-Marc, Serrières : samedi 18 h 15.

Dimanche 9 h et 11 h.
(Noël, Pâques, Saint-Marc 25 avril, Fête du
Saint-Sacrement, première communion,
dimanche 10 h 30).

Eglise Saint-Norbert, la Coudre : samedi
18 h 15. Dimanche 9 h et 11 h.

Hôpital des Cadolles : dimanche 8 h 30.
Mission italienne : Chapelle des Frères,

dimanche 10 h 45.
Mission espagnole: Eglise Notre-Dame,

dimanche 16 h.

ÉGLISE CATHOLIQUE CHRÉTIENNE
Eglise Saint-Jean-Baptiste, rue Emer-de-

Vattel : 18 h 30. messe.

Eglise évangélique libre, Neuchâtel: 9 h 30,
culte avec sainte cène, M. R. Chérix ; 20 h, en
alliance évangélique avec le pasteur Chabloz
et le D'Gold-Aubert de Genève : « l'occultisme,
puissance redoutable» . Mercredi : 20 h,
étude biblique sur l'Apocalypse et réunion de
prière.

Colombier: 9 h 45, culte, M. W. Wild.
Evangelische Stadtmission, Neuchâtel,

avenue J.-J.-Rousseau6: 20 h 15, Gottes-
dienst; Dienstag und Donnerstag: Jugenda-
bende; Donnerstag, 15 h: Bibelstunde;
Freitag : Bibel- und Gebetskreis.

Evangelische-methodistische Kirche,
9 h, Gebet ; 9 h 15, Predigt und Kinderhort ;
17 h, Bildbericht aus Israël v. Hrn. Leuenber-
ger, anschliessend Tee.

Première Eglise du Christ Scientiste, fbg de
l'Hôpital 20 : 9 h 30, culte en français et école
du dimanche; culte en anglais à 10 h 45, le
deuxième dimanche du mois.

Eglise néo-apostolique, rue Gabriel-Lory 1 :
9 h 30 et 20 h, services divins ; mercredi : 20 h,
service divin.

Assemblée de Dieu, Chapelle de l'Espoir, Evole
59: 9 h 30, culte; 20 h, évangélisation.

Armée du Salut, Ecluse 18: samedi, de 14h à
17 h, réunion de prières; dimanche: 9 h 15,
prière ; 9 h 45, culte et réunion pour enfants ;
20 h, film «Son pays».

Témoins de Jéhovah, Parcs 12: études bibli-
ques et conférences ; samedi 17 h, en français;
19 h 30, en allemand; dimanche 15 h 30, en
italien.

Action biblique, fbg de l'Hôpital 28: 20 h.
M. D. Subri.

Eglise de Jésus-Christ des Saints des
Derniers Jours, fbg de l'Hôpital 19: 9 h 45,
école du dimanche; 17 h, sainte cène.

Eglise apostolique, chapelle de l'Orangerie,
rue de l'Orangerie 1 : dimanche, culte à 9 h 30
et mercredi à 20 h, réunion de prière.

Eglise évangélique de Peseux, rue du Lac:
9 h 30, culte ; lundi 20 h 15, évangélisation ;
jeudi 20 h, prière.

DISTRICT DE NEUCHATEL
Le Landeron : samedi, messe dominicale à 18 h.

Dimanche: à la chapelle, messe à 7 h; à
l'église, messe à 9 h 45.

Paroisse réformée : 9 h 45, culte.

Cressier: Eglise catholique, samedi à 18 h 15,
messe. Dimanche à 7 h 30 et 9 h 30, messes.
Eglise réformée, 9 h, culte.

Lignières : Paroisse réformée, 10 h 15.
Paroisse catholique: messe à 17 h.

Enges: Paroisse réformée, 20 h, culte.

Saint-Biaise : Paroisse réformée, 10 h, culte.
Eglise catholique romaine : messe dominicale
anticipée samedi à 18 h 30. Dimanche : 7 h 30,
messe basse; 9 h 30, messe chantée ; 11 h,
messe basse avec sermon en langue étran-
gère.

Journée excellente et bien remplie si vous
vous abstenez d'entreprendre des travaux
auxquels vous n'êtes pas habitués. Soirée
placée sous le signe de la fantaisie.

NAISSANCES : Les enfants de ce jour
seront organisateurs, paisibles.

BÉLIER (2 1-3 au 19-4)
Santé: Gargarismes et inhalations vous
feront du bien. Amour: Soyez plus souple.
Affaires : On vous fera des propositions
valables.

TAUREAU (20-4 au 20-5)
Santé: Méfiez-vous du surmenage.
Amour: Ne montrez pas votre antipathie
à des amis. Affaires : Ne faites pas de
dépense inconsidérée.

GÉMEAUX (2 1-Sau 21-6)
Santé: Consommez des produits diété-
tiques. Amour: N'hésitez pas à vous
confier à des amis. Affaires : La franchise
est conseillée avec vos collègues.

CANCER (22-6 au 22-7)
Santé: Voyez votre dentiste au plus vite.
Amour: Ne laissez pas le silence s'instal-
ler. Affaires : Sachez diriger vos activités,
le succès viendra.

LION (23-7 au 23-8)
Santé: Votre santé est tributaire de votre
moral. Amour: Soyez comprehonsif et
diplomate. Affaires : Efforcez-vous d'être
ponctuel à votre travail.

VIERGE (24-8 au 23-9)
Santé : Evitez de contaminer votre

entourage. Amour: L'être aimé forcera
votre admiration. Affaires : Ne relâchez
pas vos efforts.

BALANCE (24-9 au 23-10)
Santé : Prenez le temps de mastiquer vos
aliments. Amour: Evitez les discussions
d'intérêt. Affaires: Vous manquez
d'assurance.

SCORPION (24-10 au 22- 11)
Santé: Troubles de l'appendice à crain-
dre. Amour: Montrez-vous plus conci-
liant. Affaires : Accomplissez votre travail
en temps voulu.

SAGITTAIRE (23-11 au 21-12)
Santé: La fatigue peut agir sur votre
moral. Amour: Montrez-vous généreux.
Affaires : Votre optique n'est pas forcé-
ment la bonne.

CAPRICORNE (22- 12 au 19- 1)
Santé : Essayez de vous coucher plus tôt.
Amour: Des suggestions amicales vous
seront faites. Affaires: Tirez le meilleur
avantage de vos aptitudes.

VERSEAU (20- 1 au 18-2)
Santé : N'oubliez pas de prendre vos
médicaments. Amour: Des concessions
amélioreront l'atmosphère familiale.
Affaires: Soyez plus ordonné et métho-
dique.

POISSONS (19-2 au 20-3)
Santé : Modérez votre appétit. Amour:
Ne jouez pas avec les sentiments de l'être
cher. Affaires : Vos suggestions seraient
mal accueillies.

HOROSCOPE

POUR MADAiFl
Qu'en pensez-vous?
Une robe pour le grand couturier Pierre
Cardin c'est : 25 % de tissu, 30 % de façon,
22 % de frais généraux... et 23 % de rêve !

A méditer
La colère est comme une meule de moulin
qui broie en un instant tout le bon
fonctionnement de notre âme.

SAINTE-BEUVE

r1.1.1.1.. ... " ¦  ¦'¦¦ 
. . . . - .- . . .

HORIZONTALEMENT
1. Plante ornementale. ?.. Se dispers. - Lettre

doublée. 3. Maison de campagne. - Divinité. -
Bien marqué. 4. On lui accorde trop d'intérêt. 5.
Sa ns effets. - Sigle d'un vaste Etat. - Linguales. 6.

Pour mettre noir sur blanc - Faire preuve de
caractère. 7. Titre moyenâgeux. - Elément d'un
trousseau. 8. Possessif. - Produits onctueux. 9.
Etres fabuleux participant à deux espèces. 10.
Sous la protection de la police.- Il dore les épis.

VERTICALEMENT
1. Où sont mêlés garçons et filles. - Adverbe. 2.

Roi de Juda. - Le nœud en fait partie. 3. Sorti. -
S'ajoutent à la ceinture en temps de disette. 4.
Note. - Un peu piquée. - S'échange entre
copains. 5. D'une région du nord de l'Italie. -
Géant de la route. 6. Repères côtiers pour le
marin. - Un peu verte. 7. Deux cantons. -
Dégager de ses combinaisons. 8. Dans une
défense. - Quittée adroitement. 9. Qui ne bouge
pied ni patte. - Premier témoin d'un lever quoti-
dien. 10. Enfouis.

Solution du N° 75
HORIZONTALEMENT: 1. Enseignant. 2.

Assainie. 3. Coût. - Ré.- En. 4. Lit. - Déçu. 5. Isère.
- Etai. 6. Ni. - Ana. - Ino. 7. Lentillon. 8. Eloi. -
Dieu. 9. Londres. - Ru. 10. Un. - Ecrasés.

VERTICALEMENT: 1. Enclin. - Elu. 2. Oisil-
lon. 3. Saute.-Eon. 4. Est.-Ranidé. 5.1s.-Dent.-
RC 6. Gare.- Aider. 7. Nièce.- Lisa. 8. An.- Utile.
9. Nie. - Anoure. 10. Tension. - Us.

MOTS I CROISES
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Samedi-dimanche 
15 h-17 h 30 H

llliWIIÉMPIIIHilUlIim HHBHi 2me SEMAINE _ re vision £
V\ MARIE-JOSÉ NAT - JEAN-LOUIS TRINTIGNANT yfj g[j^p SUCCÈS r\\ LES VIOLONS DU BAL m F,ïsr g

. R MICHEL DRACH U,
|J GRAND PRIX D'INTERPRÉTATION FÉMININE AU FESTIVAL DE CANNES J1974 ¦_¦ Admis dès 12 an» en matinée Ê

Samedi 50 novembre, à Cortaillod
dans 5 restaurants

40 jambons - 3 jours à Budapest
Organisation : CEP Cortaillod

ï i 1 i
Jean Comte f
deRoffignac i

î résidant au Château

I
Chcsnel consacre le —^ Jj

meilleur de son temps §Ê§ %
I à  

l'un des rares EX "1
grands cognacs digne f ^ &  JS

i de ce nom: ar**\ 1

COGNAC wBtBK)
La Fine Champagne feëv^ - - JV.S.O.P. ^yv-^

_48.002.743 —-
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DÉTECTIVE PRIVÉ AU TORISÉ
Tél. (021) 22 41 22 RAOUL DUPORT 5, rue de Marterey

Tél. (021) 22 41 67 1005 Lausanne

I Tél. 25 56 66 Jgl ÉW Ju A Wk V Ëfl Tél. 25 56 66 Sfâ
fl UN GRAND FILM D'ATMOSPHÈRE ! UN FILM QUI DÉVOILE LES |P$
I MŒURS « TRÈS SPÉCIALES » DES PÉNITENCIERS FÉMININS. K|&

I QUARTIER DES FEMMES fl
HESÉ UN FILM TROUBLANT $jM4

wxiy Tous les soirs 20 h 30 samedi, dimanche mercredi à 15 h fs ll
gjjgpji!! Parlé français f
î ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ! 18 ANS > P l ̂ f̂'ST''̂ fp-
iî ^r̂ wM^̂^ î ^̂^ 1 COULEURS 6* . ' SS iV IS l 

|
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_ _Fil _{f il >J ¦_ »! TOtUS LES SOIRS 20 H 30 18 ANS ¦
JfiB?__PB SAMEDI - DIMANCHE-LUNDI - MERCRED115 H ¦

Q______-tiM-_-_- TOUTES FAVEURS SUSPENDUES *

Le film d'épouvante qui fait courir le monde entier I r*

L'EXORCISTE I
RÉALISÉ PAR WILLIAM FRIEDKIN "

AVEC LINDA BLAIR ET JASON MILLER ¦

DÉCONSEILLÉ AUX PERSONNES IMPRESSIONNABLES ¦

-PERSONNE NE SERA ADMIS DANS LA SALLE APRÈS LE DÉBUT Z
' 

ïww- ¦¦¦ , DU FILM, . .. .̂  ¦.,.:,, »
RÉSERVATION I LOGES ET BALCONS SEULEMENT. *

LES BILLETS RÉSERVÉS DOIVENT ÊTRE RETIRÉS AVANT 20 h 15 m

CT?T TTPTTfW SAMEDI - DIMANCHE 17 H15 j""
OrjJUJIi Vj 11U11 , ENFANTS ADMIS m

LE MÉCANO DE LA GENERALE =
i Un classique du cinéma comique aveo

BUSTER KEATON £
Version sonorisée. Sous-titrée français-allemand ¦

MO|Hm'IBB__B______ -------___________ _i ¦
-Kl.il] »JL*__i TOUS LES SOIRS 20 H 30 16 ANS ¦

|H!SE tïïïf _B SAMEDI - DIMANCHE 14 H 45 "
¦Bït_______-_-l MERCREDI 15 H ^

UN FILM FASCINANT, UNE FRESQUE GRANDIOSE, Z
UN NOUVEAU CHEF-D'ŒUVRE DE L'ÉCOLE SUÉDOISE. ¦

LES ÉMIGRANTS
DE JAN TROELL "

Ingmar Bergman a dit : « Cette épopée d'émigration, par endroits, me m
coupe le souffle, et pourtant, Je suis un metteur en scène professionnel I » ¦

QT7T FATTON DE LUNm A VENDRED1 18 h 45 ¦

BUSTER KEATON J
DANS ¦

LE MÉCANO DE LA GÉNÉRALE »
Version sonorisée. Titres français-allemand. Enfants admis. ¦

tiiiiiiiiiiii niiiiiiiiiiiiiiimni

|BVV4PPVH CHAQUE 15 h et 20 h 30 Faveurs suspendues
_T*-»W JOUR 2me SEMAINE 16 an8

Alain Mireille Claude
DELON DARC BRASSEUR

_ dans .e nouveau Georges LAUTNER, envoûtant...

LES SEINS DE GLACE
... Un irrésistible climat de suspense et d'angoisse I!!

î̂ttlJ'Jy 
_> CHAQUE JOUR<— 17h_ I C I flMl^ 11 1 ! _U

IBEEIEB DE LUNDI A VENDREDI | / f] 4D Lfl ĴSjjj* 1 H

I U n  
film de H. Sielmann et du Neuchâtelois Henry Brandt

LES SEIGNEURS DE LA FORET °g
La Jungle Impénétrable et dangereuse du continent noir I ans '

I / v  
Restaurant

ill i BEAU-RIVAGE
5aSs|rïfe|! ?~ Tél. 25 47 65

QUINZAINE DU PÉRIGORD
i LA TERRINE DE FOIE DE CANARD

LES ANDOUILLETTES
LA MATELOTE D'ANGUILLES

LA FRICASSÉE D'ÉCREVISSES
DU VIVIER

LE CASSOULET DE CASTELNAUDARY
LES TRIPES A LA PÉRIGOURDINE

LE SALMIS DE PALOMBES
LE LIÈVRE A LA ROYALE

FARCI DE FOIE GRAS ET DE TRUFFES

Réservez votre table

Cure d'hiver
bonne, bien-être

feJHtëfrPr°Pr"̂ Xtt^
; <P 056 22 60 64 prospectus E. Mùller

Soirée de fin d'année
de la Fraternité
chrétienne

Aula de l'Ecole secondaire du
Mail

Vendredi 6 décembre à 20 h 15

Sur scène : - ON EN SORT •
pièce inédite en 3 actes

Entrée libre.

Vente
de la Communauté
catholique
NOTRE-DAME, Neuchâtel
Numéros gagnants de la loterie à Fr. 1.—,
tirage du 17 novembre 1974 :
41 188, 214 575, 764, 906, 931, 1093,
1231, 1348, 1454, 1620, 1802.
Tous les numéros se terminant par 0
gagnent un plan de la ville de Neu-
châtel.
Numéros gagnants de la loterie gratuite,
tirage du 17 novembre 1974 :

S 16, 78, 121, 179, 246, 250, 281, 481, 545,
'646, 743, 794, 992.
Les lots peuvent être retirés à la Cure
catholique, fbg de l'Hôpital 91.

SANDY CLUB - Bar dancing
Nods
(nouvelle direction)

Orchestre I GRIFONI
(5 musiciens).
Vendredi et samedi.

De 20 h 30 à 2 heures.

GRAND LOTO
100 ans « Feldschùtzen Anet »,

à l'Hôtel Bâren, Anet
samedi 23 novembre 1974, dès
20 heures
dimanche 24 novembre 1974, dès
15 heures.
1re passe gratuite ! Très beaux
prix :

30 JAMBONS, 17 CORBEILLES DE
FRUITS, VIANDE FUMÉE, LARD
JAMBONS ROULÉS, CARRÉS,
LAPINS, ETC.

Invitation cordiale à tous.
Société de tir d'Anet et famille
Walther.

Hôtel du Pont - Thielle
Selle de chevreuil - Médaillon de chevreuil
Civet de chevreuil

Dès samedi 16 novembre :
Civet de sanglier
et côtelettes de sanglier

Nouveau bar : Tatamadaba

Se recommande : P. Bangerter - Tél. (032) 8316 32

CAFÉ-RESTAURANT DE GIBRALTAR
et MALABAR Tél. 2516 77
Comme une Pizza...
Mieux qu'une Pizza !

UN CR0STIN0
M. et Mme Livio Cappellaro

K EHS*

1 J* 
' 

DERNIERS JOURS LE SPECTACLE En couleurs

PIQ Samedi - dimanche 20 h 45 LE PLUS
DE

DRp2ms EMSSK

258888 GÉNÉRAL IDI AMIN DADA
% Un film de DROLE - GRAV E - PRENANT

BARBET SCHROEDER DIVERTISSANT - TERRIFIANT
Dès hindi

UN TRAMWAY NOMMÉ DÉSIR
de Williams TENNESSEE - Réalisation Ella KASAN

AVEC MARLON BRANDO - VIVIEN LEIGH 

Samedi - dimanche 14 h Mercredi 15 h Enfants admis

I TINTIN ET LE TEMPLE DU SOLEIL
UN MERVEILLEUX SPECTACLE DE FAMILLE
Aucune pub-cité osée ne sera exposée 3me SEMAINE

Aujourd'hui NOCTURNE à 23 h 15 I Dès 20 ans révolus v.o. sous-titrée fr-IL

RAPPORT SUR LA NUIT DE CAM.ni 1ro VISION

NOCES LES EXPÉRIENCES OSÉES ET SAMEDI 1 R HWW.C3 ÉTONNANTES DE 6 COUPLES DIMANCHE t \3  M

Société 
^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ ĝ ^̂ ^̂ ^̂ m^̂ ^̂ ^ m̂

des hôteliers, cafetiers r / Â wet restaurateurs IIYÂ ~

mBËBBmW GASTRONOMIE ]
Ê ^̂ 

Terrasse - Piscine - 
Place 

de 

jeux 

pour
fl r II en,ants " Chambres confortables - Parking

222!j;H Salles de réunion, banquets, dîners d'affaires

Cuisses de grenouilles provençales
LONGE DE VEAU BRAISÉE

Garnitures primeurs
Pommes croquettes

Vacherin glacé cassis
Menu à Fr. 20.— service compris

2075 THIELLE - route de Berne - Tél. 33 57 57

AUBÊRGe ^G^̂ x LA CHASSE
ÔG C/^Kw Sel!e de chevreuil

 ̂ K?| 3$8ff'S? Noisette de chevreuil
C,fsÀMO piM W&BË/Êf Civet de chevreuil

"p\crccrf iv v^*^y Râble de lièvre,
F-Jv t̂UA- ^̂ ^

y 
et toujours

— notre GRANDE CARTE
l/fv] menus sur assiette.
\\ij Grand PARC à disposition
l=_s_rJ RÉSERVEZ VOTRE TABLE - Tél. (038) 31 77 07

HOTEL ENTRECOTE
DVa DISTRICT A L'AIL

SBJT Toujours nos

FONTAINES PETITS COQS
Tél. (038) 63 3628

Se recommandent : J. Courvoisier et P. Jeanneret

Hôtel -Restaurant du Soleil
VlJj  N E U C H A T E L  

••J^̂ ^Ê  Le 
râble 

de lièvre Mirza
-̂ j | o • Igf La selle de chevreuil vigneronne
«̂ 1 vgp JjT* Les filets 

de 
perches à l'estragon

*mWm¥np\ Sa,,e a manger au 1er étage
Tf* E. Droz-Morard Tél. (038) 25 25 30

-— J*
J E. BRUNNER Tél. 421140 Boudry

Le rendez-vous des amis du F.-C. Boudry

Spécialités :
Filets de perches frais du jour
Truites du vivier

CARTE VARIÉE
Chaque jour de la semaine, ses 2 menus à Fr. 7.50,

café compris
Terrasse ombragée - Salle pour noces et sociétés

Fermé le mercredi

AUBERGE DE MONTEZILLON
Tél. (038) 31 48 98 - Fermeture hebdomadaire le lundi

ÉlRISl -fifi r Médaillon de chevreuil Mirza Fr. 16.—
I B* K i %. V §!¦ Civet de chevreu'l chasseur ,
EiElHiiBBi sans os Fr- 14—
UlIIltJUL Râble de lièvre au cognac

(2 pers.) Fr. 32.—
Civet de chamois, de renne et de sanglier Fr. 14.—
Sur assiette, notre civet de chevreuil chasseur Fr. 8.50

Consommations au plus juste prix
Virginia et D. Mùller, chef de cuisine

LES RESTAURANTS BEAULAC
Neuchâtel 0 24 42 42

NOTRE GRAND SUCCÈS :

LA VÉRITABLE
CHOUCROUTE

(en provenance directe d'Alsace)
Richement escortée de ses cochonnailles (quenelle de

foie, lard salé, carré fumé, palette fumée, pied de porc,
saucisse de Strasbourg, saucisson)

arrosée de Champagne, de Kronenbourg ou simplement
nature

DÈS VENDREDI 29 NOVEMBRE
NOTRE GRANDE QUINZAINE

DES VINS ALSACIENS

K "
.̂estaurant du JLiiUral' ^Mk CE 

S0IR
-^̂ S &̂

S0UPER 
TRIPES

'̂ S K̂Jg55>»*'S^̂ rï* Se recommande :
r ' J.-D. VAUTHIER

Tél. (038) 24 61 33 Fermé le dimanche

Tél. . HOTEL-RESTAURANT
25 28 61 ..BK Nouvelle direction une

|S> FAM. B. KUONI des

J*l •» bas rue du Château
AU RESTAURANT : La fondue autour de la cheminée

AU 1er ÉTAGE: Spécialités péruviennes et ses flambés maison
Dimanche fermeture hebdomadaire

f. 

Hôtel de la Couronne
'A LES BRENETS - Tél. (039) 3211 98

tf^Sc  ̂
Fam. 

Ed. 
Senn, chef de cuisine

Grande quinzaine
alsacienne

Vins réputés - Salle à manger et
grande salle pour banquets et sociétés

Veuillez réserver votre table

HOTEL-RESTAURANT Samedi à midi exclusivement :

_r~n~<~ -; FILETS DE PERCHES
&£m ~̂Zf*£*J

' au beurre sur assiettel
% 1PrJr_ "̂^Nvv. ^r* ^*" 5eirv'ce compris
.*"!!_¦ IP i 3^, Tous les jours :

LHH EF Civet de chevreui'¦¦ ¦ ¦ ¦ ¦ fcK r Restauration jusqu'à 22 heures
CORTAILLOD (NE) Salle pour banquets, réunions.

M. et Mme A. Quadrant! Tél. 4214 38

UMrikk lNHf Nos salles sont à
là f "> vofre disposition
n̂ Sff* pour

«, BANQUETS
u MARINI (f\ MARIAGES

Tél. 33 26 26 Cg£J SOCIÉTÉS
Réservez assez tôt... Merci

CJJ^̂  
Pinot noir

liiigSSa Carrefour
^w^: lU ^

_T_^Ei Restaurant-Snack où
¦ WIBW 1 CBH VOUS viendrez et

IJTV K g Mwm\ m\ m reviendrez en famil-
MAB B|#"B*%̂ ÉT_P>I le' sociétés , etc.
Q^¦WWVvl IVwvn5l Nous vous invitons

à consulter notre
Avenue de la Gare carte et service sur
Tél. (038) 212121 assiette (chaque

jour 2 choix)

RESTAURANT LES TRIPES
à la Neuchâteloise

/7 'Tfrf* LA CHASSE
IM / civet de lièvre et chevreuil,

9§Çf *»/ médaillons - Selle de chevreuil
mW Tel 251410 Râble de lièvre - Pigeons farcis

... et toujours nos menus
Famille Alex Riesen et spécialités
Dimanche 4me du mois fermé

Restaurant Rôtisserie r . A K _t n *_¦ Cm PLAMBÊd
é&M 

r̂ te^. Tournedos Voronoff
flfâHâ& fa  ̂"^ 

Cœur de charolais

¥»Eim **ggp «̂ ^rdVvTau
Tél. 24 34 00

Hotel-Restaurant

R
™!

N FONDUE CHINOISE
(C (038) 41 23 53 et nombreuses autres spécialités

n rcT A I I D A M T  Nos sPéciaiités d'automne
K f e j l  AUKAN I Civet de chevreuil chasseur

Civet de lièvre forestière

^
*\ f**̂  

Médaillons de chevreuil Mirza
IL

^
A «̂<1 Râble de lièvre Baden-Baden

WiT» .̂ tTfîlUJ Selle de chevreuil Belle-Fruitière
^UklBIlBKtf*̂  Pâté de gibier en croû ,e

sauce Cumberland

uciiruATci Choucroute garnie
NbUOMATtL Tripes à la Neuchâteloise

T<_i ir\ia\ oc oc oc Moules marinières ou poulettesTél. (038) 25 95 95 Huî,res Be|ons^

Restaurant &CAUK fr t̂f
J.-M. Balmelli, propr. - Neuchâtel - Tél. 24 01 51

Ce soir : Dégustation gratuite de

TERRINE DE CAMPAGNE
à chaque personne mangeant « à la carte »

RESTAURANT SES SPÉCIALITÉS
I E I f\ B A |t| Filets de perches
LE J \J BC À*\ ÏÏH Entrecôte aux morilles
CCDDIÈDCC Filets mignons à la crème
bbKKIEKbb Cuisses de grenouilles

Famille Michel Pianaro ^cargots
Nos spécialités à la carte

Tel. 25 37 92 SALLES POUR BANQUETS



Pour avoir dénoncé la prolifération des centrales
nucléaires, M. Rossel a-t-il été «saqué » par Berne ?

Dans un communiqué diffusé hier,
l'Association pour la démocratisation
de la politique de l'énergie, à
Lausanne, << s'élève contre la décision
de l'autorité fédérale de mettre fin au
mandat que détenait le professeur Jean
Rossel, directeur de l'Institut de physi-
que de l'Université de Neuchâtel, au
sein de la commission fédérale de sur-
veillance de la radioactivité. Le profes-
seur Rossel, qui était vice-président de
cette commission depuis de
nombreuses années, a été mis à l'écart
à la suite de son opposition à la
prolifération des centrales nucléaires
en Suisse ».

L'association proteste contre « l'obs-
tination de notre gouvernement malgré
l'avis de la plupart des spécialistes
scientifiques, a soutenir la construction
des centrales nucléaires, sacrifiant
ainsi les Intérêts de la population à
ceux de la grande Industrie ».

(Réd. — Ce communiqué illustre une
« retombée » assez typique de la guerre
sourde que livrent à leurs adversaires
les partisans à tous crins des centrales
nucléaires... En 1973, le professeur
Jean Rossel, dont on connaît les opi-
nions sur les dangers d'une proliféra-
tion des centrales nucléaires en
Suisse, fut invité à faire une
conférence à Lenzbourg. Le directeur
de l'Institut de physique de l'Université
de Neuchâtel s'était tout naturellement

exprimé en français. Un journal alléma-
nique publia le texte de sa conférence
et il semble que les idées exprimées
alors par M. Rossel aient été quelque
peu « forcées » par la traduction. Quel-
que temps plus tard, c'était il y a
environ un an, le professeur Rossel fut
convoqué à Berne pour répondre des
attaques qu'il avait portées à Lenz-
bourg.

TRIBUNAL A BERNE...
Le « tribunal » était composé du con-

seiller fédéral H.-P. Tschudi, du direc-
teur de l'Office fédéral de l'hygiène
publique, de deux experts de Wueren-
lingen, du professeur Huber, président
de la commission fédérale de surveil-
lance de la radioactivité, etc.. Au

cours de cette entrevue, on ne peut
nier que l'attitude de M. Tschudi,
magistrat socialiste, fut assez
déroutante. N'a-t-il pas alors fait com-
prendre au directeur de l'Institut de
physique qu'étant professeur et « mieux
payé qu'un ouvrier », et ayant sa situa-
tion bien en mains, il était curieux
qu'il n'appuyât pas plus la politique
officielle en matière nucléaire ?

Par la suite, l'ancien conseiller
fédéral regrette sans doute d'avoir dit
cela car il marqua violemment son
opposition aux experts fédéraux dési-
reux de voir réduire l'information du
grand public au strict minimum. La
roue tourne, cependant et, aujourd'hui,
M. Willy Ritschard semble vouloir

accepter et même désirer la contra-
diction.

Depuis quelques années, donc bien
avant la conférence de Lenzbourg et
ses suites, l'Institut de physique de
l'Université de Neuchâtel a développé
un matériel destiné à étudier les
« points chauds », c'est-à-dire les
concentrations de substances radioacti-
ves sur des particules matérielles en
suspension dans l'atmosphère. Le
mandat de M. Rossel au sein de la
commission fédérale de surveillance de
la radioactivité n'ayant pas été
renouvelé, le professeur reçut de la
direction de l'Office fédéral de l'hygiè-
ne publique l'ordre de restituer ce
matériel et de trouver un autre emploi
pour son assistant, travaillant à demi-
poste et plus spécialement chargé de
ces travaux. Le « diktat » de Berne
resta heureusement sans suite, encore
que le professeur Rossel ait dû
chercher à assurer le demi-salaire de
son assistant.

MANDAT NON RENOUVELÉ
Mais pourquoi le mandat du profes-

seur n'a-t-il pas été renouvelé ? La
commission fédérale de surveillance de
la radioactivité a tenu à la fin
d'octobre sa dernière séance de
l'année. Pour le professeur Rossel, Il
n'y en aura pas d'autres car II n'a pas
été reconduit dans ses fonctions. En
effet, lorsqu'il accepta ce poste, M. Ros-
sel avait demandé à ne bénéficier que
d'un demi-mandat, craignant alors que
de nouvelles tâches à l'Université de
Neuchâtel ne l'empêchent de remplir
un mandat complet, autrement dit
quatre ans. Ce ne fut pas le cas.

M. Rossel voulut donc terminer son
mandat et le président de la commis-
sion le pria d'Insister pour qu'il fût
prolongé. Le président a-t-ll pu suffi-
samment appuyer à Berne son collègue
et ami ? Toujours est-il que le profes-
seur Rossel reçut de la direction de
l'Office fédéral de l'hygiène publique
une lettre le remerciant des services
rendus mais lui faisant comprendre
qu'il arrivait trop tard...

M. Rossel, qui connaît ce genre de
musique, ne s'est pas laissé désarmer
pour autant. Il reste expert de la com-
mission. Mais un expert ne peut faire
d'Information et c'est justement l'Infor-
mation qui fait défaut au public. Trop
d'intérêts sont en Jeu pour qu'en ne
montrant que des roses on ne cache
pas quelques épines.

Cl.-P. Ch.

\BSB> L'hommage à Frank Martin
Toujours curieux de formes et de

sonorités nouvelles, F. Martin ne nous
proposait-il pas, tout récemment, ses
Poèmes de la Mort, d'après Villon , con-
çus pour trio vocal et guitares élec-
triques... ?

Frank Martin appartenait à cette ca-
tégorie, si rare de nos jours, de compo-
siteurs qui ne se contentent pas de pu-
re beauté formelle, mais qui , projetant

leur univers intérieur dans leurs créa-
tions, nous apportent un message au-
thentique. A la différence de tant d'oeu-
vres contemporaines qui excitent tout
au plus la curiosité, celles de F. Mar-
tin , par leur lyrisme, leur élan et leur
grandeur, s'adressent autant au cœur et
à la sensibilité qu'à l'intelligence.

C'est assez dire la perte que le mon-
de musical vient de subir, avec la dis-
parition de cette rayonnante personna-
lité. L. de Mv.

MESSAGE DU
CONSEIL FÉDÉRAL

Le Conseil fédéral a pris connaissan-
ce avec une profonde émotion de la
disparition du grand compositeur suisse
Frank Martin. Au nom du Conseil fé-
déral, le président de la Confédération,
M. Brugger, a fait parvenir un télé-
gramme de condoléances à la veuve du
musicien.

Ce message a la teneur suivante :
« La disparition du maître Frank Mar-
tin prive notre pays d'un grand homme,
d'un artiste prestigieux , auquel la vie
musicale internationale doit d'importan-
tes contributions. Noblesse de cœur, ta-
lents exceptionnels, puissance de travail ,
voilà bien ce qui caractérisait le véné-
ré maître, dont l'œuvre si riche, si den-
se, lui assure une place de choix parmi
les éminents compositeurs de notre épo-
que. Dans notre tristesse, nous sommes
cependant réconfortés par la certitude
que Frank Martin continuera à vivre
dans ses œuvres.

La Suisse éprouvera toujours des sen-
timents de fierté et de reconnaissance
à l'évocation de son nom. »

L'ambassadeur de Suisse à La Haye
représentera notre pays à la cérémonie
funèbre qui se déroulera à Naarden
(Pays-Bas) où Frank Martin vivait de-
puis 1946.

Les IS fedayins détenus
au Caire libérés

Autour du monde
en quelques lignes

TUNIS (AFP). — Les autorités égyp-
tiennes ont remis à l'organisation de
libération palestinienne (O.L.P.) les 13
fedayins palestiniens détenus au Caire et
dont les auteurs du détournement du
« VC-10 » demandent la libération , ap-
prend-on de source palestinienne autori-
sée à Tunis.

D'autre part le premier ministre néer-
landais, M. Joop den Uyl a déclaré ven-
dredi soir que les Pays-Bas accepteront
de relâcher les deux Palestiniens empri-
sonnés dont les commandos de Tunis ré-
clament la libération s'il en allait de la
vie d'innocents.

ONU : résolutions
pro-palestiniennes

adoptées
NEW-YORK (AFP-Reuter). — Par 89

voix contre huit et 37 abstentions, l'as-
semblée générale des Nations unies a
« réaffirmé vendredi soir , les droits
inaliénables du peuple palestinien à
l'autodétermination, à l'indépendance et
ù la souveraineté nationale », et lui a
reconnu « le droit de recouvrer ses
droits par tous les moyens, conformé-
ment aux buts et principes de la
charte ».

Israël, les Etats-Unis, l'Islande, la
Norvège, la Bolivie, le Chili, Costa-Rica,
le Nicaragua ont voté contre la résolu-
tion qui avait été présentée par les pays
arabes et une vingtaine de pays non ali-
gnés. Les neuf pays du Marché commun
se sont abstenus.

L'assemblée générale a adopté une
seconde résolution invitant l'Organisa-
tion de libération de la Palestine
(O.L.P.) à participer aux sessions et tra-
vaux de l'assemblée générale en tant
qu'observateur.

MEUCHATH 21 nov 2 Z n m-
Banque national» . . 540 — d 540.— d
Crédit foncier neuehflt 580.— 570 — d
La Nauchâtetoiso oes. 310.— d 310.— d
Gardy 75-— d 75.— d
Cortaillod 1650.— 1600.— d
Cossonay 1400 — d 1350 — d
Chaux et ciments . . 540.— d 560.—
Dubied — -— —-—
Dubied bon . . . .  260.— d 260.- d
Ciment Portland . . 1750.— d 1775.— d
Interfood port. . . . 1950.— d 1975.— d
Interfood nom. . . . 450.— d 450.— d
Navigation N'tel priv. 60.— d 60.— d
Girard-Perregaux . . 470.— d 470.— d
Paillard port. . . . 275.— d 250.— d
Paillard nom. . . . 90.— d 85.— d

LAUSANNE
Banque cant. vaudoise 1°°°-~ 1°™~
Crédit foncier vaudois Sïï .

~ 
A „ïn

Ateliers constr. . Vevey  ̂
a „"— .

^SmmtSTSS ' 2000-- 2000.- d
zymf . .  T:. : ro5°- 100°- d

GENÈVE
Grand-Passage . . . 240.- 260.-
CharmiHes port. . . °f° ~ °°° ~ °
Physique port. . . . 141 ~ \f0~ d
Physique "Om. . . . *>• _ *»- 

rf
Monte-Edison ' ' '. '. '. 2.55 d 2.65
Olivetti priv 4.10 d 4.25
Fin. Paris Bas . . . 65_ ° 68-_
Alumettes B . . . .  63-75 d 66.— d
Elektrolux B 75-— 77-— d
S.K.F.B 76- 50 79-—

BALE
Pirelli Internat. . . . 134.— 133.—
Bâloise-Holding . . 225.— 220 —
3iba-Geigy port. . . 1225.— 1255.—
3iba-Geigy nom. . . 660.— 685.—
Siba-Geigy bon . . 905.— 925.—
Sandoz port 3825 — 3875.—
Sandoz nom. . . . 1875.— 1890 —
Sandoz bon . . . .  2750 — 2825.—
-toffmanri-L.R. cap. . 90000.— 92000.—
Hoffmann-L.R. je» . . 70000.— 72500.—
Hoffmann-L .R. 1/10 . 7000— 7275 —

ZURICH
[act. suisses)
Swissair nom. . . . 355.— d 365.—
Swissair port. . . . 380.— o 2475 —
Jnion bques suisses 2445.— 2475.—
Société bque suisse 415.— 428.—
Crédit suisse . . . 2070.— 2110.—
Bque hyp. com. port. 1300— d 1300 —
Bque hyp. com. nom. 1175.— d 1175.—
Banque pop. suissa 1390.— 1410.—
3ally port 410.— d 410.— d
3ally nom. . . . .  375.— d —.—
Elektro Watt . . . .  1610.— 1630.—
Holderbank port. . . 330.— d 345.—
Holderbank nom. . . 325.— d 325.— d
Juvena port. . . ..  770.— 770.—
Juvena bon . . . .  43. 47. 
Motor Colombus . , 930. 970! 
talo-Suisse . . . .  112. d 110 
Héass. Zurich port. . 2600.— 267s!—
^éass. Zurich nom. 1790.— 1825. 
A/interthour ass. port. 1330! 1390. 
Winterthour ass. nom. gio] 915. 
Zurich ass. port . . . 7950!— 8000.—
-urich ass. nom . . 5950. 5950.—
Srown Boveri port. . 349. 335^ 
Saurer 780.— d 800.— d
-ischer 450.— 485.—
lelmoli 805.— d 830.—
Her° 2975.— 3025.—
-andis & Gyr ¦. . . 650.— 670 —
Nestlé port 2255.— 2335.—
Nestlé nom 1280.— 1295.—
toco port 2000.— o 2000.— 0
Mu. Suisao port. . .  . 1020 — 1040 —
Mu Suisse nom. . . 395.— 403.—
Sulzer nom 2525.— d 2560.—
Sulzer bon . . , . 287.— 290. 
/on Roll . . . . .  goo.— 925]—

ZURICH 21 nov 22 «°v
(ad. étrang.)
Alcan 55.50 57 —
Am. Métal Cllmax . 93.— d 100.50 d
Am. Tel & Tel. . . . 120.— 120.—
Béatrice Foods . . 42.50 41.— d
Burroughs 208.— 222.—
Canadian Pacific . . 37.— 37.— ^Caterpilar Tractor . 140.— 144!— a
Chrysler 23.50 23.50
Coca Cola . . . .  133.— 142.—
Control Data . . . .  33.50 36.50
Corning Glass Works —.— 93.50
C.P.C. Int. . . . . .  87.50 86 —
Dow Chemical . . . 166.50 172.—
Du Pont 260.— 262 —
Eastman Kodak . . 134.— 191 —
EXXON 185.— 165.—
Ford Motor Co . . .  35.— 35.50 d
General Electric . . 94.50 97.—
General Foods . . . 52.— 51.—
General Motors . . . 37.— 86.50
General Tel. & Elec. 47.— 47]—
Goodyear 37.75 37.50
Honeywell 59.50 60.—
I.B.M 475.— 480 —
International Nickel 58.— d 59.—
International Paper . 103.50 103.50
Internat. Tel. & Tal. 42.— 42.50
Kennecott 101.50 103.50
Litton 9.50 10.—
Marcor 44.50 46.50
MMM 139.50 148.50
Mobil Oil 88.— 91.50
Munsamu Y<LZ.— li_1.SU
National Cash Reglster 45.— 46 —
National Distillers . 39.— 37.75
Phi'ip Morris . , . 117.— 126.50
Phillips Petroleum . 116.50 123.—
Procter & Gamble . 220.— 228.— d
Sperry Rand . . . .  70 50 74 50
Texaco 57.

_ 
57

_ 
d

Union Carbide . . .  m —  111 50
Uniroyal 17.50 13.—
U.S. Steel 103 — 107 —
Warner-Lambert . . 75. 69 
Woolworth F.W. . . —' 29! 
Xer0* 157.— 158.—
AKZO 41 _ 4o._
Anglo Gold I . . . .  151.— 146 —
Anglo Americ. . . . 15.50 15.—
Machines Bull . . . 15.— 16.— d
Italo-Argentina . . . 154.— 155.—
De Beers I . . ..  10.50 10.75
General Shopping . 313.— d 318.— d
Impérial Chemical Ind. 3.53 3. d
Péchiney-U.-K. . . .  57 _ 53 —
_ hil 'Ps „ • 21^50 21.'25Royal Dutch . . . .  67 25 68 _
S°d,ec ' 16.- 16.- d
7'l '̂er 79.50 76.50
R-f -Sv 60.- 59.50
°-A -5>'1" 138.50 137 —
°eq

u
ussa _, 237.— 236.— dFarben. Bayer . . .  118 _ 11650Hcechst. Farben. . . 131 _ 130 —

Mannesmann . . . -|gg_ 199̂ 50
£-W - E 117.— 120.—
Siemens 221 — 221.50
Thyssen-Hutta . . .  77 76 50
Volkswagen . . . .  80;_ 81 50

FRANCFORT
A.E.G 54.50 54.10
B.A.S.F 124.— 124.30
B.M.W 130.— 130.50
Daimler 249.90 250.—
Deutsche Bank . . 260.80 264.40
Dresdner Bank . . . 179.50 181.—
Farben. Bayer . . . 105.30 105.10
Hœchst. Farben. _ . 116.70 116.60
Karstadt 364.— 366.—
Kaufhof 194.— 185.—
Mannosmann . . . 178.— 179.30
Siemens 198.50 200.50
Volkswagen . . . .  72.50 73.50

MILAN
Assic. Generall . . 60800.— 61550.—
Fla' . . . . . . . .  1099.— 1167.—
Fmsider • . 350.50 356.25
ltalcementi . . . .  27380.— 27200 —

21 nov. 22 nov.
Monte Amiata . . . 1210., 1210. 
Motta 2545!— 260o]—
Pireil1 840.— 850.—
Rinaccente . . . .  125.— 124.87
AMSTERDAM
Amrobenk 58.20 58 20
AKZO 36.90 36.70
Amsterdam Rubber . 251.— 250 
Bols 73.— 72^50
Hetneken 113.50 111.—
Hoogovens . . . .  54.30 55.50
£• L,_M 35.20 36.80
Roboco 137.50 138.70
TOKIO

Canon H%~ ™-
Citizen 207.- 220.-
Fuji Photo 268.- 280.-

Hitachi "7-— 138-—
Honda «8— 432.-
Kirin Brew f35.- 239.-
Komatsu *£¦ ïïr"""
Matsushita E. Ind. . . „?,n~ _?I°~c-nntf 1470.— 1550.—£r.;;':;: & zz
Tokyo Marine . . . 426— 447.—
Toyota 417.— 430.—

PARIS
Air liouida 300-— 299—. ir iquiae 414 _ 424 —Aquitaine i„Von ,.;',„
rim Lnixraa 142.90 140.50
C troën " " 27 50 27-50t'l,roen 114 1™ 
Fin. Paris Bas . . .  "*'QO sninFr. des Pétroles . . ™'yu ,°"-10

L'Oréal 610-~ 635-—
Machines Bull . . . 27.15 28.-
Michelin 59£— 600-—
Péchiney-U.-K 90~ 105.—
Perrier 120-70 121.50
Peuaeot 132.— 132.90
Rhone-Poulenc . . 110.— 111.10
Saint-Gobain . . . .  94.— 96.—

LONDRES
Anglo A_nerican . . 235. 228.
Brit. & Am. Tobacco gf~ i-S'-
Brit. Petroleum . . }r°~ 225 —
De Beers i„ i„
B'ectr. & Musical . 6y — 7°-
Imperial Chemical Ind. 127.— 122.—
Imp. Tobacco . . . 35.50 35-1/2
Rio Tinto 95— 93 —
Shell Transp. . . . 128.— 128.—
Western Hold. . . . 20.50 19-7/8
Zambian anglo am. . . 111.— 112.—

Cours communiqués sans engagement
par le Crédit suisse

NEW-YORK
Allied ChemicaJ . . 31-1/8 31-1/4
Allumin. Americ. . . 29-1/2 30-3/8
Am. Sinelting . . . 16-3/8 16-1/4
Am. Tel & Tel. . . 42-5/8 43-5/8
Anaconda 15-7/8 16-1/8
Bœing 18-1/8 18-7/8
Bristol & Myers . . 46-5/8 48
Burroughs 78 78
Canadian Pacific . . 13-1/8 13-1/8
Caterp. Tractor . . 50-3/4 51-1/8
Chrysler 8-3/4 8-5/8,
Coca-Cola 49-7/8 51
Colgate Palmoliv» . 23-1/2 23-1/8
Control Data . . . .  12-5/8 13-1/8
C.P.C. int 30-1/4 30-3/8
Dow Cheminai . . . 60-3/8 61
Du Pont 92-1/4 90
Eastmann Kodak . . 66-3/8 67-3/4
Ford Motors . . . .  30-3/4 31
General Electric . . 34-1/4 35-5/8
Gênera. Foods . . . 18-1/4 18-1/8
General Molorc . . 30-7/8 30-7/8
Gilette 23 23-1/2
Goodyear 13-1/2 14
Gult Oil 16-7/8 17
I .B.M 171-1/2 171
Int. Nickel 21 21-1/4
Int. Paper 36-3/4 37-1/4
Int. Tel & Tel. . . . 15-1/4 15-1/2

( 21 nov. 22 nov.
!<SÎÎ!?co,t 37-1/4 37-1/2
MaS- 3-1/2 3-5/8
M_n__nto 63_3
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64"1/s

Minnesota Mining* * '. *Â~Z% -̂1/2
Mob» oii m% »
National Cart . . .  f£$ g ĵr-anam . .. . . .  ->_i/4 9 i/">Penn Central . . . f i£  \ fc
pSilî  ̂ '
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4
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S_2£ 58-7/8 59-1/2
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W-rtlngh. Bti.' " ! ! 3
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Woolwoith- ..... 10.//8 a*_ 1/8
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e"* 55-5/8 56-1/4
Indice Dow 3ones
industrielles . . . .  608.57 615.06
chemins de fer . . 144.23 146.78
services publics . . 66.50 66 49
volu me 13.840.000 12.990.000

Cours communiqués
par « Reynolds Securlties S.A., Lausanne »

La tendance
La bourse a inversé vendredi la ten-

dance à la baisse des deux dernières se-
maines. L'indice Dow Jones gagnait en-
viron sept points à une demi-heure de la
clôture et les gains l'emportaient sur les
pertes.

Cours des billets de banque
Achat vente

Angleterre (1 £) . . 6.35 6 85
U.S.A. (1 S) . . . .  2.70 2.85
Canada (1 S can.) . . 2.72 2.87
Allemagne (100 DM) . 109.— 114 —
Autriche (100 sch.) . 15.30 15.80
Belgique (100 fr.) . . 7.15 7.65
Espagne (100 ptas) . 4.65 5.05
France (100 fr.) . . 58.— 61.50
Danemark (100 cr. d.) . 45.50 49.50
Hollande (100 fl.) . . 104 — 109.—
Italie (100 lit.) . . . —.39 —.42
Norvège (100 cr. n.) 48.— 53 —
Portugal (100 esc.) . 10— 11.20
Suède (100 cr. s.) . 62— 67 —

Marché libre de l'or
Pièces :
suisses (20 fr.) . . . 170.— 185.—
françaises (20 fr.) . 167.— 182.—
anglaises (1 souv. 165.— 180.—
anglaises

(1 souv. nouv.) . . 185.— 200 —
américaines (20 $) . 810.— 880.—
Lingots (1 kg) . . . 16.050.— 16.350 —

Cours des devises
Achat Vente

Etats-Unis . . . .  2.74 2.78
Canada 2.79 2.83
Angleterre 6.40 6.50
£/$ 2.32 2.33
Allemagne 110.75 111.75
France étr 58.70 59.70
Belgique 7.35 7.45
Hollande 106.40 107.40
Italie est —.41 —.42
Autriche 15.50 15.65
Suède 63.75 64.75
Danemark 47.— 48.—
Norvège 51.— 52.—
Portugal 11.— 11.25
Espagne 4.85 4.95
Japon —.92 —.95

Communiqués à titre Indicatif par la
Banque Cantonale Neuchâteloise

Syndicat suisse des marchands d'or
25.11.74 Or classe tarifaire 254/162

25.11.74 Argent base 391
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' Vacances d'hiver au soleil du 
^

P. ex., 16 jours à Rio, hôtel de "lre classe «California»
dès Fr. 2370.-

«Hiver 74/75» en 84 pages — une voyages ou la succursale Hotelplan
nouvelle brochure Hotelplan pour 'a PlU3 Proche — sauront, mieux que

r 1 „,„, !„ 7Z quiconque, vous suggérer une formulecomposer vous-même le puzzle de 
 ̂

ya
^n 'es 100°/o adaptée à vos

vos vacancesl goûts.Procurez-vous rapidement cette
brochure et ces renseignements —
un voyage mûrement préparé compte

Abondamment illustrée, cette bro- doublel
chure est une véritable mine de ren- 16 jours au Brésil: de Fr. 1880.— à
seignements pour qui désire passer Fr.3140.—
de vraies vacances. Rien ne vous em- 1 semaine de circuit au Brésil, plus
pêche, ensuite, de vous adresser à 1 semaine à Rio: dès Fr. 3180.—
des professionnels hautement quali- Grand périple Amazonie/Andes,
fiés qui eux — dans l'agence de 16 jours: Fr. 4780.—

dèsft.1880.- 
fÂ| Mes souhaits:

illtuluL £ ___Kîu_Ui Je su 's un c'lauci partisan des vacances ensoleillées en plein
( |(||((i('jj 5 Bill! ) Il P lli.'/er - Voici ce C|ui m'intéresse:

ssSS ẑ-^>Z%y D Les mers du sud
•===- D La baignade dans tous les pays chauds
— D Tous les circuits mûrement préparés

D Veuillez m'envoyer immédiatement votre nouvelle brochure «Hiver 74/75».

Mon nom 
Mon adresse SSJi
NP Localité , 

g g m. JÊ M* gy 2000 Neuchâtel , 3-5 rue des
mM BT B%î  YÂ/Ï W mfjÊJËA M Terreaux ' < 03B> 25 03 03
/ g r̂ 2HC><'W2r *^mr%S%rr \S 1700 Fribourg, 31 , boulevardm m g de Pérolles , (037) 22 07 07.

i de tout cœur avec vous au pays des vacances t

Cours par
CORRESPONDANCE
INSTITUT
pédagogique privé
Les Gais Lutins
10, av. de Jaman, Lausanne
@ (021) 23 87 05

f1 —" ¦"¦¦ à
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Hier soir, les jeunes citoyennes et
citoyens étaient à l'honneur. En effet, la
municipalité a organisé la traditionnelle
cérémonie des promotions civiques, à
laquelle étaient conviés les quelque 800
jeunes gens, dont 260 romands, qui ont
atteint leur majorité cette année. -Seul le
tiers de ceux-ci étaient cependant pré-
sents à cette manifestation, agrémentée
par l'orchestre du Conservatoire de
Bienne, sous la direction de Jean-Pierre
Moeckli. Après les souhaits de
bienvenue du maire, M. Staehli, c'est le
conseiller municipal Hermann Fehr,
directeur des travaux publics, qui a pris
la parole, exhortant ces jeunes citoyens
à participer activement à la vie publique,
soulignant que chacun était responsable
de la bonne marche de la commune, du
canton et de la Confédération, même
celui qui ne participe pas aux scrutins.

Après avoir précisé qu'elle avait un
peu plus de quarante ans, Mme Claire-
Lise Renggli , conseillère municipale,
s'est efforcée de justifier la politique de
l'exécutif biennois, laissant supposer des

incompétences. La tâche des conseillers
municipaux est difficile, a-t-elle déclaré,
demandant aux jeunes citoyens de cher-
cher à être objectifs avant de critiquer.
« Lorsque vous irez voter », a-t-elle
poursuivi , « documentez-vous avant de
foncer tête baissée dans une opposition.
Je dénie tout droit de critique à celui
qui ne juge pas bon d'aller voter » a-t-
elle conclu. Une jeune citoyenne et un
jeune citoyen ont ensuite eu la possi-
bilité de s'exprimer avant la remise d'un
document et d'un présent à tous les jeu-
nes participants qui attendaient impa-
tiemment la soirée dansante qui leur
était réservée.

Bienne: jeunes citoyens à l'honneur

VALAIS I,i ni i i i  ; ^^

(c) Est-ce un tir d'artillerie qui, finale-
ment, a mis le feu à une scierie située
à Ayent, au-dessus de Sion, causant des
centaines de milliers do francs de dé-
gâts ? On se lo demande sérieusement
à Ayent. Cet incendie a éclaté il y a
quelques jours mais la police a été dans
l'impossibilité d'établir les causes.

L'artillerie a-t-elle bouté
le feu à Ayent ?

GENEVE I

(c) Hier après-midi, émoi à l'hôtel de
la Paix, en bordure du quai Wilson, à
Genève.

Un hôte illustre de rétablissement, le
chanteur israélien Mike Brandt, a bondi
par la fenêtre de sa chambre et s'est
jeté dans le vide du haut du cinquième
étage...

Sa chnte aurait été certainement mor-
telle si elle n'avait été miraculeusement
interrompue par un balcon da troisiè-
me étage, où le corps du jeune homme
t'accrocha.

Mike Brandt a néanmoins été griève-
ment blessé et transporté aussitôt à l'hô-
pital cantonal. Les médecins ne pensent
pas que ses jours soient en danger.

Mike Brandt
grièvement blessé

« Les Branquignols » au théâtre :
un spectacle fou, fou, fou
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Avec « Les Branquignols », présenté
au Théâtre, hier soir, et rejoué ce soir,
le spectacle est partout : dans la salle,
sur la scène. On ne sait bientôt plus
qui des spectateurs ou des acteurs,
s'amuse le plus.

Micheline Dax, Robert Dhéry, Pierre
Olaf, Christian Duvaleix „ et Colette
Brosset enlèvent ce spectacle à un
rythme fou.  Les différentes scènes n'ont
qu 'un lien entre elles : le présentateur
qui introduit les différents « numéros ».
On y voit un cycliste de l'ORTF qui fai t
une chute spectaculaire chaque fois
qu'il entre en scène, une chanteuse
mal accompagnée par un pianiste
déboussolé, un filleul niais, un specta-
teur-acteu r qui se mêlé de tout et est
entraîné dans le jeu , un concierge têtu
qui refuse de céder au théâtre sa fenê-

tre qui donne sur la scène et qui
s'amuse à dévoiler, au public , les ficel-
les des numéros de l'illusioniste ou de
la malle des Indes. Tout y est p eu
conventionnel , jusqu 'au strip-tease de
Madeleine , ou le jeu de ces moines qui
sonnent les matines et qui entamen t un
ballet peu... catholique !

Tous ces personnages, entra înés par
un rythme f o u , semblent actionnés par
un marionnettiste invisible. Les gags se
succèdent tous p lus invraisemblables
les uns que les autres, frisant parfois
la plaisanterie lourde avec le manège
de la « pissotière ». Le public se tord
de rire, participe au jeu. Le spectacle
ne manque pas non plus de sirènes...
Mais n 'en disons pas plus !

R. Wé.

FONDS DE PLACEMENT
du vendredi 11 octobre 1974

VALCA 59.— 61 -
IFCA 1290.— 1310.—
I FCA 73 96.50 98.50
Cours comuniqués par la Banque canto
nale neuch âteloise.

LONDRES (AP). — Mlle Hélène
Morgan, un mannequin britannique de
22 ans qui ne cache pas qu'elle est une
mère célibataire, a été élue Miss Monde
1974 vendredi soir à Londres.

Miss Monde est
Britannique



Le détournement de l'avion anglais de Dubaï
perpétré par des gauchistes palestiniens

TUNIS (AP). — Tunis aura été la
troisième escale forcée du V.C. 10 de la
« British airways » détourné vendredi
matin à l'aéroport de Dubai par des
pirates de l'air, ainsi que nous l'avons
annoncé dans notre dernière édition.

Deux femmes, un bébé et un homme
d'un certain âge ont été libérés en début
de soirée.

Les pirates ont menacé de tuer un
otage toutes les deux heures si leurs
conditions n'étaient pas acceptées, mais,
plusieurs heures après la notification de
l'ultimatum, il semblait que rien de tra-
gique ne se soit produit.

Des responsables de la « lîritsh air-
ways » avalent précisé que 23 passagers
et 10 membres d'équipage se trouvaient

a bord. Par ailleurs, les autorités de
l'aéroport de Dubai annonçaient que
plusieurs membres du personnel au sol,
peut-être une dizaine, se trouvaient aussi
dans l'appareil.

C'est jeudi soir à 22 heures que les
Palestiniens, se faisant passer pour des
approvisionneurs de l'aéroport, sont
montés à bord du « super VC-10 » en ti-
rant des rafales d'armes automatiques.

Une hôtesse indienne, Mlle Marcia
Subba, de Calcutta , et un porteur pakis-
tanais, étaient blessés au cours de cette
opération.

A 7 h 30 l'avion se posait sur l'aéro.
drome de Tripoli où, à la demande des
« pirates » le plein de l'avion était refait.
Les autorités liby ennes devaient préciser

un peu plus tard, qu elles n'avaient agi
que pour des condidérations humanitai-
res, après le refus opposé par d'autres
aéroports.

A 12 h 45, on apprenait que l'appareil
s'était posé sur l'aérodrome de Tunis-
Carthage qui était immédiatement bouclé
par des unités militaires.

Les fedayins annonçaient alors qu'ils
abattraient les Européens détenus en
otages à bord de l'avion si Nouri et
Taminah, détenus en Hollande, n'étaient
pas libérés. Cet ultimatum était commu-
niqué à Beyrouth par le représentant
d'une organisation s'intitulant « comman-
do du martyr Abou-Mahmoud ».

Abou Mahmoud est le nom de code
d'Ahmed Abdoul Ghafour, chef d'une
fraction dissidente d'extrême-gauche du
Fatah , qui fut mystérieusement assassiné
en septembre dernier à Beyrouth. Ses
partisans ont accusé les services secrets
du Fatah d'avoir liquidé leur chef.

Les deux fedayins dont les pirates de
l'air ont réclamé la libération purgent
une peine de cinq ans de prison en
Hollande, pour le détournement d'un
VC 10 en mars dernier.

Nouri participa aussi, le mois dernier,
avec trois co-détenus à la prise de 22
otages dans la chapelle de la prison de
Scheveningen. Cette action s'était fina-
lement terminée sans faire de victime.

Les pirates de l'air demandent égale-
ment la libération de treize de leurs ca-
marades emprisonnés en Egypte, auteurs
d'un attentat meurtrier à Rome et de
l'occupation de l'ambassade d'Arabie
Saoudite à Khartoum, au Soudan.

L'hôtesse de l'air du VC 10 grièvement blessée par les terroristes
(Téléphoto AP)

Remous à Jérusalem et au Proche-Orient
JÉRUSALEM (AP). — Une manifes-

tation d'Arabes de Jérusalem-Est qui a
commencé à la fin du service religieux a
la mosquée El-Aqsa, s'est poursuivie à
l'intérieur de l'enceinte de la vieille
ville. Les forces de l'ordre ont été con-
traintes de tirer des coups de feu en l'air
pour disperser les manifestants, mais
sans résultat.

Des échaufourrées ont lieu entre la
police et les manifestants.

La manifestation a commencé lors-
qu'une centaine de jeunes gens brandis-
sant des drapeaux palestiniens sont sortis
de la mosquée El-Aqsa par la porte dite
« de Naplouse » et ont essayé de se
rendre dans la ville. Les forces de l'or-
dre leur ont barré la route, les ont
refoulés dans l'enceinte et ont essayé
ensuite de les disperser.

Par ailleurs des observateurs militaires

ont aperçu cle nombreuses patrouilles
jordaniennes se déplaçant à pied ou en
jeeps notamment dans les villages de
Bakoura et de Kalat , à l'extrémité nord-
ouest de la Jordanie, à la bordure de
la frontière syrienne.

Ces mouvements ont été aperçus des
vallées de Beith-Shean et du Jourdain.

Les habitants de ce coin de la Jorda-
nie sont généralement considérés comme
des sympathisants des fedayins et c'est
de cette région que partaient la plupart
des raids des Palestiniens avant septem-
bre 1970.

La presse israélienne, citant des in-
formations parues dans la presse arabe,
avait indiqué jeudi que les Jordaniens
fouillaient systématiquement cette région
pour établir . comment des terroristes
avaient pu exécuter l'opération de Beith-
Shean.

Dans ce contexte , on apprenait que
l'aéroport d'Amman a été fermé vendre-
di au trafic aérien.

Aucune indication n 'a été donnée sur
les raisons de cette fermeture.

A MOSCOU
M. Brejnev, secrétaire généra l du P.C.

soviétique , et Yasser Arafat , président de
l'Organisation pour la libération de la
Palestine, vont se rencontrer pour la
première fois à Moscou, probablement la
semaine prochaine, annonce le journal
libanais « An Nahar ».

Citant des sources diplomatiques , le
journal rapporte que, par l'entremise de
l'ambassade soviétique à Beyrouth , M.
Brejnev a fait remettre jeudi un message
à Arafat dans lequel il lui fait part de
son intention de le rencontrer, lors de
son prochain voyage à Moscou.

Les Russes trompent-ils les Américains?
WASHINGTON (AP). — L'URSS n'a

pas encore répondu à la proposition
faite il y a un mois par les Etats-Unis
de réunir en janvier la commission
consultative spéciale chargée de discuter
des violations du premier accord sur la
limitation des armes stratégiques signé
en 1972.

Le silence soviétique inquiète les auto-
rités américaines et cette attitude ,
estiment de hauts , fonctionnaires améri-
cains, pourrait mettre en péril la signa-
ture du deuxième accord SALT en
semant le doute sur la confiance qui
peut être faite aux Soviétiques en ce qui
concerne le respect des accords.

Il y a quelques jours , en visite à
Moscou , le sénateur Buckley a accuse
l'URSS de ne pas observer le premier
accord. Le sénateur démocrate Jackson
a, pour sa part , demandé que le
prochain accord ne repose pas, comme
le premier , sur une simple déclaration
de bonne foi des Soviétiques , mais qu 'il
comprenne des garanties que Moscou le
respectera.

Un porte-parole du département
d'Etat a déclaré qu 'il n'existe pas de
preuve que l'URSS a violé l'accord de
1972 et que la demande de réunion de
la commission consultative spéciale ,
prévue à cet effe t, vise uni quement « à
obtenir dès éclaircissements sur certaines
activités ».

Ces activités portent sur la construc-
tion de nouveaux bâtiments sur les bases
soviétiques. Les Russes affirment qu 'il
s'agit de postes souterrains de comman-
dement mais certains experts américains
croient que ces installations pourraient

être utilisées comme silos. En violation
de l'accord de 1972. Les Américains
craignent également que les Soviétiques
construisent un système de radar mobile.

Ils sont par ailleurs inquiets du fait
que les Soviétiques ont récemment
construit des sortes de boucliers au
dessus de leurs bases de sous-marin et
de missiles, empêchant les photographies
des satellites américains, seul moyen
dont les américains disposent pour
s'assurer du respect de l'accord.
L'accord S.A.L.T. interdit aux deux
partis d'empêcher les enquêtes sur les
violations de l'accord.

BAIN DE FOULE
Un million de Sud-Coréens environ se

sont massés vendredi le long des rues de
Séoul pour accueillir le président Ford
en agitant des petits drapeaux et en
lançant des confetti. Le chef de
l'exécutif américain est descendu deux
fois de sa voiture , sur le parcours , pour
serrer des mains.

Le président Park Chung-hee restait
quelques pas en arrière.

Juste avant d'entrer dans son hôtel , le
président américain s'est mis au milieu
de la chaussée et a levé les deux mains
tandis qu'une pluie de confetti s'abattait
des fenêtres des immeubles et que les
enfants des écoles en uniforme lâchaient
des'ballons bleus et jaunes.

ASSURANCES
Les Etats-Unis n'ont pas l'intention de

réduire . leurs forces en Corée et sont
déterminés à donner à la Corée du Sud
« une aide prompte et effective "> en cas
d'agression, déclare en substance le
communiqué publié vendredi à l'issue

Ford à l'heure du bain de foule
(Téléphoto AP)

des conversations entre le président
Ford et le président Park Chung-hee.

Le président Ford quittera Séoul dans
la matinée pour Vladivostok où il doit
rencontrer M. Brejnev.

Le joli grelot
C'est pour demain. Au bout du

monde. Mais pourquoi à Vladivo-
stoi k ? Qui a eu cette idée ? Ford ?
Brenjev ? Kissinger ? En tout cas,
c'est une gaffe. Monumentale. A
moins, évidemment , que ce ne soit
qu'une manœuvre. Subtile.

Tchang, sur ce sujet, aurait la mê-
me réaction que Mao. La Chine de
toujours n'a jamais accepté le trai-
té imposé par les puissances occi-
dentales qui, au siècle dernier, of-
frirent Vladivostok à la Russie. C'est
ce que chez Mao, on appelle lutter
contre « les traités inégaux ». Et voi-
là pourquoi « dear », en bon histo-
rien, a décidé d'aller faire un tour
du côté de Pékin. Pour faire com-
prendre. Et rassurer. Quelque chose
nous dit que, cette fois, le visiteur
de charme, sera, comme l'on dit,
dans ses petits souliers.

Brejnev doit sourire. Une fois de
p|us. D'avQjr .j . mis dans l'embarras
ses vieux amis d'Amérique. Mais
quoi ? Il fallait bien faire connais-
sance, prendre la mesure de ce
Ford devenu président par hasard,
mais qui représente tout de même
la main droite de la coexistence. En
deux jours, forcément, on ne fera
pas grand chose. Où est le bon
temps où avec « Old Dick », on
brassait en moins de rien les affai-
res du monde ? Avec Ford, finie la
haute couture. Certes, Kissinger est
toujours là. Toujours aussi amical.
Et optimiste en diable. A la fin d'oc-
tobre, sortant d'un dîner au Krem-
lin, « dear » se laissa aller à quel-
ques confidences. « Quand je suis
arrivé à Washington, déclara-t-il ,
l'URSS était notre pire adversaire.
Maintenant, toute friction entre nos
deux pays ne peut intéresser que
des sujets négligeables ».

Au fond, c'est vrai. Il n'y a pas
de friction. Sur l'essentiel, on se
contente de ne pas s'entendre. De
mener des politiques fondamentale-
ment différentes. Mais, cela ne veut
pas dire qu'il faille divorcer. Les
problèmes principaux sont en panne.
En fait , aucun progrès n'a été fait
dans l'affaire des armements straté-
giques depuis 1972. Le principal
n'est-il pas de le savoir ? A part
cela, tout le monde peut dormir en
paix. En attendant le grand réveil.
Tout de même, ne soyons pas in-
juste. L'URSS et les Etats-Unis ont
trouvé un autre moyen de se con-
certer à chaque fois que les cho-
ses tourneront à l'aigre. Le nouveau
téléphone rouge se fera pas satelli-
tes. Un Molnia d'un côté, et Intel-
sat de l'autre. Quel progrès ! Mais,
la conférence sur la sécurité euro-
péenne ? Alors là, c'est relâche. Et
pour un bon moment. Le dégel an-
noncé concernant les juifs 7 Quel-
qu'un a dû mal lire ce que l'autre
lui avait écrit.

Mais l'URSS a maintenant une car-
te maîtresse. Et Moscou s'en ser-
vira souvent. Pourquoi se battre sur
le Sinaï, sur le Jourdain, dans le
Golan? Il faut être de son temps que
diable. L'URSS a touvé mieux. Voi-
ci Arafat: essayez-le et vous nous en
direz des nouvelles. L'affaire de
l'OLP sort des sentiers battus. Dans
ce domaine, les Etats-Unis sont
comme le Petit-Poucet. Ils ont be-
soin de points de repère. L'OLP
est un domaine pas encore com-
plètement exploré. L'OLP c'est tout
le problème du Proche-Orient à re-
voir. A repenser. La guerre de po-
sition qui se termine et vient d'être
remplacée par une diplomatie à
l'arme blanche. Avec un débat tout
nouveau. D'une toute autre dimen-
sion.

Ce sera, en tout cas, le plat de
résistance de la diplomatie soviéti-
que. Les Casques bleus , le km 101,
le petit roi ? C'est fini tout cela...
Le problème palestinien, dira Brej-
nev, est beaucoup plus urgent à ré-
soudre. Laissons Sadate à ses mi-
graines. Et Kadhafi à ses lubies. Il
est aussi beaucoup plus périlleux.
Pensez-y, Gérald ! Pour une autre
fois. Après , vous le verrez , tout sers
encore possible entre ncus Comme
avant. N'est-ce pas qu'il *onne clair
le joli grelot de Vladivostok ?

L. GRANGER

Â Birmingham, c'est pire que le napalm
LONDRES (AP). — A Birmingham ,

les chirurgiens qui ont opéré toute la
nuit dans les hôpitaux ont déclaré que
les bombes des terroristes paraissaient
avoir provoqué d'horribles brûlures en
même temps que des blessures multi-
ples.

Le Dr Inglis a estimé notamment que
les brûlures observées étaient sans dou-
te plus graves que celles provoquées
par le napalm.

L'utilisation d'un tel explosif , a-t-il
dit , est « non seulement inhumaine ,
mais sadique ».

Dans le premier groupe de blessés
hospitalisés, selon le Dr Inglis, certains
étaient si grièvement brûlés qu'ils étaient
à peine identifiables.

Alors même que M. Jenkins, minis-
tre de l'intérieur, parlait aux Commu-
nes, la police signalait dès actes de
violence contre des Irlandais , tandis que
des centaines d'appels téléphoniques me-
naçaient d'exercer des représailles, à la
suite des attentais terroristes de Bir-
mingham — les plus sanglants qui se
soient produits en Angleterre depuis
deux ans et demi.

Ces attaques se sont produites à la
suite de l'interdiction par le gouverne-
ment d'un défilé prévu à l'occasion des

funérailles de James McDaid , lieute-
nant de l'IRA, tué la semaine dernière
alors qu 'il plaçait une bombe à Co-
ventry.

Le personnel au sol de l'aéroport de
Belfast ayant annoncé qu'il refuserait
de décharger le cercueil , celui-ci a été
transporté à Dublin , en République
d'Irlande.

A Birmingham , deux bombes puis-
santes ont explosé dans deux bars du
centre de la ville , fréquentés par des
jeunes gens. Deux autres engins , trouvés
à la porte d'une banque , ont été dés-
amorcés par l'armée.

Une autre bombe a été découverte
au-dessus d'un énorme réservoir sou-
terrain de pétrole. Le détonateur a fonc-
tionné, mais l'engin* n'a >pas explosé.
.. ¦ UNE.MENACE ., . , • . . . . ,

La police n 'a pas voulu attribuer à
l'IRA cette série d'attentats. Cependant
David O'Connell , chef d'état-major de
l'aile « provisoire » de l'IRA, avait an-
noncé dimanche lors d'une interview
télévisée que la campagne d'attentats à
la bombe en métropole serait intensi-
fiée.

Après l'hécatombe de Birmingham,
de nouvelles pressions se sont exercées

sur le gouvernement de M. Wilson pour
qu 'il rétablisse la peine de mort , abo-
lie en 1967.

M. Jenkins a répondu que la plu-
part des Britanniques étaient hostiles à
la peine capitale, et que la mise hors
la loi de l'IRA ne ferait que pousser
les terroristes à une clandestinité accrue.

CHICAGO (Reuter). — Une grande
partie du butin qu'avait rapporté le plus
grand cambriolage en billets de l'histoire
des Etats-Unis, soit plus de deux mil-
lions sur un total de 4,2 millions de dol-
lars, a été découverte dans la cave d'une
maison de Chicago, sous une chape en
ciment récemment coulée.

Le butin a été découvert jeudi par la
police de Chicago. Le magot était dissi-
mulé dans des sacs militaires au fond
d'un trou de deux mètres recouvert par
douze centimètres de béton.

La police pense que le reste de, L'ar-
gent a été déposé dans des banques de
l'île britannique de Grand-Cayman, dans
les Antilles où est utilisé le système suis-
se des comptes à numéro.

Deux des cambrioleurs étaient arrivés
à Grand-Cayman , deux jours après leur
forfait commis le 30 octobre et renvoyés
immédiatement à Chicago après une
demande d'extradition. Ils avaient réussi
à voler l'argent dans une cave de l'orga-
nisation de sécurité « Purolator » sans
déclencher le système d'alarme ou en-
dommager la lourde porte d'acier.

L'argent a été trouvé dans le sous-sol
d'une maison inhabitée appartenant à la
grand-mère de Ralph Marrera , l'un des
gardes de service dans la chambre forte
de « Purolator » au moment du cambrio-
lage.

La police a retrouvé sur place des
sacs de plastique remplis d'essence desti-
nés probablement à mettre le feu pour
effacer les traces du vol. Toutefois,
l'incendie ne s'est pas étendu en raison
du manque d'air dans la cave. Marrera
et cinq de ses complices ont été arrêtés
et inculpés.

Le cambriolage hors
série
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Grèves en Espagne
MADRID (AFP). — Quelque trois

mille ouvriers appartenant à différentes
entreprises de Pampelune dans la pro-
vince de Navarre , se sont mis en grève
pour soutenir leurs revendic ations
dans les négociations des prochaines
conventions collectives.

Par ailleurs , aux usines « Seat », de
Barcelone , la situation sociale reste ten-
due et des grèves tournantes se poursui-
vent , affectant près de 5000 travailleurs.

Sanctions pour Ivresse au volant
LYON (AP). — Un récidiviste de

l'ivresse au volant , Pierre C, a été con-
damné en appel à quatre mois de prison
1000 f.f. d' amende et cinq ans de mise à
l'épreuve.

Pendant toute cette période , M. C. de-
vra se soumettre à des mesures de con-
trôle , de traitement ou de soin. Il ne
pourra plus conduire certains véhicules,
fréquenter les débits de boissons, les
champs de courses, les casinos, les mai-
sons de jeux , les établissements de
danse, engager de pari et jouer au
P.M.U.

La bande à Baader
HAMBOURG (AFP). — La « fraction

de l'armée rouge », nom adopté par le
groupe d'extrême-gauche ouest-allemand
Baader-Meinhof , a revendiqué vendredi
la responsabilité de l'attentat à la bombe
perpétré mercredi dans le jardin d'un
juge de tribunal de Hambourg, M, Zié-
gler. L'explosion avait provoqué des dé-
gâts matériels à la demeure du juge.

Difficultés pour Renault et Citroën
PARIS (AP). — Tandis que la grève

des PTT continuait de s'effilocher , ven-
dredi dans le domaine de l'emploi , tou-
tefois , la situation continuait de se
dégrader. La société Citroën a déclaré
qu 'elle a convoqué d'urgence son comité
central d'entreprise pour lundi. « afin
d'examiner la situation de l'entreprise et
un projet de licenciement collectif con-
joncturel pour motif économique ». Ce
projet , a ajouté le communiqué , ne sera
pas forcément suivi d'effet. Cette déci-
sion , contre laquelle s'élève le syndicat
C.F.T. Citroën qui invite ses militants à
se rassembler lundi à 17 h 30, devant le
siège de la société, vient alourdir le cli-
mat de crise qui règne dans l'industri e
automobile frappée par la récession :
quatre jours chômés pour 70.000 salariés
de la régie Renault les 26 et 27 décem-
bre et les 2 et 3 janvier.

Israël et l'UNESCO
PARIS (AP). — Israël pourrait déci-

der de se retirer de l'UNESCO à la sui-
te de la décision de la conférence géné-
rale de cet organisme de le priver de
tous droits et privilèges, a annoncé
clans une conférence de presse le chef de
la délégation israélienne , le professeur
Nathan Bar-Yaacov.

L'émigration des juifs russes
en Israël

GENÈVE (AP). — Israël estime que
32.000 juifs pourront émigrer d'Union
soviétique l'année prochaine , a déclaré
un porte-parole de la commission inter-
nationale sur les migrations européennes.

Ce chiffre équivaudrait à peu près à
celui de 1973, mais serait supérieur de
plus de 50 95 à celui de cette année.

La crise économique aux Etats-Unis
DÉTROIT (AP). — Cent quarante

cinq mille ouvriers américains de l'auto-
mobile et plusieurs milliers d'employés
de bureau seront au chômage tout ou
partie du mois prochain par suite de la
baisse des ventes.

La General Motors a annoncé jeud i
qu 'elle fermera huit ou neuf de ses usi-
nes pendant une ou deux semaines endécembre et qu 'elle mettra 30.000 de sesouvriers au chômage technique .

Extra terrestres traqués en Colombie...
BOGOTA (AFP). _ Un groupe dechercheurs français a découvert, en plu-sieurs points du département de Boyaca,à 300 km environ au nord-est deBogota , une série de faits concrets prou-vant selon eux que des extra-terrestres

ont atterri dans la région , a affirmé unmembre du groupe , M. Jean Donlup, del'Institut français des investigati ons
extra-terrestre s , au journal colombien
« El Espacio ».

Parmi ces faits , M. Donlup a révélé
que d'étrangers caractères tracés dans
une grotte avaient été trouvés. Il a
ajouté que pour lui la clé de l'énigme
des O.V.N.I. « objets volants non identi-
fiés dont certains pourraient venir de la
planète Mars », devrait se trouver dans
co département colombien de Boyaca.

H5_2> Attentats de Birmingham

Les sauveteurs à la recherche d'éventuels survivants
(Téléphoto AP)

« Ce fut une explosion massive. Lors-
que je suis allé dans la rue, c'était le
chaos absolu avec des gens partout, sai-
gnants et hébétés. Les alentours du pub
« Mulberry bouse » étaient comme un
hôpital de campagne pendant la guerre
avec des morts et des blessés partout sur
le trottoir. C'était horrible », a déclaré
M. Leigbton qui attendait un train à la
gare de New-Street, à quelque trente
mètres de la première explosion.

M. Buck, commissaire adjoint pour
l'ouest des Midlands, a ajouté que les
bars avaient été très gravement endom-
magés.

Un groupe de jeunes gens en colère
criaient : « Salauds d'Irlandais » a affir-
mé uu gardien travaillant dans le centre,
qui a entendu la première explosion.

Un chauffeur de taxi qui a eu sa
voilure couverte de débris, raconte qu'en
sortant de sa voiture, il vit des corps
mutilés sans bras ni jambes.

Selon un reporter de Radio-Birmin-
gham , une énorme explosion a fait trem-
bler les immeubles du centre et des gens
le visage et les vêlements couverts de
sang s'enfuyaient en tous seus.

Environ deux cents personnes étalent
dans la « Tavern in the Town », lorsque
la bombe a explosé dans le bar du sous-
sol, a déclaré M. I.orne , le gérant du
pub. « Le pub a été entièrement détruit
et jusqu 'à présent je n'ai pu retrouver
qu'une seule des personnes qui y tra-
vaillaient. De nombreux blessés ont été
évacués mais il reste peut-être encore
des gens pris sous les décombres », a-t-il
ajouté.

A ce jour, il y a eu plus de 200 at-
tentats à la bombe en Grande-Bretagne,
qui ont fait une cinquantaine de morts.
En Irlande du Nord, le bilan des trou-
bles se chiffre à plus de 1120 morts,
dont 194 depuis le début de l'année.
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